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- Kadhafi, 
connais pas... 
Le colonel Kadhafi peut 
s'estimer satisfait de Ia 
«Sagesse € >. 
laque À ant mé aiser, 
Face aux demandes de sanctions 
D formuiées par les 
à rencontre de ja 
Libye après Les attentats de 
et de Vienne. Réunis à 
Bruxelles le lundi 27 janvier, 
ministres des affaires 





4 


qu’inavoué, est plus préoccu- 
pant. Non seulement pour 
on, qui pee ses 


intention ne leur coûte pas cher: 
- en princi dk ventes 
FRE crus 20e meer 
bres À Tripoli datent de 1983, 
asnée où, pour autant qu’on 
puisse le savoir, La France lui en 


En ais so sont résignés à me plus 


LÉ 2 
Ë 
É 
; 
k 


ge 







Fondateur : Hubert Beuve-Méry 





Directeur : André Fontaine 


SS, 
Ÿ 


Ÿ 


LE DÉVELOPPEMENT DES TÉLÉVISIONS PRIVÉES | UNE RECOMMANDATION DU COMITÉ D'ÉTHIQUE 


La sixième chaîne confiée | Les Français consultés 
à Publicis et à Gaumont |sur la procréation artificielle 


Le Comité consultatif d'éthique pour les sciences de la 


“M. Georges Fillioud. secrétaire d'Etat chargé des tech- 
niques de la communication. doit annoncer ce mardi 28 jan- 
vier la naissance d'une sixième chaîne de télévision à domi- 
nante musicale. La concession de ce réseau multivilles 
national privé est accordée à un groupe d'opérateurs réunis- 
sant l'agente Publicis, la société cinématographique Gau- 
mont, la radio NRJ et M. Gilbert Gross, qui dirige une 
importante société d'achat d'espaces publicitaires. 


- Après de -longues semaines 
d’attente, le gouvernement a fina- 
joment mrascié eme Jes tros can 

idats qui s6 di jent le sixième 
chaîne de VErson | privée. Le 
Compagnie . luxembourgeoise 
télédiffusion (CLT). qui avait été 
écartée lors du choix sur le cin- 
quième chaîne, n'aura pas eu plus 

e chances avec la suivante. 
Hi TV seb avoir er Sérieux 
atouts puisque le projet réunissait 
l'agence . Run Séguéla- 
Cayzac-Goudard, le groupe ciné- 
matographique UGC, les ues 
OBC et Paribas, en association 

bi la filiale française 


sion privée. Très rapidement, une 
société d'étude était constituée 
entre La seconde agence de publi- 
cité française et Europe 1 pour lan- 
cer une chaîne à dominante musi- 
cale, plus particulièrement 
destinée à un public jeune. Me 
orientation reprise par le conseil 
des ministres du 31 juillet dernier. 

Mais à l'annonce de la conces- 
sion de la cinquième chaîne, 
Europe 1 change de cap et aban- 
donne le projet musical pour étu- 
dier sa participation à la « 5». Ce 
revirement semble décapiter le 
projet et refroidir un instant les 
ambitions de Publicis. Mais La 
saciété de M. Marcel Bleustcin- 
Blanchet réussit à constituer un 
nouveau tour de table et à triom- 
pher dans la compétition. 

JF. L 


vie et de la santé remet cette semaine à M. Laurent Fabius 
son rapport sur l'ensemble des problèmes que soulèvent les 
techniques de procréation artificielle. Ce texte préconise la 
mise en place à brève échéance d’une enquête nationale 
visant à connaître l'opinion des Français sur ces nouvelles 
méthodes qui aboutissent à dissocier les filiations biolo- 


gique et juridique. 


Pour la première fois dans l'his- 
toire, les hommes sont maîtres de 
leur procréation. Grâce à ces nou- 
velles techniques, un enfant peut 
naître longtemps après la mort de 
son père. Devani ces potentialités 
infinies, des chercheurs comme le 
professeur René Frydman réaffir- 
ment l'urgence d'une réflexion 
morale. Non sans, au passage, 

À, l'attitude frileuse des 
pouvoirs publics et du Comité 
d'éthique. 

A cela, le professeur Jean Ber- 
nard, prési du Comité d'éthi- 
que, dans l'entretien qu'il 
nous a accordé, que le Comité n'a 

qu'une position purement morale. 
î ne lui appartient pas de faire 
exécuter ses avis. Le professeur 


Bernard se porenee néanmoins 
L faveur de l'établissement d'une 


En outre, il annonce la constitu- 
on d'une +cefluile de crise- 
devant répondre, «autant que 
faire se peut », aux interrogations 
des chercheurs, des médecins, des 
journalistes, de la population ou 
des autorités politiques, si les cir- 
constances l'exigent. ; 

Ces circonstances ne sont-elles 
pas réunies ? Chaque année, en 
France, des dizaines de milliers de 
nouveaux couples se révèlent sté- 
riles, une fécondation in vitro 
étant nécessaire à douze mille 
d'entre eux. Cela se pratique hors 
de tout contrôle et de toutes direc- 
tives cliniques, scientifiques et 
éthiques. 


{Lire l'entretien avec le professeur 
JEAN BERNARD dans « Le Monde 
de la médecine», pages 19 et 20.) 





Le Danemark 


glacial chargé de neige fondante. * 
Difficile entreprise, et bien rares 
sont ceux qui s'arrêtent pOur enta- 
mer la discussion avec les trois 


jeunes gens. 

Mais il serait probabtement 
basardeux d'en tirèr la moindre 
conclusion politique : outre que La 
saison ne se prête Pis vraiment 
aux. débats de rue, la lassitude 
manifeste d'une partie de l'opi- 
nion danoise vise beaucoup moins, 
dans cetie affaire, l'un où l'autre 
camp que l'ensemble de cette 
interminable : paness ar 
l'a nce ur pays 
CR er Lane 
‘bien avant l'adhésion de Copenha- 
gue, effective le l= janvier 1973, 
et que vient relancer Le refus 
opposé par une majorité de 
députés au projet de réforme éla- 


RETRO UE LE 
de l'auteur de 
Min EC 


ELEC 2 


DR none 











bôté par les Douze {qui n'étaient 
encore officiellement que dix} à 
Luxembourg en décembre der- 
nier. 5 


- C'est vrai que tout à déja êté 
dit. reconnaît Niels, étudiant et 
sympathisant du Front national 
contre le Marché commun. Afais 
nous serjons coupables de ne pas 
saisir cette occasion de rappeler 
notre analyse, et de tenter une 
bonne fois d'en finir !- En finir 
avec quoi exactement ? - Avec {a 
prèsence du Danemark dans le 
Marché commun C'est-à-dire 
avec la seule expérience de notre 
histoire où notre pays ait volon- 
tairement aliéné sa souveraineté. 
Et en finir justement au moment 
où on tente de lui impuser de 
l'afiéner davantage encore, quoi 
qu'en disent les politiciens étran- 


et la Communauté européenne 


. Ÿ être ou ne pas y être... 


gers et les partisans danois’de le 
CEE. » : 


Virulence qui, malgré la jeu- 


nesse de cet adversaire déclaré de 
la Communauté, n'excède .pas, 
bien au contraire, celle des ora- 
teurs habituels de la cause. 
hommes politiques plus che- 
vronnés, familiers du Parlement 
national — le Folkcting — voire 
curopéen, où la principale organi- 
sation anti-CEE a eu quatre élus 
aux dernières élections (comme 
ils reversent une partie de leur 
indemnité au mouvement, cer- 
tains observent avec amertume, 
dans le camp opposé, que les cam- 
pagnes contre l'Europe sont ainsi 
involontairement financées par 
l'Assemblée de Strasbourg...) 


BERNARD BRIGOULEIX. 
{Lire la suite page 4.) 
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Le PC s'interroge 
Une prochaine réunion du 
comité central devrait mar- 
quer une accentuation de sa 
compagne contre la droite. 
PAGE 40 


Yémen du Sud : 
-le bien 


Un entretien avec l'ambos- 
sadeur de France à Aden. 
PAGE 7 


Le programme 

de M. Bone 
précise sa conception des 
institutions et expose Sa 
politique éconamique. 
PAGE 8 
Baisse des taux 
d'intérêt japonais 


Tokyo veut relancer la 
demande intérieure. 

PAGE 35 
de MPat-de Cols 
L'opposition divisée, les 
socialistes disciplinés. 
| ‘PAGE 9 























Débats : Administration (2) 
© Etranger (3 à 7) @ Politique 
(8 à 10) © Société (12 et 13) 
€ Culture (14 et 15} © Commu-- 
nication(18}@ Economie (343 39) 


Echecs (33) @ Automobile (33) 


® Programmes des spectacies 
{16} © Rediotélévision (17) 
@ Informations services : 

téorologie, Mots croisés, 
Loto (17 et 18) @ Carnet (33) 
© Annonces classées {22 et 32) 










«HANNAH ET SES SŒURS », LE DIX-SEPTIÈME WOODY ALLEN 
Une affaire de famille 





Correspondance 
New-York. — Dix-sept films en 
que ans, juse la cinquantaine, 
oody Allen plonge encore une 
fois dans le pergonacl et l'univer- 





. Ou plutôt sa petite der- 
aière et ses Sœurs. 

Un film ? Une affaire de 
pus pluiëi. Mia rave. la 
lemme qui partgge sa vie is 
six ADS, joue Hannah. Les cnfants 
ct la mère d'Hannsh (Factrice 
Maureen O'Suilivan, la Jane de 
deux Tarzan) et l'apparte- 
ment vont ceux de Mia dans la 
vie. Jolie f: 
en restant à 


de travailler tout 

maison. Le film est 

ee 11e, mélange cer 
vité, un 

: ga joyeux regard 


verte urrété, en 1984, 

Sereine et équilibrée, Mia Far- 
row a réussi à convaincre Wood: 
Alen qu'on vait réussir ra 
front sa huit enfants et 
une Chaleureuse relation avec sa 
mère et ses sœurs. « Ça m'impres- 
sonne tellement que je l'imagine 
avec deux sœurs insfables, juste 
pour voir si c'est intéressant, » 

Mia Farrow sera donc mariéc À 
un homme, Michael Caine, qui 
tombe amoureux de sa j 
sœur. -W. 
ar S'indignation du public 


u'i courtisait une jeunesse à 


la fin de Manhattan, s'est attribué 
le rôle d'un ex-mart hy ride 
ue et morbide, afin de ne pas 
rc accusé d'avoir des vues sur sa 
jeune belle-sœur... 

Si la famille est présente dans 
Hannah, les amis ne manquent 
ges à rappel Sam Waterston et 

eff Daruels (le Tom Baxter de /a 
Rose pourpre du Caire) om cinq 
pes dans le scénario. Géraldine 

age et Max von Sydow, les seuls 
acteurs Qui en imposent vraiment 
à Woody Allen, sont également de 
la partie. Longtemps malheureux 
de n'arriver À exprimer ses émo- 
tions les plus profondes qu'en 
riant et en faisant rire, il Halse 
seal rêve. Etre un 
auteur, pas seulement un ique 
dont le New York Times s'Eigne 
mait récemment que aussi obs£dé 
de philosphic et de psychanalyse, 
il soit À ce paint incapable de 
ler des sources de son talent. 
r J'ai grandi dans .une famille 
ethnique, typique et bruyante, Je 
n'ai rien vu, rien lu avant dix-huir 
un cs some e c'est généti- 

1 toujours : 

Péle © jours su être 

Inquiet désormais de plaire te]- 
lement à tellement de nn 
pod ee s'accusc de n° pas 

Assez font ni assez {vin 
ses obsession : sers 
£rois Sœur autour de la table, dit. 
il à où Mia et Dianne se 
s'affrontent. Vous regarde: ça, 
et Vous vous dites : quel film 
puissant ! Pourtant, ce n'esé pas 
fa, malgré tous mes efforts. 


" La scène des 


+ J'espère quand même foire 
un ou deux films pour lesquels 
J'aurai vraiment du respect. quel- 
que chose comme le Voleur de 
bicyclette ou La Grande Illusion. » 

Traitement exceptionnel, le 
Film sort sur là presque totalité du 
territoire américain le 7 février. 
La critique est déjà enthousiaste 
et celle de la côte est particulière- 
ment ravie d'avoir découvert Là 
unc vision rafrsîchissante de 
New-York, alors que 1ant de films 
Se tournent cn Californie. « Mrwe 
York n'est pas exactement 
comme je la montre dans mes 
Jiims. À deux heures du main, 
une balade sur le pont de Broc- 
klyn, est risquée, je le sais. La 
Promenade en calèche avec Marie 
on l e Manhattan, 

‘le de la sonoriser avec 
des cris du genre « Bouge pas, je 
te fais la peau! Er j'ai mis du 
Gershkwin. Pour Hannab, j'ai pro- 
cédé à une séleerion draconienne 
des plus beaux endroirs ‘de la 
ville. J'ai présenté New-York 
orime j'aimerais qu'elle füt. = 

Une petite robe, aussi rouge 
que celle de Piaf était noire, une 
grappe de camélins éclairant son 
Visage. Mia Farrow, en fines soc- 
Quelles, et transformée en chan-- 
leusc des années. de guerre. Assis’ 


derrière la caméra. Woody Allen” 


vient déjà de donner lé coup 
d'envoi de son nouveau film dans | 
une salle de bal de Brooklyn. 


A 2 rm ed 
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: ADMINISTRATION 


A l'heure où l'Etat se trouve dans le coll;- 


mateur de l’op, 


ition, Robert Fraisse et 


Christian Join-Lambert regrettent la 
pauvreté du débat abstrait et pro, 

des réformes précises. De: he côté, 
Patrick Terroir et Jacques Nodin exposent 
leur point de vue sur la manière de 


conduire efficacement la décentrelisation. 





Comment bousculer les services publics 


L'évolution des besoins oblige à redessiner l’organisation 
et les missions de l'administration 
par ROBERT FRAISSE et CHRISTIAN JOIN-LAMBERT (+) 


tions sur le rôle de l'Etat, il 

exisle un Consensus sur 
quelques idées simples. L'effica- 
cité des services publics doit être 
recherchée ; on La mesurera selon 
le critère du coût, qui doit être 
réduit car la période oblige à 
modérer La dépense : et selon celui 
du respect du droit, qui doit être 
développé, par souci d'assurer les 
libertés des citoyens et de réduire 
les contentieux. Qui pourrait sou- 
baïter le contraire ? 


P'= les contradic- 


Des énarques pour la gestion territoriale 


Les responsables doivent être rompus 
aux exigences des mutations en cours 


ment majeur de La 

a nisation sociale au cours 
prochaines années, entraîne 
naturellement une modification 
de la conception des services 
ublics nationaux ct locaux. 
’enjeu est considérable, car les 
transferts de compétences de 
l'Etat vers les collectivités locales 


A décentralisation, instra- 
moder- 





TéL : (1}42-47-97-27 
Edité par la SARL. Le Monde 
André Fontsise, 
directeur de la publication 


‘Anciens directeurs : 
ee 


Durée de ln sociité = 

cént ans à da 

*_ 10 décembre 1944. 
Capital social : 

15 570 000 F - 
Pracigeux associés de in société : 
« Les Rédacteurs du Monde », 
des lecteurs da Monde. 

MM. André Fontaine, 
et Hubert Bouve-Méry. 








par PATRICK TERROIR {*) 
et JACQUES NODIN (**) 


-— La logique même de la 
décentralisation enfin, qui 
entraîne une redistribution des 





Bes craintes vaises 


L'Association des anciens 
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de l'évolution générale du service 
public ? 

Néanmoins, nous ne saurions 
dissimuler que de nombreux pro- 
blèmes restent à étudier : trans- 
formation de l'ENA dans l'ensei- 
gnement dispensé, formation 
permanente des administrateurs 
civils et territoriaux dans le cadre 
d’une conception nouvelle de la 
promation, intégration des fonc- 
corps, etc. 
et locaux ont besoin d'hommes et 
de femmes rompus aux exigences 
des mutations en cours. Moteurs 
d’une conception de l'intérêt 
public adaptée aux 
économiques, financiers et 
sociaux, les administrateurs doi 
vent devenir les nouveaux 
+ managers >» du service public. 








« LA VÉRITÉ 


S'isciimes ont dé 


portements, Is fluidité des 
| eppertenances. conduisent it 


l'orgsnisstion de notre 
société. » Il ajouts : € y & une 
façon de prôner ls séculsriss- 
tout droir à uüne méconnsis- 
“&ancs du le vérité chrétienne. » 





DÉSARMÉE », de Gaston Piétri | 


Le carré 
qui sauyera le monde 


Mais, à s'en tenir là, on manque 
le complément essentiel qui est la 
réflexion sur les services à rendre 
aux usagers. 

Voici quelques-unes des condi- 
tions administratives, sévères 
mais, à nos yeux, indispensables 
de l'effort à entreprendre. 

1) Les choix financiers, qui 
conditionnent tout, doivent obéir 
à des méthodes plus intelligentes. 
Par tradition culturelle, les Fran- 
çais aiment décider au niveau des 
principes, pensant que l’inten- 
dance suivra. Or cela est rarc- 
ment vérifié : l'intendance, 
d’abord méprisée, finit par avoir 
le dernier mot. 11 faut donc rap- 
procher ce qu'on appelle l'inten- 
dance du lieu des décisions, ren- 
forcer les capacités d'évaluation 
aux moments utiles de l'action. 

Cela implique, du côté de 
l'Etat, des procédures 

— plus réflèchies : mieux infor- 
mée de l'avenir, avertie des études 
déjà faites, l’action publique tra- 
vaillera pour le long terme ; 

— plus équilibrées: est-il sain 
que la direction du budget soit à 
la fois La partie qui réplique aux 
groupes de pression et celle qui 
donne, sur la plupart des sujets, 
l'arbitrage définitif ? ; 

— plus efficaces: les gains de 
productivité à attendre doivent 
être partagés entre les contribua- 
bles, les usagers et les personnels : 
autant le dire ct y intéresser cha- 
cn. 


2) Le statut, qui assure la 
garantie des agents et permet leur 
mobilité, ne tient pas lieu de ges- 






mœurs, se confond avec celle 
d'annoncer une vérité totale, 
imégrale : «Hi n'y 8 pas de 
demi-vérité, dès lors qu'il s'agit 
du Christ ressuscité. » 








Le dernier oripeau 


Mais la peur de dire cette 
vérité sur Dieu se double en 
même temps d'une peur de 
Fhomme : «Le moment vient 
où il sera plus difficile de croire 
en l'homme que de croire en 
Dieu. > Le retour aux valeurs 



































Elles forment les quatre 
côtés d’un même carré. Ce 
carré de ls vémié désarmée qui, 
pour Gaston Piétri, homme de 
foi et d'exigences, suvere le 
monde. 












HENRI TINCO. 
* Fayard, 182 pages, 179F. 






üon du personnel. L'adaptation 
des personnes et des fonctions, le 
système des récompenses, l'Eva- 
luation du travail d'équipe ou 
individuel doivent être établis à la 
fois dans l'intérêt du service 
public et dans celui des person- 
nels. On ne doit pss dissimuler 
que, parfois, ces intérêts ne coïn- 
cident pas: ainsi, il faut savoir 
affecter les meilleurs aux actions 
les plus difficiles ; l'égalité des 
usagers doit l'emporter sur l'égs- 
lité des personnels ou l'avance- 
ment à l'ancienneté. 

Ces problèmes comportent des 
solutions. Il est nouveau que les 
responsables les abordent ouverte 
ment avec les organisations syndi- 
cales. 





Obstacles à lever 


Les services doivent voir ren- 
forcées leur responsabilité, leur 
capacité de dialoguer avec leur 
personnel comme avec leurs usa- 





gers et d'engager des programmes 
d'action. Cela ne va pas sans obs- 
tacles : 


— tout service désireux d'aller 
de l'avant dépend de plusieurs 
ministères: le sien, le budget, La 
fonction publique, au moins; il 
cst indispensable de rénover les 
procédures interministérielles ; 


ne qu'elle reponmbilue Le 
tem u'elle res, li 
collectivités locales, crée des cloi- 
sonnements nouveaux ; ells sus- 


+) Respectivement président et 
, Fe de T'AMOCDON ervices 


pe 


d'administration ? 


Le rapport de M= Blandine 
Barret-Kriegel sur la modernisation 
de l'Etat suggère de créer une 
deuxième Ecole d'administration 
concurrente de celle de la rue des 
Saints-Pères (le Monde du 
11 décembre 1985). 


A mon avis, il s'agit d’une fausse 
bonne solution à un problème mal 
posé. 

En effet, comme je l'ai montré 
dans l'ENA, la Société, l'Etat (1). 
il n'existe nullement un monopole 
des anciens élèves de J'ENA dans la 
baute administration. (.….) 

En 1984, 28 % seulement des 
ambassadeurs, 27 % seulement des 
commissaires régionaux de La Répu- 
blique, 29 % seulement des commis. 
saires entaux de la Répu- 
blique et 42 % seulement des 
étaient issus de l'ENA. D'ailleurs, 
imagine-t-on de créer une seconde 
Ecole navale ou une seconde Ecole 
pationnle supérieure des télécommo- 
nications ? 

En revanche, l'Institut d'études 
politiques de Paris occupe une posi- 
von ique dans l'accès à 
l'ENA. Aucun lycée parisien 
n'exerce La même 
dans l'accès à l'Ecole normale supé- 
rieure ou à L'Ecoic polytechnique. 

Plutôt que de créer une seconde 
Ecole nationale d'administration, il 
conviendrait de développer Les IEP 
existant en province (notamment 
celui de Strasbourg, fort délaissé), 
d'en créer no à Rennes (pour cou- 
vrir l'Ouest} et un à Lille (pour cou- 
vrir le Nord), enfin de créer à Paris 
ua second, voire un troisième Instj- 
tut d'études politiques. 

Puisqu'il s’agit d'éviter les mono- 
polcs, il conviendrait également, 
pour l'accès aux emplois supéri 
de moins prendre en compte J'appare 
tenance de corps (en l'occurrence, 
PES à comptines nee) 
Pl com ace et les qualités de 
chacun, (...) 


JEAN-FRANÇOIS KESLER, 
encien élève de l'ENA, 
chargé du cours 
de sclence administrative 
àTTEP de Strasbourg, 





(1) Edit ï 
po8s ces Bcrger-Levrault, Paris, 





cite le besoin d’une coopération 
plus intense entre les personnes 
publiques en charge complémen- 
taire d'un même service : celle 
oblige à redéfinir les objectifs des 
services de l'Etat ; ÿ 

— l'informatique et la bureau- 
ee ne déuesut da ques 
tion ne IL moyens 
que si elles sont bien adaptées aux 


services à 


plus actif entre les collectivités ct 
l'Etat, lequel peut utilement 
conseiller à même où il ne doit 
plus décider : par une implication 
plus forte des personnels dans 
l'introduction des technologies 
nouvelles, Les services du premier 
ministre, les commissaires de la 
République comme l'ensemble 
des services extérieurs de l'Etat, 
mais aussi les comités techniques 
paritaires sont directement 
concernés. 


Pour avancer dans La bonne 
direction, il faut agir sur un petit 
nombre de points, mais stratégi- 
ques: rationalité des procédures 
d'allocation des ressources, politi- 
que du personnel, décentralisation 
des responsabilités, évaluation des 
services rendus aux usagers. 

Le débat politique s'étend, 
plein de bruit et de fureur, sur des 
problèmes abstraits, utilisés pour 
mobiliser les ressentiments. Au 
lieu de théoriser sur le plus ou 
moins d'Etat, pourquoi ee 








« Bonnes et mauvaises solitudes », 
l'article de Robert Sol (le Monde 
du 15 janvier) traite d'un sujet qui 
est malheureusement trop à la 
mode. (.….) Pouvoir faire la connais- 
sance des gens ne devrait pas néces- 
siter un tour de force. 1} faudrait 
créer des < points de conversation » 
dans les lieux publics qui seraient 
settement signalés, où il serait natu- 
rel de s'adresser la parole Sans 
Crganisation, sans administration, 
sans frais et dans l'anonymat, nous 
pourrions nous parler de tout et de 
rien et sentir que nous ne sommes ni 
différents ni exclus des autres. Cette 
nouvelle habitude changerait la vie 
de millions de gens ! 
LILY SAËNAST 
{Bruxelles}. 


Qui dénonce 
M. Emmanuelli ? 


.M. Emmauvelli est, me semble- 
til OH membre du gouvernement 
depuis 1981. Qui dénonce-t-il donc 
(le Monde du 22 janvier) en 
s'élevant contre des promesses 
coûteuses telles que les suivantes : 
« la relance de la consommation, 
donc l'aggravarion du déficit 
exiérieur » ; « davantage de déficits 
et d'endettement intérieur, mais 
aussi plus de chômage » ? 

Et le reste à l'avenant. 


JEAN VILLEMAIN 
{Paris}. 





La Suisse 
a compris 


Le cumul des mandats est un faux 
problème. Le cumul qui me semble 
intolérable et doit être dénoncé est 
celni de 12 profession de 
fonctionnaire avec ane fonction 

ve (mairie, conseil régional, 
dépuiation, Sénet). Car 1à se trouve 
le source du suatisne économique de 
la France. 

En effet, les f par 
leur idéal et leur mentalité 
intrinsèquement « sécuritariste », 
Participant à l'élaboration des lois et 
mesures économiques, introduisent, 
volontairement ou non, cet esprit 


«sécuritariste ». La Suisse Fa bien 


JEAN DE BONY DE LAVERGNE 
{Ponts}. / 














étranger 


ASIE. 








Inde 





Haïti 
NOUVELLES ÉMEUTES DANS LE NORD DEL’ ILE 


«Dans ce pays qui marche à reculons...» 





























annuler les décisions prises diman- 













Trois morts, dont deux enfants, et trente Le calme. était revenu lundl sol: à Cap- De notre correspondant che par les extrémistes (le Monde 
- blessés_: tet est le bilan des nouvelles Hsïtion, où la présence militairé est impor- du 3. Jesvier). Une réunion des 
T | emeutes qui one Se: le lundi 27 janvier, à tante. Mais les touristes étrangers qui s'y New-Delhi. — Une douzaine de 






dignitaires du lundi à Chandi- 
AS et pp 
le « sarbat » de la veille et jugé « je 

d'éléments antiso- 
. faisait partie - d'une vaste 
détruire la com- 


Cap-Haïtion. au nord de Port-au-Prince. C'est 
la seconde fois en moins de deux ans que des Prince, où leurs navirea ont aussitôt levé 
| ‘troubles graves ant leu dans certe cité. l'ancre. 


: Le journal dispose d'une visite 


trouvaient en visite ont regagné Port-au- 














- . De notre envoyé spécial 








munQuié SIKR », 
mais n'avait toujours pas fail, ce M. Gurcharan Singh Thora, chef 
i du comité de gestion des temples 
le moindre commentaire sur la prise (SGPC) «dissous» dimanche par 
à les extrémistes, devait présider, ce 
mardi après-midi, une réunion 






RU DST tre t. 
- mettre en Cause la & trahison s de 


camionnettes de [a « propa- 
gande » où des flashs d'informs- 






PROS CET NBSENPIrETE 










” de guide en guide, pour ls trouver l'idéologie duvaliériste. tions lénifiants de la télévision S urgence de son organisation. Mais, 
en banlieue dans l'un de ces Face à cette situation qui se nationale, où le président et son Seul de Co pes ne et - pour éviter la confrontation ». 
énchevêtrements de petites mai-  détériore, on une possible épouse n'apparsissent pas moins gouvernemental, a exprimé sa celle-ci devait avoir lieu à 

__#ons basses qui bordent la capi- transition ire. Comme cet de six fois dans le seul générique. - « préoccupation ». L'ancien minis. Anandpour-Sahib, vu village pend- 

« tele. . 5 . observateur de la vie haïtienne qui Aubelin Jofcœur, le journaliste tre du Commerce, homme de jabi éloigné de plusieurs centaines 
La trentaine mince et décidée, déclarait Re ironie en voyant le plus en vue d' Haïti, éditorialiste de kilomètres du Temple d'or. 






défiler les Cependant, dans Le sancrum sancto- 


confiance de M. Gandhi pour 
militaires devant le l'ensemble 


… il explique que depuis neuf ans it 
milite comme journaliste tout en 
dirigeant une troupe de théâtre. 

. Paul Evans, de son vrai nom, « 
été emprisonné trois fois et il est 


du dossier sikh — c'est lui 

qui svait négocié avec les modérés 
et signé avec eux l'accord du 
5 août, — s'est déclaré 
- confiant » dans la capacité du gou- 






rum, le démolition de l'Akal Thakt 
— bâtiment sacré détruit puis 
reconstruit par l'armée après la 
bataille de juin 1984 — bat son 


palais présidentiel : « C'est à vous 
au'eppertient l'avenir. 3 







ee 






















sa volonté et sa capacité de gouver- 
ner. . 


œ 
ur 
af. 
& capital plein. La d'or du dôme 
#s aujourd'hui l’un des animateurs habitants de la le. Dans cette situation: Sous un den- vernement local pendjabi « à régler i couverture d'or du 
Pa AT y * de ce qu'il appelle le lutte spor- i certe affaire », ns central est par 1erre, et les fidèles 
1e ré l Le pouvoir central de New-Delhi S'attaquaient mardi matin aux cloi- 
Ÿ é n'a pas, pour l'instant, l'intention SOSSintérieures : 
er LE : d'intervenir. - Les questions de Dans l'après-midi de lundi, les 
# bei | Hu cé , grande . k pseudo maintien de l'ordre, laisse-t-on extrémistes ont installé en grande 
guirlandes et meublés d'une tisse verte et rouge, styl responsables éludent res- entendre ilieux autorisés, pompe leurs propres « grands pré- 
ü “| Pie 8e de etc FL aURS E 0e trd, où les quelques touristés  ponsabiités pour. créer un vide sont du ressort des Etats », le « cen- tres » à La direction du Temple, puis 
] que les difficultés du pouvoir américains qui n'ont pes été que seuls {es cris des revendcs- tre» n'intervenant que « si le gou- Ont nommé un comité de cent cin- 
Et - actuel par.la ion de son  effrayés par le spectre du SIDA se tions peuvent combler, les vernement local est incapable de  quante personnes visant apparem- 
re æssise traditionnelle. «François mêlent aux habitants pour acheter citoyens doivent mettre de l'ordre maitriser une situation donnée »  Ment à remplacer au pied levé le 
A : Duvalier, dit-l, menait la bour- des souvenirs. On aperçoit, en créant un comité de salut En clair : c'est au ponvoir sikh pend- SGPC. Bref, les choses vont vite, et 
M . … Beoisie m À public. Ce que’ l'on a appelé le jabi, élu en septembre, de montrer il est clair que, plus le Lemps passe, 
Fa « jeon-ciaudisme's a Ismenteble- plus il sera diffisile de déloges ceux 


que la majorité silencieuse sikb 

considère comme des usurpateurs. 
Pendant ce temps, les attentats 

extrémistes, devenus quotidiens, se 


sable local hindou du Congrès 
Indira au Pendjab, Sat Pal, qui a été 
kilomètres d' 





La destruction 
du Temple d'or 
Or, à en juger par les éditoriaux 













« Les critiques . eux-mêmes. » 














publiés ce mardi matin dans tous les abattu à 30 RL 

disposait ainsi d'un certain sou- «Dans ce paus qui marche à quotidiens nationaux, c'est précisé- Pour sa part, le gouvernement 
:. tien. Le fils n'a pes su maintenir “les plus acerbes » reculons », selon ss formule. ment-ceute volonté qui est mise en New-Delhi se préoccupe activement 
cette ligne, et l'Eglise tourne le l'Egfise « a conscientisé une popu- doute. « Les implications du de régler la question du transfert de 





d'Etat religieux sikh sont A 
sérieuses », écrit la Tribune de 


C'est Croï-des-Bossals : “dans 


:dos au pouvoir. Enfin, dit Ps Sr pesti le. 


+ € Pumé » : = cris ‘avait été 









É rs Chandigarb, « l'aftitude conciliante .. Afghanistan 
qui avait Préé -s8 milice. Le on Reel Da med . 
. mécoñtentement.:actuel des «Il faut agir immédiatement ». La négociation 


titre, sa part, l'Indian Express 
R°Hindouis . «Nous volià 


Le président 

extétien accordé à des jouais 
occidentaux à Kabonl, dimanche 
26 janvier, 2 nuancé La position de 





® Soixante-dix réfugiés har 
tiens secourus par les see 












; côtes américains. — À Miami, les son gouvernement concernant le 
girofle, des tripes et des fruits. garde-côtes américains ont maintien de conseillers ‘soviétiques 
“Plus loin, sous les campements  secouru, le lundi 27 janvier, . Afghanistan en cas de règlement 
de fortune, la rue disparaît. Il faut soixante-dix réfugiés haïtiens du conflit. Seuls ceux qui se cs 
cer nan ane de embarqués sur un bateau à voile HELP RS iron alto 

ue some er qué, alors nu mn ere 


affaires étrangères avait attiré, le le 
22 janvier, que plusieurs milliers de 
couscillers  'Ahaeun 2 seraient 
maintenus en pranisan a 
leurs troupes {le 
Monde du 24 janvier). : 
Le chef de l'Etat afghan a ue 
ment affirmé que Kaboul et Islama- 
bad étaient parvenus à un « accord 
gun: » ca trois poin! régler 
confie En fai Les Dies négociations 
indirectes de Genève entre les deux 
vernernents, qui doivent repren- 
e fin février 8 sous l'égide de 
TONU, butent toujours sur un que- 


sur le de cos à son tour 
Sn sneete 
tion générale de sikhisme pour 












Na ““‘washisgton {AFP}. — La Coùr . vestigai C 
Lis dout a police sur le meurfre du petit 
JE Rte eee Eur. FOR de ing mois. 
à ee Cart LPS du 
Eimdbergh le fr Mer 











ts Ont Ques MOIS, Manille (AFP, UPI, Reuer). — 

Here Ft dr dun me des Etats-Unis aux 
F1 juillet dernier, a VeTneur s'est déclaré 

qe Beauté la veuve cuve du condamné desa crime avait &£ con, et on omprs. lundi 27 janvier, par l'augmentation 

| PI té ini de nent vingt-trois mille - des «incidents violents liés à la 

campagne électorale ». M. Stephen 

domadatre américain LS News and Bosworth a également fait étai des 


es FrLMNEUrS » CONCET- 





. Démenti au sujet je 1 4 défec 


sion d'un-haut membre World Réport affirmait qu'un. es- 














laison-Blanche a démenti, ni pion,-:membre du | KGB avec le nant l'achat de voix et le recours aux 
LM Riot de Den à Qu eat RE etes 
pus D pren . nr Fate été” Énacué d'AÏ ‘d'Allemagne, de sphère de terreur qu'elles engen- 

pri Be de trés haut nie Et e2 b ré en avril où en , pOrlent gravement Giteinte au 
nn aurait Mit it défection. Dans mai derniers fle Monde du: 28. f6- processus 6 démocratique », #4 es- 

| son numéro de cette semaine, l'heb- srier) Le See La campegne a déjà fait une quin- 







zaine de morts, dont au moins douze 
Cory 


tefois attribuer Tv Sons à la gué- 
rilla communiste, — les forces 





A l'appens x Hcénéasire del pis de 1 Ba, et perte 
* ent’ de s'interroger sur s6n fonctionnement. Comment cette pri- 
son ertslle devenue le symbole même de l'arbicraire? = - 
-: I 

208 pages - 98F 
















‘és dune je maps 





lombien. Les trois ; sur la dé- 
Ouest. co LES LIVRES DES PUF QUESTIONNENT LE MONDE lai martiale et 
d'en Pannes Le es 
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Guerre des mère er entre Sikhs modérés 
et extrémistes au Pendjab 





‘sur-un retrait militaire soviétique 
demeure dans l'impasse 





Philippines 


Les Etats-Unis s'inquiètent 
des violences électorales 












Chandigerh au au Pendjab et de 


trois villages pen 
2'THaryas l'Haryans, Le ministre de Eire 
rieur, S. B. Chavan, fait la 
navette entre les chefs-ministres des 
deux Etats, mais ses efforts n'ont 
jusqu'ici rien donné. 
PATRICE CLAUDE. 


DÉCOUVERTE 
.D'UNE AFFAIRE 
D'ESPIONNAGE 


New-Delhi {Reuter). — Deux mi- 
nistres et un haut fonctionnaire in- 


28 janvier, qu'ils sont impliqués 
dans une sraire d'espionnage au 
profit de Taiwan. Le gouvernement 
n'a donné aucune explication sur les 
démissions, ammoncées par l’ 
indienne de presse PTI, 
MM. K-P. Singh Deo, LE 
d'Etat aux approvisionnements ali- 
mentaires et civils, Chanulal Chan- 
drakar, minstre du développement 
rural, et M. S. Sanjeevi Ra0, prési- 
dent de la Commission de l'électro- 
nique. 


Le journal Zndian Press écrit que 
les «rois hommes étaient mis 


roop, 
Ti ne NÉ RlE 
RFA et à d'autres pays non 


Selon le f ne 
en jourmal. fguraien sur 
aux enquêteurs, parlementaires 


et d'hommes politiques 
eue 1e chez lui ou pour L 
avait Done 
L'Indien Express ren 

mier ministre, M. Ra Gandi à 

reçu les deux ministres 

dernière et s'est 2 quite que su 
membres du gouvernement aïent é1€ 
les hôtes d'un homme accusé d'es- 
pionnage. 


qu’ avait 
il 


trième point — le important, — 
celui alor du retrait des 


réclame des négociatii 

avec le Pakistan — dont Islamabad 
ne veut pas, — à répété que cette 
question ne concernait que Moscou 
et Kaboul. Il a, en outre, accusé 
- l'impérialisme américain, l'hégé- 
monisme chinois et la réaction 
régionale + de mener «une guerre 
non déclarée » contre son pays en 
aidant les « contre- 
révolutionnaires » afghans. 

Ces prises de position du chef du 
régime de Kaboul ne devraient pas 
entamer le qui règne à 
Washington, l'on doute de nou- 
veau de la volonté soviétique de 
régler le conflit après avoir cru, lors 
du sommet Gorbatchev-Resgan de 
Genève, déceler un changement de 
ton à Moscou. 


JC. P. 


récemment déclaré qu'il pourrait 
réimposer la loi martiale en cas de 
menace communiste dans les villes. 
Le Olivas fait des 
ni QE le nes 
dans le procès du meurtre de Beni- 
RM poux de room rien 
arcos ur 
sable du meurs de En mes El, 
t au 
re 


ment Na “ue Le A de résistant 

dont arcos s'est fait une 
depuis quarante ans, Ph. ri 
l'hebdomadzæire amérienin 
M impliqué dens une af- 
faire de collecte de fonds, aurait êté 
trévement arrêté sur les ordres d'un 
responsal le américain des opéra- 
Marat ie iees aux Ptippines. 

k 
Ver, 


preaur pa dé réian sagposé 
Maroon, sé 
parent de M. Marcos, 
FDURÉ après aorrt arr &é mplqu 
lg 
nille, le président et son entourage, 
ainsi que les médias qu'il conte” contrü- 
lent, ont démenti avec vébémence, 
où minimisé, ces révélations, — 
(AFP, UPI, Reuter.} 
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EN RECEVANT M. SAVIMBI, LE CHEF DE L'UNITA 





Washington renforce ses liens 
avec l'opposition armée au régime marxiste angolais 





De notre correspondant 





Washington, — Les Etats-Unis 
devaient accueillir avec tambours et 
trompettes, ce mardi 28 janvier, 
M. Jonas Savimbi, Le chef du nouve- 
ment de guérilla anticommoniste 
angolais UNITA. Héros des milieux 
conservateurs américains qui Le tien- 
sent pour un «Che Guevara de La 
droite », M. Savimbi devait notam- 
ment être reçu jeudi matin par 
M. Reagan, mais l'éclat ainsi donné 
à cette visite de deux semaines me 
préjuge pes ses résultats concrets. 

Venu chercher une aïde finan- 


cière pour 308 mouvement, 
M. Savimbi n'est pas assuré 


jusqu’au sein de l'équipe présiden- 
tielle — un débat qui n'est pas 


cace pour l'instant) entre l'Afrique 
du Sud et le gouvernement angolais 
dans la recherche d’un règlement 


fondé sur un retraït sud-africain de. 


Le ibie = .. du es 
Angola q trente mille 
soldats cubains qui s'y trouvent 
depuis 1975. ‘ 


En prenant ce tournant, les Etats- 
Uris ne fetaient plus sentir leur pré- 
sence dans cette région du monde 
qu'en y contrant l'influence acquise 
par PURSS en Angols, et sans plus 
agir du tout contre le maintien du 
contrôle sud-africain sur le Nami- 


pérticulièrement 
sonvort de Genève — que soit réaf- 


dans une négociation globale 


Cette démarche s'appuic le plus 
souvent sur une volonté générale de 
maintenir un chmat de compétition 
dans les relations soviéio- 
américaines ei d'éviter à tout prix 
ua retour À une politique de diajo- 
gue rappelant la période de la 
détente. L'octroi d'une aide à 
lUNITA trouve cependant aussi 
des avocats parmi les partisans de La 
conclusion d'accords globaux avec 
Moscou dans la mesure où il est de 
bone politique de hausser ja barre 
avant de négocier. , L 

Jusqu'au week-end dernier, la 
décision de sauter le pes semblait 


la liberté» 


Lundi, le porte-parole de la Mai- 
son Blanche indiquait que M. Rea- 
gan n'avait “encore pris aucune 
décision en ce qui concerne 
l'Angola », mais le département 
d'Etat faisait à son tour savoir que 
Washington souhaitait accorder 
- davantage qu'un simple soutien 
moral » à l'UNITA et que le gou- 
vernement recherchait « une sols 
sion appropriée et efficace -. Cela 
veut dire en clair que M. Reagan 
cherchera à obtenir du Congrès 
l'autorisation d'aider «+ secrète- 
mer » l'UNITA par Le canal de la 
CIA. ce qui permeltrait de montrer 
ses muscles sans interdire tout espoir 
à la diplomatie. 

BERNARD GUETTA. 


M. BUSH RENOUVELLE 
LE SOUTIEN MILITAIRE 
DES ÉTATS-UNIS 
AU HONDURAS 


Tegucigalpa. — Le vice-président 
américain, M. George Bush, a réi- 
téré, lundi 27 janvier, à Teguci- 
gaïpa, le soutien de l'administration 
Reagan au Honduras « face à 
l'agression communiste » que 
constitue, selon Washington, le 
Nicaragua sandiniste. M. Bush, qui 
assistait à l'investiture du nouveau 
chef de l'Etat hondurien, M. José 
Azcona, a indiqué que Washington 
prenait « très au sérieux » SON ENgA- 
gement d'aider le Honduras à 
= défendre sa souveraineté et son 
imégrité territoriale » et à « mainte- 
nir et renforcer ses moyens de 
défense ». M. Bush à rappelé la 
volonté des Etats-Unis d'aider la 
guérills antisandiniste, mais a 
affirmé que M. Azcons ne s'était 
pas engagé à autoriser l'utilisation 
du territoire bondurien pour l'ache- 
minement par les Etats-Unis de ieur 
aide aux + Contras », qui opèrent à 


partir de camps situés au Honduras. 


— (AFP.) 


A Strasbourg 


Le président Moubarak s'adresse 
à l'Assemblée parlementaire 
du Conseil de l'Europe 


Le président égyptien, M. Hosni Moubarak, derait quitter 
Le Caire, ce mardi matin 28 janvier, pour un bref voyage en Europe. D se 


rend d’abord à Strasbourg. où il est, ce jour, Le 


ter chef d'Etat arabe 


à s'adresser à l’Assemblée parlementaire du Conseil de l’Europe, pais À 


Paris et à Boun. 


De notre correspondant 


Le Caire. — En choisissant Stras- 
bourg comme première étape de son 
voyage, le président Moubarak veut 
marquer son désir de voir l'Europe 
des 21 jouer un rôle « plus positif » 
dans les efforts en cours pour déblo- 
quer le processus de paix au Procbe- 
Orient. L'Egypte, premier et scul 
pays arabe À avoir conclu un traité 
de paix avec Israël, veut, en cffct, 
voir la route où elle s'est engagée 
consolidée par l'élargissement du 
processus aux autres parties au 
conflit A défaut de pouvoir convain- 
cre les Etats-Unis de la nécessité 
d'une participation de l'OLP aux 
négociations de paix, M. Moubarak 
souhaite obtenir l'aval de l'Europe et 
son appui à l'accord jordano- 
palestinien du 11 février 1985, Tou- 
tefois, l'argumentation du raïs en 
faveur de l'OLP est affaiblie par Le 
refus par l'organisation de M. Yas- 
ser Arafat de reconnaître jes résolu- 
tions 242 ct 338 du Conseil de sécu- 
rité, M. Moubarak avait lui-même 
admis l'importance d'une reconnais- 
sance par J'OLP de ces résolutions 
afin de pouvoir aller de l'avant. Il 
soubaite que les entretiens actuels 
de M. Arafat, à Amman, permettent 
d'enregistrer des progrès sur cette 
question, afin de pouvoir mettre sur 
le tapis le projet d'une conférence 
internationale de paix au Proche- 
Orient. 


Une économie malade 


La question des relations avec 
Israël pèse aussi sur Ce voyage en 
France et en Allemagne fédérale. 
M. Moubarak doit, au terme de sa 
visite en France, se rendre à Bonn, le 
30 janvier, date de la fin de la visite 
cn RFA du premier ministre israé- 
lien, M. Shimon Pérès, au lende- 


main de la visite au Caire, sans 
grands résultats, de M. Weirmann, 
ministre israélien sans portefenille. 
Le voyage du chef de l'Etat se 
produit à un moment où l'économie 
égyptienne, de l'aveu ni£me des res- 
ponsables, est malade. Les reveaus 
du pétrole, principale production 
d'exportation du pays, ont dramati- 
quement baissé et l'on estime que le 
manque à gagner pour 1986 ser de 
l'ordre de 600 millions de dollars si 
l'effondrement des prix du brut ne 
s'arrête pas. Le canal de Suez n'a 
pas rapporté le milliard de dollars 
escompié. Le tourisme est en pleine 
crise depuis quatre mois et les vire- 
ments des expatriés égyptiens dans 
les pays pétroliers arabes se taris- 
seat. Tout cela va rendre encore plus 
difficile le règlement des échéances 
de la dette extérieure égyptienne, La 
question sera sans doute sonlevée 
par M. Moubarak 4 Paris et à Bonn. 


Le Quai d'Orsay a confirmé, ven- 
dredi 17 janvier, que M. Alain Gre- 
sier, premier conseiller à l'ambas- 


sade de France à Londres, était 


sommé ambassadeur à Damus, en 
RE fn En 
le le du icr). 
nier devrait succBder, à la tête de la 
direction d'Afrique du Nord et 
Moyen-Orient, à M. Marc Bonne- 
fous, nommé prochainement secré- 
taire général adjoint, rempla- 
cor M. Serge Boidevaix, qui 
oran l'ambassade de France à 
in. 


[NÉ le 16 novembre 1930, licencié en 
drüit, 


de l'Institut d'études RE 


tiques et ancien ‘élëve de l'E! 
M. Alain Grenier 


a commencé sa car- 
rière au ministère de l'économie et des 
finances en 1957. Li 5 6té attaché com- 


‘1da 


À Stockholm 
MAL GENSCHER ET DUMAS 
ASSISTENT À LA REPRISE 
DE LA CONFÉRENCE SUR LE 


rence sur le Het et le 
désarmement en Europe}, entame 
ce mandi 28 janvier sa troisième 
année da travaux, en présence des 
chefs de la diplomatie française et 


ouest-sliermande, qui sont convenus . 


d'intervenir conjaintement devant 


délégués 10q partict- 
pants (tous les Européens sauf 
l'Albanie, plus les États-Unis et le 
Cascada). : F 

Ou s'attendait, dans le capitale 
suédoïse, que MM. Dumas et Gens- 
cher insistent pour que la négocia- 
tion entre enfin dans une phase 


| 


es LR # sont 
pu ent, d'entrer 
réclamer un sur le non- 





mercial à Rio de 1958 à 1960, puis à 


Athènes jusqu'en 1963. L'année sui . 


vanie, il a &£ affecté à Damas comme 
ne Res ne 
que, comme conseiller 
à Rome en 1968. 

Détaché au, 
affaires 


du ministère des 
en 1969, il a Eté mis, 
ls mème année, à la du 
secrétaire d'Etat à la fonction publique, 
M. Philippe Makaud, puis, en 1971, 
consciller technique au cabinet de 
M. André Bettencourt, midistre délégué 
auprès du ministre des affaires évran- 
ges. avant et après un sage à 
edmimistration centrale (: éco 
notiques et financières). M. Grenier a 
ensuite 6€ nommé consul général à Bos- 





Le Danemark et la Communauté européenne 


{Suite de La première page} 


date au paysage politique danois. Et, 
à part quelques gros titres à la une 
des journaux de Copenhague, on ne 
saurait dire que La capitale offre le 
spectacle de l'effervescence. Quant 
M mme 
passer tant de crises que appa- 
rence n'est guère différente de celle 
que l'on y peut observer des 
temps plus ordinaires. 


Pour us peu, on en viendrait à se 
demander ce qui peut bien inquiéter 
les isans de la réforme de Ia 

donc ceux du «oui» au réfé- 
rendum, puisque plus personne ne 
semble douter, ici, avant le nouveau 
débat ire de ce mardi 
après-midi, que la consultation 
populaire aura bien lieu, probable- 
ment le 25 ou le 27 jee: Pour- 
même s'il faut faire la part de le dra- 
matisation. Une dramatisation tout 
à fait délibérée dans les deux camps. 


Un débat de politique 
intérieure 


La majorité gouvernementale 
(mise, donc, en minorité sur ce sujet 
particulier) a intérêt à insister sur le 
fait que le rejet du «paquet» de 
réformes porterait en lui le germe 
d'un retrait ultérieur de fait, même 
si telle n'est pas la question posée. 


L'opposition, qui à reçu pour La cir- - 


constance ke renfort des radicaux, 
de Ve 
partisans du «oui » cette logi 
que : si le «none l'emporte, cœux-ci 


‘ 100 moniteurs 

120 komètres de pistes. 
Avec Les.55 remontées du 
nouvel ESPACE ARAVIS : 


La Croix + Fry + La Clusaz 


' re HAUTE-SAVOIE 


LOT TR CNET. CET SPAS 7 





Car ce débat sur la Communauté 


est anssi — certains esti- 
ment MmÈme: SUITOUT — une 
de politique i À pi 
i li s'agisse de la CRE ou 


Li L I 
& 1 s% squelles le 
Eee 
s'écis mis d'occord ? » 
Maës Le fond de cette affaire, 
moins pour s'en 4 à ie polie 
c'ex le triste et pro- 
onde feililte de la soclat- 
démotratie danoise, estime M. Jor- 


pa. ed le du 
"hisioire se conf. is avec 
celle du Danemark sm elle ya 
Joué un rôle essentiel, est en train de 
renier l'internationalisme qui était 
une de ses raisons d'être. Elle 
découvre sur le tard, après d'ausres, 
qu'il est décidément plus facile 
d'aimer l'humanité que son voisin. 
Elle renonce à ce « continentalisme 
politique” qui peur être la grande 


aventure de notre temps. » 


Deux oppositions différentes 


Le refus opposé dernièrement 
par le Parlement danois 
à la réforme de la CEE 
a relancé la vieille controverse 
sur... l'appartenance. 


veroineté, pas de bouleversement 
dans l'équilibre des pouvoirs au 
sein de la Communauté ei pas de 
changemwen! par rüpport ou com- 
promis de Luxembourg de 
1966 (1).= 
Mais justement, répliquent les 
sociaux-démocrales, sur Ccs trois 
points, CE Qu'on nOUS propose Contre 
re 
umON curopéense» repose sur 
. d u 


L'équilibre des pouvoirs se trouvera 
bel et bien modifié, même si le Par- 
lement curopéen se plaint que les 

nationaux ne lui cèdent 
pas assez de compétences. Et le 
recours quasi systématique au voie à 
la majorité en Conseil européen 
tourne le dos au compromis de 
Luxembourg. au moins tel qu'il était 
pratiqué depuis vingt ans avec 
succès, ajoutent les amis de 
M. Anker Jorgensen. 


A ces arguments politico- 
juridiques s'opposent différentes 
réalités économiques. « Nous 
sommes aiterrés à l'idée que notre 
Pays pourrait quitier la Commu- 
Aduté européenne, ou mème simple 
ment y ètre de plus en plus margi- 
nalisé, déclare par exemple M. de 






Necrgaard, directeur de l’Ingenior 
08 Handelsfirma, société qui exerce 
d'importantes responsabilités dans le 
commerce extérieur danois. £t 
quand je dis « nous =, je ne veux pas 
seulement dire ce milieu d'import- 
export auquel j'appartiens. mais bel 
et bien l'ensemble des milieux 
industriels et, dans une large 
mesure, agricoles. Le Danemark vir 
de la vente de ses produits à l'étren- 
£er. et. honnétement. il en vit plutér 
bien Pour toute notre économie, 
«décrocher» de la Communauté 
serait une catastrophe. On a trop dir 
que seuls les paysans et les 
pêcheurs en profitaient. C'est 
LE de nos activités qui y 
gagne, donc l'ensemble des revenus 
des Danois. - 


Argument qui semble toutefois 
laisser de marbre un certain nombre 
de responsabics syndicaux ouvriers, 
résolument hostiles à la CEE : à 
commencer par celui des usines 
métallurgiques Staalvalsevacrket de 
Froderiksvaerk, pourtant très aidées 
par La Commission de Bruxelles : ila 
tenu à être un des premiers à affi- 
cher son hostilité au projet. A 
l'inverse de nombre de dirigeante 





agricoles. dont M. Hans Laren- 
Ledet, pourtant député radical, mais 
aussi président de l'organisation des 
petits fermiers du Jutiand, ou d'un 
autre radical, M. Cristian Soren- 
sen, membre du Conseil national de 
l'agriculture. 


La coopération nordique 


« C'est pour cette raison, pour ce 
sursaut de bon sens pratique que 
j'attends de noire peuple, que je me 
refuse au pessimisme, explique 
l'ancien ministre des affaires étran- 
gères, Ove Guldberg. Mais i} faut 
tenir compte d'une chose : dire 
«oui®, chez nous, c'est sérieux Ça 
ne veul pas dire peut-être. Cela sup- 
Pose un examen aftertif, puis un 
engagement clair. C'est bien pour- 
quol il sera difficile, jusqu'au bout, 
de deviner ce que ce pays va faire. » 


Mais = ce pays» a-til, en définie 
tive, la «tripes européenne? On 
s'irrite un peu, chez les pro- 
européens, justement, que la ques- 
tion soit si souvent posée à du 
Danemark. Et l'on sourit de l’hypo- 
thèse selon laquelle Copenhague 
serait plus attiré par la coopération 
- noriiique = {avec les quatre autres 
pays scandinaves, donc) que par la 
CEE. « Certe coopération existe, dit 
cacore M. Guldberg, mais il ne faut 
rien exagérer. Des cing scandinaves, 
trois appartiennent à l'OTAN (2}, 
la Suède est neutre es la Finlande... 
c'est la Finlande. Les différends 
entre nous existent fout autant 
qu'avec nos partenaires de la Com- 
munauté, avec lesquels l'intégration 
és ique est en fait bien plus 
active. » * 


. Il y a. notamment, cette fascina- 
don ancienne des Danois pour les 

ritanniques, qui n'est pas toujours, 
semble-t-il, payée de retour (mais il 
était. par exemple. hors de question, 
pour Copcnhsgue, d'adhérer au 
Marché commun tant que Londres 
ne pouvait le faire). F1 y x aussi certe 
relation trouble avec le voisin alle- 
mand, dont l'occupation a laissé des 
souvenirs tels que, se souvient 
M. Schleimann, «ce qui nous a 
décidé, en 1972, à entrer dans une 
communauté où ils étaient aussi = 
el en position déjà dominante, = 
c'était le fait qu'ils alent porté à 
leur tête un certain Willy Brandt, 
antifasciste de la première heure e1 


i avait combattu les nazis en 

candinavie.. », 

.… Et puis il y 4, derrière tous ces 
débats sur Les avantages e1 Les incon- 
vénients de l'appartenance à la 
CEE, une inquiétude beaucoup pius 
fondamentale sur ce que peut être le 
rôle d'un pays comme le Danemark 
dans le monde d'aujourd'hui. Que ce 
« petit pays » de 
lions d'habitants ait un grand passé, 
récits de conquête et innombrables 
ques en Eng Er 

l'autres signes. ne lui 

‘ait pas trop mal réussi, son niveau de 
vie — Le plus haut des Douze — 
T'aueste, tout comme la persistance 
d'une personnalité dont la force ne 
fait de doute que pour ceux qui ne Je 
connaissent pas. Mais l'avenir ? 

Peut-il être encore solitaire et 
heureux à la fois, préservé des autres 
mème de ses amis (qui dira le 
contre-effet des pressions actuelles 
des autres Elats membres sur 

ue ou des partis frères de 
l'internationske socialiste sur les 
sociaux-démocraies danois ?) — et 
dépourvu d'ennemis ? Passe-t-il, au 
contraire, par une Communauté qui 

n'a peut-être pas toujours Été assez 
attentive aux étais d'âme de telle au 
ice capiale? Mais une’ commu- 
mauté qui, vaille que vaille, a le 
mérite de donner une voix à des pays 
auxquels l'Etat actuel du monde n'en 
accoréerait guère.? 

Le pari de M. Schiÿter est ainsi 
de faire répondre ses compatriotes à 
une question qui, À propos de 
l'Europe. ressemble à celle que se 
posa jadis Hamiet à Elseneur, à 
45 kilomètres au nord de Copenha- 
Be LA: QLre QU DE pas JET, tout 
est û 


BERNARD BRIGOUL EIX. 








e RECTIFICATIF, — Contrai- 

dans le Mont dau 2627 avis 

le janvier, le 

commandant Alsin Mafhrt et le 

capitaine Dominique Prieur avaient 

&£ condemnés à ane peine de dix 
ans de prison pour homicide £ 
volontaire, | 


commercial 


aire efaime et maple €. 
: : ù 
Hé a eee onu É Le. 
dresen 1980] . . . ce 


quelque cinq mil . 











ess LE MONDF — Mercredi 29 janvier 1986 — Page 5 


EUROPE 


te lei) 


Grande-Bretagne 
MALGRÉ LE SOUTIEN UNANIME DE SON PARTI 


Mre Thatcher sort très affaiblie de la crise provoquée par l'affaire Westland 





De notre correspondant 
——————_— een 
Londres, — Me Thatcher n'a pas 


convaincu. Mais avant même 
l'ouverture du débat, les membres 
de son parti avaient à l'évidence 


décidé, bon gré, mal gré, qu'il fallait 
mettre un terme à | ve le plus 


rude qu'ait connue le premier minis- 
tre. Me Thatcher crane mainte- 
nant une nouvelle étape de sa care 
rière, la plus difficile parce que 
partisans et ants n'Ont pu que 
vérifier, ces derniers jours, que la 
« dame de fer » n'éLait pas ou n'était 
plus faite d'un métal inaltérabie. 
Sans cxccption. sans la moindre 
abstention, les députés conserva- 
teurs On! fait bloc et ont, lundi 
27 janvier, repoussé avec une 
lortable majorité de 160 voix in 
motion de défiance déposée par 
l'opposition. Auparavant, comme 
cle s'y était engagée, M Thaicher 
a fourni sa version détaillée du der- 
nier épisode de l'interminable 
affaire Westland. Elle à réaffirme 
ue, le 6 janvier, elle n'avait 
lonné son accord à cette incroysble 
manœuvre par laquelle un ministre, 
M. Leon Brittan, a organisé, avec ke 
concours de deux proches coliabora- 
teurs de M Thatcher, la fuite de 
documents confidentiels pour discré- 
diter un autre ministre, M. Michael 
Hescitine, deux jours avant que 
cette explication, des zones 
d'ombre, sinon des invraisem- 
Se à déclarer que M. Bet 
persiste que M. Brittan à 
agi de bonne foi-, parce que, 
d'après elle, les actionnaires de Wes- 
tland devaient savoir au plus vite à 
quoi s'en tenir et être avertis des 
« inexactitudes - contenues dans les 
déclarations de M. Heseltine en 


faveur du consortium eu: D, une 
urgence qui aujourd'hui encore 
parait incompréhensible, Me That- 
cher a d'ai souligné qu'eile 
« regrettait » l'incident et le pru- 
cédé, et admis qu'il y avait de 
< meilleures façons - d'informer. 


- Arrêter les frais 


Les députés conservateurs, qui, 
Jors du précédent débat, La semaine 
dernière, avait ouvertement souhaité 
la démission de M. Brittan et mis en 
cause le premier minisire, ont, celte 
fois, selon l'expression de l'un 
d'entre eux, préféré « arrêter les 
frais dans l'intérêt du parti. 

. Heseltine à lui-même donné le 
signal de l'unanimité en venant au 
secours de M= Thatcher. 1] a quali- 
f€ de « difficiles e1 courageux » les 
regrets exprimés par le premier 
rainistre, ct il a vivement dénoncé 
l'attitude de l'opposition, qui cher- 
che à en tirer profit. Les mauvaises 
langues ont tout de suite conclu que 
M. Heseltine, soucieux de son avc- 
mir, avait compris qu'il avait tout 
intérêt à ne pas se marginaliser 
davantage. 

Moins surprenante a ëté l'aide 
apportée par M. Britian qui, lui 
aussi redevenu simple député, a pris 
l'couière responsabilité de la fuite et 
a confirmé de la sorte sa fidélité 
indéfectible au premier ministre au 
point d'assumer aux yeux de beau- 
coup le rôle de «bouc émisaire». 

Enfin, Me Thaïcher aura êté éga- 
lement servie par la prestation de 
M. Neil Kinnock, le leader du Parti 
trovailliste, laquelle a été jugée 
«médiocre- dans les rangs mêmes 
du Labour. 

Si le 23 janvier un silence pesant 
avait souvent régné sur les bancs 


conservateurs quand M. Briütan ct 
Ma Thatcher avaient été mis en 
accusation, lundi les représentants 
de la majorité ont 1ous donné de la 
voix pour souLenir le premier minis- 
ire et faire pièce aux bruyanies pro- 
iestations de l' ition. Dons ces 
conditions, Me tcher a pu déve- 
lopper sa thèse selon laquelle elle n’a 





Dessin de CAGNAT. 


été ni consultée ni prévenue avant la 
fuite. Les services de M. Britian ont 
-cru- recevoir l'aval de Downing 
Street par l'intermédiaire de son 
conseiller de presse el de son 5ecré- 
taire privé, à la suite d'un - vérrrable 
malentendu -, qui rèste très obscur. 
D'après Ma Thatcher, ces deux cot- 
laboraieurs n'ont pas - réalisé = 


qu'on leur demandait une autorisa- 
tion. M. Kinnocx z estimé que - la 
Chambre pes plus que Ja narior re 
seraient satisfaites - par ces explica- 
tions. Jl a ajouté que si les deux col 
laboraieurs de M Thaicher ne 
démissionmaient pas, ce serait un 
aveu de -comalicité. du premier 
ministre. Au nom de l'Alliance 
{Parti libéral er Parti social- 
démocrate), M. Davié Ouen a lui 
aussi réclamé cette sanction en lai- 
sant valoir que carité politique 
du premier mi 
2 dir qu'il élit « impensa- 
ble . de concevoir que Me Thaicher 
avait pu. comme elle le prétend, être 
tenue perdant seise idurs (1) dans 
l'ignorance du rüie joué par M. Brit- 
tan et ses deux zssisrants à Downing 
Street. 

M. Owen 3 déclaré que si 
M= Thaicher n'avait nas cherche à 
se renscigncr plus Lt. cela signifiait 
qu'elle n'était pas à Le hauteur de ses 
hautes fonctions. 

De nombreux commentateurs et 
éditorialistes de 1 presse, denuis 
plusieurs jours, 52 nent que 
Mme Thaicher à perdu, avec l'affaire 
Westlané, sa répuiation de « compé- 
tence » el de « müitrise du pou- 
voir », ses principaux atouts depuis 
six ans Plus tard, au cours d'un 
entretien télévisé, M. Owen, plus 
pondér£ mais plus efficace que 
M. Kinnoëk, à déclaré que le pre- 
mier ministre ét SON cabinet nou- 
vaient - jusqu'aux prochaines élec= 
tions Continuer à gouverner. En 
boirant -. Cela rejaine les doutes 
d'un grand nombre de députés 
conservateurs. Ceux-ci, surtout ceux 
de - l'arrière-harc + (backhen- 
chers). se montrent inquiets à la 
perspective de difficultés nettement 
plus graves que l'affaire Westland. 
















11 s'agit de l'économie, où la politi- 
que de M Thatcher est durement 
contrariée avec 2 baisse des prix du 
pétrole, la crise de la livre, le main- 
tien de taux d'intérét trés élerés, le 
risque d'une reprise de l'inflation, ka 
mise en cause des promesses de 
réduction d'impüts e1 Li divulgation, 
dans quelques jours. d'une nouvelle 
augmentatron du chomage, 

L'un de ces députés conserve. 
teurs, M. John Wiggins, 1 avoué 
lundi soir à La télévision que la posi- 
tion de M Thaïcher et de son gou- 
vérnement s'ÉLaiL » sérieusement 
dérériorée », au point de paraître 
désormais - vulnérable ». Un autre, 
qui comme beaucoup s'interroge Sur 
le vœu du premier ministre de 
conduire une nouvelle Fois son parti 
lors de la prochaine campagne élec 
rorale, à déclaré en privé — toui en 
sachant que le parti n'a pas actuelle- 
ment de remplaçant : - Le pays 
vient d'apprendre que Me Thatcher 
r'est pas immortelle. - 

Dans tout cela, on aurait presque 
oublié le sort de La société Westland 
La direction de La firme aéronauti- 
que a annoncé lundi qu'elle soumet 
trait de nouveau, le 12 février, un 
projet d'association avec Le compa- 
gnie Sikorsks sous une forme diffé 
rente, ne nécessitant plus qu'une 
acceptation des actionnaires à la 
majonté simple el non pas des trois 
quarts, comme cela avait été le cas 
lorsque la première offre améri- 
caine, contrée ner les partisans du 
consortium européen, avait été reje- 
tée. La proposition de Sikorsky avait 
alors recueilli 65 “ des voix. 

FRANCIS CORNU. 





41) Jusqu'à l'aboutissement de 
l'enquête interne dont M= Tharcher a 
révélé aux Communes les résultats [ce 
23 janvier. 





rie 


Remaniements au sein de la direction 
du parti et du gouvernement 


A deux mois du congrès du PC bulgare, un remaniement d'une cer- 


taine ampleur a êté 
du 


ment. à l'occasion d'un = 
tral, convoqué vendredi 24 et samedi 25 janvi 


ré au sein des instances dirigeantes du parti et 


énum élargi - du comité cen- 
er, à Sofia, et suivi deux 


jours plus tard d'une réunion de l'Assemblée nationale. Les promo- 


tions ei sanctions décidées ne 


ent pas de surprise majeure, 


mais elles confortent la position: de deux hommes déjà :en flèche 


depuis environ deux ans : M. Ognian Doïnov, qui apparaît 


de plus en 


plus comme le grand maître des questions économiques, et M. Tchou- 
Prés 


domir Alexandrov, désormais membre à la fois du 
du secrétariat du comité central, ce qui le 


polirique et 
lace dans une position adé- 


re pour assumer, si le besoin s'en faisait sentir, tout ou partie des 
ions du secrétaire général du parti. M. Todor Jivkov. 
Ce dernier, âgé de soïxante-quinze ans et au pouvoir depuis plus de 


srente ans, a, certes, bon 
voir de M. Gorbatchev 


bon œil, mais depuis l'accession au pou- 
Moscou, la mode n'est plus vraiment à la 


gérontocratie, et la position personnelle de M. Jivkov semble moins 
inébranlable que par le passé, tandis que l'économie du pays, soumise 
à des exigences croissantes de la part de l'URSS, semble, elle aussi, 


nettement moins vaillante, 
En 
parti 


tenir 


incipe, les remaniements et les restructurations opérés, en 
lier au sein du gouvernement, sont dictés par le souci de mieux 
e de la « révolution scientifique et iechnologique ». C'est 


là, a déclaré M. Jivkov devam le Parlement, «la clef, et même la 


superclef, de l'édification de la nouvelle société bulgare ». 


Des hommes qui montent 





De notre correspondante 


Vienne. — Trois «conseils» — un 
conseil économique, un conseil 
i pour la science, 
la culture et l'éducation — coordon- 
is les activités des 





technologiques. Selon certains 
observateurs, M. Alexandrov 
i les candidats possi- 


kon, àgé ne te-q 
« D» 
auquel certains 
de sc retirer. 


dirigeants à l'É 
prêtent l'intention 





. des 


LH K 
Parmi les principales victimes du 
remaniement se trouvent 


MM. Todor Bojinov, membre du 
bureau politique, ministre de 
l'a i ment ct vice-premier 
ministre, et Stanish Bonev, membre 
suppléant du bureau politique . 
vice-premier ministre, qui ont ét 
libérés de toutes leurs Faneuions. Ils 
ont été apparemment sanctionnés 
leurs responsabilités dans les 
'aillances enregistrées dans la pes- 
tion économique et sévèrement criti- 
quées ces derniers mois dans La 
presse 
A l'inverse, au nombre de ceux 
qui «montent», il faut encore men- 
uonner M. Stoian Markov, un ingé- 
nieur électronicien, âgé de quaranie- 
1rois ans, nommé en 1985 à la tête 
du Comité de la science — trans- 


+ formé désormais en Comité des 


recherches et de la technolagie. — 
ui a été promu membre suppléant 
bureau politique. II a été égale- 
ment nommé vice-premier 


premier 
ministre pour succéder à M. Alexan- 


gnation simple de ministère du com- 
merce, chargé à la fois de la produc- 
tion, de l'approvisionnement, du 
commerce extérieur et des res- 
sources, semble plutôt renforcer la 


. centralisation, dont le rigidité a été 


pourtant critiquée dans la presse 
Eleare comme" étant’ ‘responsable 


par M: Histo Hristoÿ, * 


sera ‘dirigé 
jusqu'à présent ministre du com- 

Les anciens ministères de la pro- 
duction, du commerce des produits 
de consommation, du commerce 
extérieur, de l'approvisionnement et 
de la construction ont été supprimés 
et leurs dirigeants nommés en partie 
à d'autres postes. 

WALTRAUD BARYLL 


|. information à été 
pesanteurs et du manque d'efB- . 


AFRIQUE 





Ouganda 
Les troupes du président déchu 
.. se replient vers le Nord 


Les troupes du ident renversé, 
le général Tito Okello, font mouve- 
ment CRE h nord de 
L ion d'où sont origi- 
mire une grande partie de Kurs 
effeczifs. Selon des sources diplorma- 
tiques, les forces de l'Armée natio- 
nale de résistance (NRA) de 
M. Yoweri Museveni, qui ont pris le 
contrôle de Kampala, le samedi 
25 janvier, se sont ment cmpa- 
rées' de Jinja, la deuxième ville du 
pays, située À 80 kilomètres à l'est 
de la capitale, à l'issue de combats 
meurtriers. 


La prise de Jinja, si elle se 
confirme, consoliderait la victoire de 
la NRA, la ville constituant le « ver- 
rou» de La route menant au por 
kényan de Mombasa. La NRA 
contrôlerait ainsi tout le pays 
«utile», le Nord étant semi- 


Les maquisards de la NRA ont 
parachevé, lundi 27 janvier, leur 
mainmise sur pala, neutralisant 
quelques tireurs isolés, fusillant plu- 
sieurs pillards et ramassant les 
dizaines de cadavres abandonnés 
dans les rues depuis plusieurs jours. 

Faisant une première apparition 

blique, M. Museveni a rencontré 
Ê chefs de missions diplomatiques 
ainsi que les journalistes locaux, à 
qui il a expliqué avoir pris le pouvoir 
pour rétablir Pordre et la discipline 
dans le pays. Il a également assuré 

ue les étrangers résidant en 
étaient en sécurité. Les 

combats qui ont eu lieu pour la prise 
de Kampala n'ont fait aucune vic- 
time parmi la colonie étrangère. Les 


Nations unies ont cependant décidé 
d'évacuer temporairement leur per- 
sonnel installé dans le nord-est du 


pays. 

Dans la capitale, où le calme était 
complètement revenu lundi en fin 
d'aprés-midi, la population a conti- 
nué de manifester son enthousiasme 
en faveur des hommes de la NRA, 
considérés par beaucoup de gens 
comme des » libéraieurs ». 

Des camions de la police et de La 
municipalité ont sillonné la ville 
pour ramasser, selon certaines indi- 
cations, plusieurs centaines de cada- 
vres. Les liaisons téléphoniques avec 
l'extérieur ont partiellement repris, 
et l'eau et l'électricité sont de nou- 
veau distribuées. Si les commerces 
du centre-ville restent fermés, en 
revanche, plusieurs marchés des 
quartiers périphériques sont mainte- 


nant a] ct ouverts. — 
(AFP, Reuter, PI. AP.) 


Somalie 


© Amnistie générale pour les 
exilés. — Le président somalien, 
M. Syaad Barre, à décrété, samedi 
25 janvier, une amnistie générale 
pour les milliers de Somaliens vivant 
en exil depuis près de dix ans, préci- 
sant que les candidats au retour de- 
vaient se faire inscrire dans Les am- 
bassades ou les consulats somaliens. 
Ces exilés ont, pour la plupart, 
quitté la Somalie au moment de la 
guerre de l'Ogaden, contre l'Ethio- 
pie. en 1977-1978. — {Reuter. } 








De notre correspondant 


. — Le président Bendjedi: 

i rencontre le colonel Kadhafi 
ce mardi matin 28 janvier à In 
Amena, localité située À environ 
2 000 kilomètres au sud d'Alger et à 
une cinquantaine de kilomètres de la 
frontière algéro-libyenne. Certe 
le veille, 
presque incidemment, au détour 
d'un ndu de l'agence offi- 





. ciclle ie-Presse Service (APS) 


relatant une visite d'inspection et de 
travail que le président effectue 
dans cette région pétrolifère. 
Attendue depuis le mois dernier, 
cette rencontre atteste que l'Algérie 
a finalement accédé à la requête du 
chef de l'Etat libyen qui, depuis six 
mois, sévertue à renouer un dialo- 
interrompu il y 4 ua an et demi. 
relations entre les deux pas 
s'étaient détériorées après que 


République 


sud-africaine 


« À la limite de l'esclavage... » 


International a rendu 
Public, ce mardi 28 janvier, un 
rapport détaillé sur is détention 
et les traitements dont sont vic- 
times chaque année les Noirs 
Sud-africains en vertu des lois sur 
les laissez-passer obligatoires. 
L'organisation humanitaire, qui 
consacre un volumineux dossier 
pri , 
milkers de. Noi 
1984) arrêtés et emprisonnés 
Pour s'être trouvés sans autori- 
sation dans des zones blanches, 
appartiennent à l'un des groupes 
de prisonniers politiques les plus 
maîtraités en Afrique du Sud. 

Souris à des traitements 
« cruels, dégredents ou inhu- 
mains », quand ils ne sont pas 
systématiquement battus lors de 
eur séjour en prison, rapporte 

. tes Noirs en infraction 
à la légistation sur les € pass » 
(ces documents notifient aux 
Noirs âgés de plus de quinza ans 
l'endroit où üs sont autorisés à 
vivre et à travailler) peuvent être 
< Jouës » ou € vendus » à des fer- 
miers blancs, en ces de mise en 
Kberté conditionnelle. lis sont 
alors employés dans des condi- 
tions de travail obligatoire, « à ls 
dimite de l'esclavage ». Amnesty 
note cependant que des aména- 
gemants ont été introduits 
depuis trois ans pour gommer 
sies aberrations les plus fla- 
grantes ». 

L'évêque anglican de Johan- 
nesburg. Desmond Tutu, qui 8 
regagné lundi l'Afrique du Sud à 
l'issue d'une tournée aux Etats- 


| Algérie 
Le président Chadii rencontre le colonel Kadhafi à In-Amena 


libye eut signé avec le Maroc le 
Lraité d'Oujda. le 13 août 1984. La 
crise entre Alger et Tripoli s'est 
aggravée l'été dernier lorsque les 
autorités libyennes ont décidé 
l'expulsion de quelque trente mille 
travailleurs tunisiens. L'Algérie 
avait alors assuré la Tunisie d'un 
soutien indéfectible dans le conflit 
qui l'opposait à son turbulent voisin. 
Le président Chadli n'avait pas 
Nes 

ident i ns L évi- 
dent de montrer au colonel Kadhafi 
que le «traité de fraternité et de 
concorde » signé en mars 1983 entre 
la Tunisie et l'Algérie n'était pas 


vide de sens et de lui rappeler que ce 
document comporte une clause 
d'assistance militaire. 


Depuis, la situation a évolué. 
Dans un premier 1emps, le colonel a 
dépèché à Alger, le 18 novembre 
dernier, une forte délégation 


conduite par Je major Hamiidi 
Khouildi et le chef de La di ue 
libyenne, M. Ali Triki. Ces deux 
émissaires étaient chargés d'expli- 
quer que les intentions libyennes 
n'étaient pas aussi mauvaises qu'on 
voulait bien le laisser croire. Pour 
preuve de sa bonne foi, le cotonel 
aurait, à ceue occasion, selon des 
sources diplomatiques occidentales, 
donné des gages en assurant qu'il 
était pi a retirer ses troupes mMas- 
sées à La frontière tunisienne er à 
trouver un arrangement pour indem- 
niser les travailleurs tunisiens 
expulsés, son souci étant, à ce 
moment-là, de desserrer les 
mächoires d’un élau égypto- 
algérien. 

Dans un second temps, l'Algérie, 
comme les autres pays arabes, a êté 
contrainte de soutenir officiellement 
la Libye dans la crise qui l'oppose 
aux Etats-Unis depuis les atrentats 
de Vienne et de Rome. L'Algérie 


Unis, où il a recueilli près de 
1 million de dollars de donarions 
{dont la moitié sera versée aux 
familles des prisonniers et exilés 
politiques). a déclaré, au cours 
d'une conférence de presse, qu'il 
soutenait les objectifs de l'ANC 
{Congrès national africain), mais 
pas ses méthodes violentes. 
Selon lui, les objectifs de l'ANC 
sont se multi-racialisme, la 
démocratie et l'avènement d'une 
société juste ». Rappelant que, 
« selon l'enseignement de 
l'Eglise, il peut être juste de 
recourir à la violence pour renver- 
ser un système injuste », il a indi- 
qué que telle n’était pas sa posi- 
tion personnelle. 

De nouveaux affrontements 
tribaux, mettant aux prises des 
Zoulous et des Pondos, se sont 
d'autre part déroulés le week- 
end dernier à Umkomaas, au sud 
de Durban, faisant au moins huit 
morts. Enfin, au cours d’une 
assemblée d'environ cinq mille 
écoliers, réunis dans la cité noire 
de Krugersdorp, à une cinquan- 
taine de kilomètres à l'ouest de 
Johannesburg, à l'occasion de la 
rentrée scolaire, un des enfants a 
été tué et wois autres blessés, 
après l'intervention de la police à 
l'aide de gaz lacrymogènes, de 
fusis à plomb et de fouets. Les 
forces de l'ordre entendaient dis- 
perser cette réunion, organisée 
en prévision de la fin du boycot- 
tage des écoles noires dans 
l'ensemble du pays. — (AFP, 
Router, UPI, AP.) 





« ne saurait eh aucun cas admettre 
qu'il soit porté atteinte - à la Libyé, 
devait déclarer, le 7 janvier, le 
porte-parole du ministère des 
affaires étrangères. Le colonel 
libyen. qui a besoin de démontrer à 
l'Occident qu'il n'est pas aussi isolé 
qu'on veut bien le dire, aurait aimé 
obtenir plus qu'une déclaration 
d'intention. Or rien ne vient. Même 
son allié marocain ne s'engage pas. 
L'Algérie, quant à elle, sait peru- 
nemment que ses intérêts sont ail 
leurs et ne veut pas Se comprometLre 
outre mesure pour le chef de l'Etat 
libyen. 

Le président Chadii se rend donc 
à son rendez-vous d’In-Amena sans 
grand entrain, incluant cette rencon- 
tre dans Ja tournée qu'il fait dans les 
wilayas (départements) du sud. 
Mais, il n'est pas demandeur et sa 
position est forte. 


F.F. 
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«Tout homme persécuté en raison de son action en faveur de la liberté a droit d'asile sar les terri- 


toires de la République. » 


(Publicité) 


(Préambule de Ja Constisation de 1958) 


« Est réfugiée : toute personne qui, craignant avec raison d'être perstentée du fait de sa race, de sa 
religion, de sa nationalité, de son appartenance à un certain groupe social où de ses 
politiques, se trouve hors du pays dont elle a la nationalité et qui re peut ou, du fait de cette 
crainte, ne veut se réclamer de la protection de ce pays, ou tout apatride qui, en raison des mêmes 
craintes, re peut ou ne veut retourner dans son pays de résidence hcbituelle. » 5 


(Article premier de la Convention de Geuère de 1951 J 








afin de réaffirmer publiquement : 


clôturer ces semaines d'action. 






La campagne, lancée officiellement le 29 janvier 1986, culminera en octobre lors de 


DEUX SEMAINES POUR LE DOTE D'ASILE 


os 


A l'initiative de la Commission de sauvegarde du droit d'asile (CSDA), les signataires appellent tous ceux qui défendent 


les droits de l’homme à participer à une 


CAMPAGNE NATIONALE POUR LE DROIT D'ASILE :| 


- que ‘le droit d'asile est un droit fondamental de l'être humain et qu’il doit être sauvegardé en France quelle que soit 
la situation politique et économique ; . 

— que, conformément à la Constitution de 1958, à la Convention de Genève de 1951, au Protocole additionnel de 
New-York de 1967 et au droit international, une personne demandant l'asile ne doit pas être renvoyée dans un pays où elle 
déclare encourir des risques de persécution ; | 

_ que cette personne a droit à un examen à la fois rapide et sérieux de son css par les organismes compétents : l'Office . 
français de protection des réfugiés et apatrides (OFPRA) et, en cas d’appel, la Commission de recours des réfugiés ; 

— que tout doit être mis en œuvre pour favoriser l'insertion des réfugiés dans notre société. 


(6 au 19 octobre. 1986) . 


A l'échélon national, des RENCONTRES SUR LE DROIT D'ASILE auront eu à: Paris; les à et 29 3éctobr pour. E 


Les signataires demandent à tous Aa tee à où appel a de Pair pa qu partent ne Free Tam 1966 et plus pariiculièrement les 
semaines du 6 au 19 octobre 1986 soient marquées par des initiatives destinées à foire connaître leur polonté de défendre le droit d'asile, 



















Premiers signataires 
{au 22 janvier 1 986) 


Syndicat de la dora). CEDRI SGEN (Syndicat général de 


Secrétariat permanent de la Conunission de sauvegarde da droit 

d'asile : CIMADE (Service æcuménique d'entraïde), France 

Terre d'asile {FTDA), GISTI [Groupe d'information et de 

soutien aux fravailleurs immigrés), Ligue des droits de 

l'homme {LDH}. 

4 : res: 

AFJD (Association Fe A des juristes démocrates}, 

Amnesty Internaïi - section f? 

Lagrange, AMPSRF (Accueil des édecins et pe: de 

Santé réfugiés en Fra: ee ASOLAT l Association d de nl 

ne CINÉL (Comité G initiatives pour de nou- 
ux espaces de liberté}. Accueil et promotion, COMEDE 


{ (Comité médical pour les exilés), {ntersvndicale CGT/CFDT - 


(CIMADE, FTDA, OFPRA, ecours cathalique, SSAE), 
Comité pour la défense des ir de l'homme en Pays basque, 


” défense des réfugi 


, Fédi __n Léo. ‘ 


Téducation nat 1RI France (Comité européen de 


des étudiants de. France - indépendome et 


CMSSM Comité médico-social pour la'santé des en " 
Association Henri-Curiel, GSI (Groupemem de solidarité : 


internationaliste}, SSAE (Service ‘social d'aide aux’ émi- 


granis), GAS (Grou, au et solidarité), FAL' (France , : 
TS latine}, COS {Centre d'orientation sociale), MRAP : : 


ment contre tre. he 


: ple.X MDPL (Hate RE le désarmement, la pair à les 


ibertés), SNESUP (Syndicat ai national de l'enseignement supé- 
rieur), on des avocats de France (SAF), Draits socta- 
listes de l'homme, l'AVRE (Association pour les victimes de la 
répression en exil}, Centre France-Aste, CNE-{Comité ne 


et immigrés), UNERID {Union en : 


d "entraide Hair cmniod #, franco-vietnamien, franco- 
laotien}, Institut de l'Asie Le SuLESt, Comité de soutien aux 
Polonais en France, Comité Chili de Lyon, Centre international 
UCJG + Le or », Association de défense des droits de 
l’homme et des libertés démocratiques dans le monde arabe, 
CRARDDA (Comité rhodanien d'accueil des réfugiés et de 
défense du droit d'asile), CAEIR one d'aide exception- 
nelle aux intellectuels réfugiés), ACDAP (Association cultu- 
ve FT diffuston' de l'audiG EE pédagogique}, Associa- 
l'accueil des travailleurs migrants Troyes, 

Croire pote 13 d'Or lle NET Association des com- 
munautés ghanéennes en France, LVT {Loisir, Vacances, Tou- 
risme) « La Chauvinière », justice et paix, le SITI 
{Service interdiocésain pour les travailleurs immigrés), le 


"Secours bouddhique international ee Fer }A 


© Contactez l'une des associations signataires et participez à ses actions 
© Incitez les organisations dont vous êtes membres à s'associer à la CARE 
e Apportez-nous un Concours financier. 


Premiers rendez-vous 


Le mercredi 29 janvier au Centre Pompidou (Beaubourg) 
; * 6 à 16h30: «L'écrivain et Pexil» 


Plus de quinze écrivains viendront dédicacer leurs livres 
à le librairie Flammarion de Beaubourg (rez-de-chaussée dans le hall : 


© à18h 15: « Musiques et poésies de l'exil» ‘ 
Spectacle avec le comédien Denis Manuel er des groupes arménien, | 
latino-américain ei africain {petite salle au sous-sof du Centre Pompidou) : 


} 
Le mercredi 5 février au FLAP, 30, rue Cabanis, 750]4 Paris : | 
« Pour le droit d'asile, exposition artistique » | 

Vernissage d'une exposition d'œuvres (peinture et sculpture) I 
d'une quarantaine d'artistes. L'exposition se prolongera tout au long du mois de février. 














‘exemplaires de la plaquette présentant le campagne, 
“eo Je suis prêt à m'associer à des actions dans le cadre de cette campagne. 


f 
1 . 
; oO pporte soutie: 
LE RSR cn see JULIEN 
Se | “ . t/o FTDA, 29, rue Saint-Amand, 7S01S Paris - 
| : ; 
Il 





Merci de rerourmer dans es meilleurs délais ce bulein au: 
: . Secrétariat de la Commission de sauvegarde 

- c/o FTDA (France Terre d'asile) 

29, rue Saint-Amand - 75015 PARIS 


de .:......... F sous forme de 
RENE 


du droit d'asile. 














RES fl 
Fe M 















| APRÈS LA VISITE DE M. WEIZMAN EN ÉGYPTE. | 
Le Caire exclut pour l'instant touts rencontre 
_æM. Pérès et de M. Moubarak 1 


contre Pérès- Moubarak Avant 
l'acceptation per Isreël du docu- 





De notre correspondent 









_LA SITUATION AU YÉMEN DU SUD 
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: PROCHE-ORIENT 





SELON L'AMBASSADEUR DE FRANCE A ADEN 


“Les rebelles ne se laisseront pas confisquer 
leur victoire par le « président provisoire » 


on vue d'une atance avec les opposants 
sud-yéménites anti-marxistes. L'opposition 


















Los bete à pes banlieues. on su régime d'Aden s'est regroupés au soin du 
propos F : national des forces patrioti- 
l'ancien président déchu aurait rassemblé ques, constitué H y a trois ans sous l'autorité 
Guarante mike hommes en vue d’uns offen- de M. Mohamed Ali Haithem, ancien premier 
sive contre Aden, un porte-parole du not- ministre, et de M. Abdel Kawi Makkaoui, 


aux à Jandi -27 ier, " 
Codes = : " sk dit ” tel sommet était 


















transmetre à Israël le verdict qui a |: 













mn men ae an ccm ar tee nent mme 22 tee ne 



























pour. un. Sommel », à indiqué 
M Weizoan. L'Egypte campe sur 


-2es-posiions en exélaant touie ron- 









. © Les extrètiens de M. Arafät à 


pratig 
Egypiiens. aucun moyen de ‘les 
influencer », constatait, lundi, 
M. Ben Elissar, qui fut le prémier 
d'Israël 


ambaséadeur 
son côté, M. Abba Eban, président 
— travailliste — de là commission 


contacts d'affaires avec l'Arabie 
saoudite. Les dirigeants de la 
rébellion — l’ancien chef de l'Etat 
Abdel Fattah Ismaïl, s'il est tou- 
jours en vie,.et son ancien minis- 
tre de la sécurité, M. Mohsen — 
sont tout à-l'opposé : des 
marxistes-tévinistes «purs er 
durs », dont le fanatisme et 
l'intransigeence dogmatique 
crrayaient jusqu'à l'ambassadeur 


: À Di agent Fosvetnte doom: 
mique ou diplomatique vers les 
5 


ceux qui s faisseraient « con/is- 
quer la victoire » par une person- 
nalité aussi « neutre » que M. El 
Atias, sans doute placé à la tête 
de l'Etat pour une période très 
provisoire. M. Audebert se refuse 
donc à exclure «une deuxième 
étape » dans la guerre civile, 
opposant, cette fois, les « auteurs 
de la rébellion » aux partisans de 


ques. qui semblent bien avoir 
favorisé la solution El Artas ? 


. cdésemparés» 
Durant toute ns sie 
ont paru totalement désemparés, 
dépassés par les événements », 


ment nouveau rapports | nait ses rêves pour des réalités ». premier ministre à l'époque du protectorat 
| « Ce voyage était condamné le «policier four du | M Selon des mieux dfiboutiens bien britannique en 1963, Le premier réside à 
| très important 8, DÉBNMOINS Sinaï, Si Jérusalem souhaitait quel | ! ioformés, M. AB Nassor aurait pris contact Sanaa et le second au Caire. 
Eu Kpan, M. Stimon PErèe, à ques éclaircissements su] | 
È cizman avait télphoné. ï : . : 
; Important peut-être, mais apparent  { Le Caire serait disposé à les | Faut-il vraiment tirer mn trait Soviétiques. Mais d'est un choix Tenants d'une politique d'antar. dit M. Audebert. Ils ont mainte- 
! ment guère fructueux. Ste: Qu'il se Da jamais | sur l'ancien président sud- curieux, qui recèle cie à d'isolement à l'albanaise, ils nant replié la plupart de leurs 
: qu verre PersOR- | véménite, M. Al Nasser Moha- ment de nouveaux conflits. prônent l'unification des deux «conseillers» au Yémen du Sud 
der med? Doit-on: le. considérer ï Yémens par la force. et auront beaucoup de mal à 
comme définitivement vaincu Fanatisme De tels hommes ne sont pas de reconstituer leurs positions dans 


ce pays Pendant les premiers 
jours des combats, il semble que 
chaque camp ait <rapé” sur 
l'ambassade d'URSS pour « for- 
cer la main » aux Soviétiques. Un 
obus de char a atteint le bureau 
de l'ambassadeur, et un bon tiers 
de la chancellerie soviétique 
serait endommagé. 
Les combats ont été d'une 
ble violence. Ce « drame 
affreux » a probablement fait 
quelque quinze mille morts, selon 
a Audebert. L'ambassadeur de 
Frence, auparavant en poste au 
Liban, considère que, en une 
dizaine de jours, Aden a été 
autant endommagée que Bey- 
routh en dix ans de guerre civile. 
Des témoins ont rapporté avoir vu 
des monceaux de cadavres 
entassés dans des conteneurs pour 
être acheminés sur un centre 









d'incinération d'ordures. A 

l'exception de l'aviation, qui n'est 

pratiquement pas intervenue dans 

les combats, l’armée paraît s'être 

scindée entre les deux camps en 

fonction de clivages tribaux ou de 
sytmpathies de clan. 

‘ Selon certaines rumieurs avan- 
cécs à Aden, tout aurait com- 
mencé au:cours d'une réunion du 
comité central du PSY, le lundi 
13 janvier, à laquelle assistaient, 
outre le président Ali Nasser, 
tous les responsables du régime 

qui passent pour avoir été à l'ori- 
sil de la rébellion : l'ancien chef 





gou 

Ali Ahmed — sont « mal 

équipés » pour hhe face aux 
ë Slerai id 
















L' intervention du CICR a été retardée 

.P&r. un contretemps inexpliqué 

ne s'envolsrait que le lendemain, 
déléguée, 


























Rte EE e L Au de à d'age et pe Ta les secours 
… Sonféranca de presse annuelle, comen. LE 
. T7 donnée lundi 27 janvier, : 











: Cet éd ilietre les diffi- 
par les combats alors saut se 
trouvait en visite.en Inde, il's'est |.” Rouge (CIC 
alors rendu. à Moscou. C'est là, ue : 
in la Nesser par ile atterrir au ‘Yémen du Sud. 
qu'i fat.nommé « président pro- Am effactits ES Croix 
visoire », apparemment choisi par *d'Adle-Abeba, devaient 
la rébellion, a d'accord les s 

























M. Ali Nasser se serait momenta- 
nément éclipsé. Un garde armé 
serait alors entré dans la salle ct 
aurait ouvert le feu sur le minis- 
tre de la défense, proche d'Ali 





















“e Droiti de” l'homme. 


a 
a 
F 






# RS ne l'organé représentatif de la. commu- 

























qui rECEVrA aussi française, Le CRIF ‘monde arabe. — Pour la° 
ne Gaston Derfene, + aise Toma rer des institu- asus Prix interpaiona} des droits Antar et RS de la 
de eos : pass Dore soci 5. intervinrent, tirant sur les 


‘jusqu'à maintenant. d'adhérer .au 


belles, tuant Ali Antar et bles- 
É n rm craalas rel 
ë et 


sant M. Al Beedh. Une version 
des faits veut qu'Abdel Fattah 
Ismaïl, blessé, aït réussi à sortir 
de la pièce avant d'être achevé 
D'autres sources crôient savoir 
Qu'il aurait pu gagner la voiture 
d'un sympathisant qui l'aurait 
conduit dans un bôpital de le 
capitale. | 


_ L'énéemble ‘des communautés 
















AL Fr. 







‘au iinistère de là défense 


ve Us — Lo noue ner nc M ù 
. ES “ affirmé, .lundi ‘27 : janvier, qe ya dons. D 
L. doux du défense .qui transmettent certaines 









“Les châteaux en Espagne, 

| …. ||: | SN TOR NTE 

| Écrans || Æ%.. J'aisigné ma troisième 
on ce franchise Entré.” 


Jean'Alèrie Égha. sus Franchsé Mapelber: Toulouse et Pan. 

“Qui pas rate bi des chere Espagne? L'Espagne is come reter nan 

© dier d'une société import-Export. Mais ce que je voulais c'était créer mon enireprise. 

"Le phs dificile dans ce cas-B cest trouver opportunité De retour à Paris j'a cherché jusqu'à ce qu'une piste 

ms pie rte are: sé Copa Cener Leursus ux Étant en Éarope est surprenant : 

Pepsi rhqne mm apr eye niero-nionmaique 
pr 
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* De Monpeliec con Val lngadocienne à Pan, vil au bre den, avec Eté ré 
devient sans cesse plus passionnante et plus. rentable”. 
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Te Monde 


Le hasard fait parfois bien les choses. An 
Barre 


moment où M. 


Raymond condensait, 
lettre mensuelle, le fond de sa sur les perspec- 
Jacques Chirac se 
Krrait lundi 27 janvier à un exercice 


D nes sine de 


tives de l'après-16 mars, 


it 
1 
Ï 


a permis qe 


de France-inter. 


Pp 





olitique 


| LE DÉBAT SUR LA COHABITATION 
M. Barre reste intransigeant, M. Chirac souhaite définir «la règle du jeu » 


dass sa 


analogue, mais 
In volonté des 
fois de 


pour justifier sa thèse selon laquelle M. Mitterrand 
devrait avoir le courage de se retirer si Les socialistes 
Les élections. Il dramatise volontiers quand 
 sugpère que, dans cette hypothèse, les chefs de la 
nourelle majorité devraient refuser d'être nommés au 
poste de premier ministre par M. Mitterrand. 

M. Chirac, lui, fait une lecture pins pragmatique. 
Il rejoint même M. Rocard quand i} admet que au 
lendemain du 16 mars, M. Mitterrand et les respnsa- 
bles de La nouvelle majorité auraient réciproquement 
intérêt à se concerter pour « définir La règle du jeu» 
et pour que le futur premier ministre soit ensuite 
assuré que le président de la République acceptera 
les nouvelles orientations politiques, économiques et 


sociales, approuvées dans leur majorité par les élec- 
teurs 


Chacune de ces deux logiques possède sa propre 
cohérence. M. Barre peut se permettre de faire 
preuve d'intransigeance dans la mesure où, situé à 
l'écart des partis, il ne supportera pas la charge de Ia 
politique gouvernementale si La responsabilité de la 
parlementaire incombe aux états- 
raajors du RPR et de l'UDF. Plus surprenante est, 
dans La bouche de ce chantre de 1a V' République, la 
référence à La « grève des premiers ministres » qui, 
contraignit le président Milk. 


pouvelle majorité 


sous La LLl° République, 


Jerand à démissionner après ia victoire du Cartel des 
gaucbes aux élections législatives de 1924. 


Les déclarations du député du Rhône 
«Les entreprises doivent être 


«Une combinaison entre partis » 


Dans le numéro de février de sa 
«Fais et » 


5 


Par un savant dosage de 

tions et de comportements les 
limites qu'il entend imposer à 
l'action du nouveau 


e devra 
être de avec 
pe à 
quera SON Programme sans $E SOU 
cier de l'hôte de l'Elysée. Ils lais- 
sent entendre, tantôt qu'ils 
recl Le conflis 
avec le président, tamtôt (et c'est La 





Le président du RPR veut donner 


Mais l'essentiel est de s'installer à 
M , 

J. L'opinion publique se rend 
compte que la cohabitation ne sau- 
rait , exprime à travers cer- 
tains Le 


que le président s'en aille en cas de 
défoite aux législatives, taniôt que 
le président, s'il reste, puisse 
s'entendre avec Le nouveau premier 
ministre En règle générale, ce sont 
Les partisans de la majorité qui sou- 
Do marrer Le pays 
tandis que les partisans de l 
En is forie propartion oppedée La 
en 
rene ouverte. Sans doute 
faut-il Ka encore, une « leçon de 
R précise ensuite : « Ne confon- 
dons pas consensus et cohabitation 
Le consensus exprime l'accord 


; que: grands 
principes, sur certains IH se 
réolise autour du président de la 

r, qui ne doit pas se com- 
porter en homme d'un Cela ne 
contredit pas la té, pour pou- 
voir gouverner, d'une majorité, le 
gouvernement gouvernant dans 

"intérêt de tous et respectant 


l'opposition, C'est ce qui se passe 


une vigueur nouvelle à La campagne de l'opposition 


« La mobilisation de Re 
est en train de se faire. » « L'opposi- 
tion doit se mobiliser activement de 
telle sorte que l'UDF ‘et le RPR 
ensemble aient une majorité qui sol 
inconiestée et incontestable. » C'est 
en ces termes que M. Jacques 
Chirac, le lundi 27 janvier, à l'émis- 
sion «Face au public» de France- 
Inter, a annoncé une relance ou plu- 
tôt une intensification de la 


Fronce», puisqu bei. 


5 au RPR ou à F mais à 
Fan cs de er - kf 
Quant aux ions entre ke futur 
premier ministre et la président de 
k République, le maire de Paris 
estime « qu'il y aura normalement 
visé de gouverner si le chef de 
‘Etat respecte à la fois le verdics 
populaire et les institutions ». 


C'est d'ailleurs à vérifier le sinc£- - 
jent mer ministre! 


avec le ministre « pres- 
senti ». constitue une réponse 
restrictive à la suggestion d'un 
« modus vivendi- entre les deux 
faite par M. Rocard 
dans son discours d’Aurillac 
(ie Mondedaré 26-27 janvier). 
© Projet contre-bllan — Pour 
marquer le tour plus offensif qu'il 
compte donner à la campagne, 
M. Chirac a annoncé que sa riposte 
consisterait à «le projet 
def tion contre le bilan des 
». D a ainsi résumé le 
pen: « Démenteler petit à petit 
es structures socialistes, c'est-à- 
dire rendre à PÉTS ous en 


la sociale, c'est-à-dire de i 


da sécurité sociale, a conduit à des | 


FUEL 
ji 
pt 
RAT 


x 
; 
il 


M. Chirac = donc défini I 
thèmes de le nouvelle phase de 


8 
î 
# 
: 
î 
fe 


AP. 


dans toutes les grandes démocra- 
tes. 

La cohabitation, c'est une combi- 
naisOn entre partis, comme nous en 
avons connu sous la 1V* Républi- 
Lei ect 

Partis. qui est j- 
que de la cohabitation. et 
«troisième force» d'avant 1958. 
Ainsi, vingt-huit années de Vr Répu- 
blique n'ont pas exorcicé les démons 
de la classe politique française. 
Voici reparaître les vétérans de la 
IV* République, et il ne manque pas 
de cadets pour se lancer avec impa- 
tience sur les traces de leurs 
anciens ! (….) 

Le général de Gaulle a toujours 
exprimé publiquement et de la 
facon la plus claire sa k 


dens les institutions de la V* Répu- 
blique et qu'il avec la 
confiance du ? 

«La clé de voûte de notre régime, 
c'est l'institution nouvelle d'un prési- 
dent de la Républi À 

a 





«Le peuple souverain, en élisant 
le président, l'investit de sa 
confiance. C'est IA d'ailleurs le 


UE 
a fl H Hi 
{a Enr il 
Math 
mithafs 


il 


Après avoir affirmé Pl appar- 
D pur idens. e1 à fui seul. de 
prendre ses responsabilités », 
M. Barre indique : « On a considéré 
comme inconvencnie la « grève des 
oremlers ministres », fly aeu en 


1924 le précédent de la grève des 
présidents du conseil organisée par 
des gauches face au président Mille- 
rand: elle contraignit celui-ci à 
démissionner. Je ne vois pas pour- 
quoi ce haut fait serait digne 
d'éloges quand la gauche l'accom- 
lit 1andis qu'il serait un « putsch - 
si la droite y recourait. Mais la dif- 
férence entre la 11} et la Ve Répu- 
blique. c'est que le gouvernement 
rorne pe le, président de da 
pu n'a lemander 
la confiance de T'Assemblée natio- 
nale ; c'est à l'Assemblée nationale 
de prendre l'initiative de la censure, 
et cela dans des conditions stricie- 
ment définies per ls Constitution 
Le président peut 1oujours nommer 
un gouvernement, puis attendre et 
voir les réactions de l'Assemblée. 

» En ce qui concerne le danger de 
l'instabilité présidentielle, ma 
réponse est simple. 

- Quand le président de la Répu- 
blique a la confiance du . ilne 
perd pas les élections législatives. 
Aucun président de la Wr Républi- 
que ne s'esi trouvé dans ce cas. Si 
M. Mitterrand perd les élections de 
mars 1986. c'est parce qu'il n'aura 
plus la confiance de la nation. 11 
vaut mieux pour la France et pour 


de président lui-mème qu'en cas de 
désaveu il re Le départ à l'effa- 
cement et à l'humiliation devant les 
Français et devant l'étranger. 

M. Barre cusuite, qu'il se 
« gardera toure obstruction » 
pendant la période de cohabitation 


et qu'il ne « votera pas la 
» à ur gouvernement de 
cohabitation. « Pour tous les autres 
cas de figures, dit-il, j'apprécierais 
en conscience. » 

M. Barre se prononce de nouveau 
pour le rétablissement de la Cour de 
sûreté de l'Etat : - Si l'on veut tenir 
compte des objections qui ont été 
Jaires, au nom de principes juridi- 
ques, à cette juridiction d'exception, 
il est à tout le moins nécessaire de 
s'inspirer de la cour d'assises spé- 


Ë 


« La cour d'assises de Paris, com- 
posée de Ja mème manière, pourrait 
être seule tente pour connak 
tre de toutes les infractions ayant 
trait à La sûreté de l'Etat, p compris 
en matière de terrorisme. Il serait, 
Re ” organe uni- 
que te et l'on pourrait 
étendre la gorde à vue à quatre 
jours {comme cela existe déjà en 
matière de lutte contre le trafic de 
stupéfiants, - 

M. Barre critique également 
l'abolition de la peine de mort et le 
nouveau régime des contrôles 
d'identité. 


dans ss lotire mensuelle Faits et 
arguments, le point de ses 
réflexions. 


Au moment où, faca à is 





M. Chirac, ini, sait très bien qu'f devra, de toute 
façon, s'il gagne, composer avec una François Mitter- 
rand qui n'entend pas renoncer à 325 prégogatives 


Voilà, en effet, du pain béni pour les socialistes, 
fondés à renvoyer leurs adversaires à leurs contra 
nes 


AR. 


prospères et compétitives » 


A propos de l'économie, M. Barre 
déclare : - La politique de rigueur et 
de contrôles mise en œuvre en avril 
1983, après deux années de lourdes 
erreurs, a eu pour résultat de faire 
baisser le taux d'inflation de façon 
sensible, de réduire le déficit du 
commerce extérieur, de rétablir 
l'équilibre de la balance des paie- 
ments courants et de maintenir la 
stabilité du franc dans le système 
monétaire euro, Nous devons 
nous réjouir ces résultats ». 

« L'échec Le plus grave enregistré 
par la politique socialiste est la pro- 
gression du chômage, poursuit 
l'ancien premier ministre. Des sept 
grandes pulssances industrielles, la 
France est le seul pays qui a connu 
chaque année, de 1981 à 1985. une 
ion de la population au tra- 

vail. » 

Selon M. Barre, «l'agriculture 
française est en plein GrrOÏ ». 
Aussi conviendrait-il de « sauvegar- 
der les acquis fondamentaux au 
niveau mb LA ère ue 

les produits, acceptation de 
communs , liberté des poli- 
tiques structurelles et de jouer la 
carte de la compétitivité au niveau 
national ». 

M. Raymond Barre fait six propo- 
sitions les entreprises : — 
Donner aux entreprises da liberté de 
fixer leurs d'odepier leurs 
gpeeus en Jonction de l'évolution 

que, mals dans le respect de 
leur responsabilité sociale, et 
d'effectuer leurs opérations de 
change avec l'étranger : 

— Leur fournir des incitations fis- 
cales simples à la recherche et à 
l'investissement, qui se substitue- 
raïient aux subventions de tous 
ordres qui leur sont accordées ; 

— Encourager la constitution des 
fonds propres : 

— Srabiliser immédiatement 
leurs charges sociales, puis les 
réduire progressivement que la 
sltuation financière le permettra : 


— Favoriser l'efficience des diri- 
geants ét cadres supérieurs de 
d'entreprise par des dispositions 
appropriées («stock options = avec 
fiscalité favorabie) : $ 

— Etablir une plus grande flexi- 
bilité dens Luilation des équipe- 
ments fs et dons l'eméi 
DS ESS ÉTISE 
un cadre annuel) ainsi que recon- 
naître le rôle du contret d'entre. 
prise, sous des formes dérogatoires 
ou non dérogatoires 

HI s'agit de rs en œuvre Fr 

itfque pour l'entreprise qui 
Es one es de san acti- 
vité sans intervenir dans cette acri- 
vité elle-même er qui oriente, le cas 
échéant, cette activité par des fncita- 


tions spécifh Ce type de politi- 
que est pére de la ue 
industrielle qu core des sec- 
teurs ou des hes, sur lesquels 
se concentre l'intervention de l'Etat, 
et qui est de nature dirigiste. » 

Le souci de rétablir tes équilibres 
fondamentaux ne va-t-il pas à 
l'encontre de la croissance ? Non, 


« Regardez les pays qui nous entou- 
remt et qui sortent tous des diffi- 
cultés que nous avons connues 
ensemble ! Regardez l'Allemagne 
fédérale : 4981. le gouverne- 
ment a réduit patiemanent le déficit 
budgétaire tandis que la Ban 
Goma Trois ans aprés la Rip 
blique fédérale à rétabli ses équili- 
pes fondamentaux, RS 
‘expansion, et les entreprises et 
vont bénéficier, à compter 
de 1986, d'une baisse substantielle 
d'impôts. 

Quand donc comprendra-t-on en 
France qu'il n'y à de croissance 
mes tal pl re 

finances He saines, une mOn- 
naie solide, des prix stables el une 
croissance des revenus qui n'excède 
pas la production globale de l'éco- 


« Le social sera aussi nécessaire 
que par le passé » 


«Le social n'est pas dons une 
Phase de régression mais dans une 
période de mutation. I! sera diffé 
rent de ce qu'il a été, mais sans 
doute aussi nécessaire par le 
passé», explique M. Barre dans 
Faits et ments. E: 


moins 20 milliards de francs. en 
1986, l'ancien premier ministre 
estime « gu sera nécessaire, dans 
l'avenir, de modérer l'évolution des 
prestations er de recourir à un 
financement des assurés sociaux qui 


vornement de cohabitation, le 
retour su scrutin majoritaire. 

Cette même prudence anime 
encore aujourd'hui M. Barre 
lorsqu'h souligne qu'i isissera les 
Français juger de l' « expérience » 
Qui se déroulers sous leurs yeux 
et sa gsrdera de toute « Obstuc- 
tons. 

Du trublion au € cassour », à y 
a un pes que l'ancien premier 





poarraients en ce qui concerne 
"essurance-maladie, obienir une 
couverture complémensaire auprès 
des mutuelles ou des compagnies 
assurances et, en ce qui concerne 
le ime des retraites, accomplir 
un supplémentaire d'épargne 
à long terme ». 

M. Barre juge - indispensable » 
la suppression de l'autorisation 
administrative de licenciement, 
mais elle « ne saurait 


rée en iout état de cause par les 
juridictions Mais sur. 
tout. Les chefs d'entreprise 
contraints à licencier pour raisons 

conminuer à 


ve problème est maïfnterant 


traites. » 11 juge possi- 
ble « de permettre, dans raies em 


de déroger à 
des dispositions juridiquement 
su — loi, décrets, accords 


's et de-branche — : 


per 
souplesse dans l' 


ga 
térips de travail». + 


tion »: =s'essurer ze 
dérogatoire est réellement en 
tarif de la volonté de le des 


St emannrees time ee 
in 







5 ; tre 

OMpPétitives » 

Favoriser l'effici 

a cl Sdres pe 

l'eErepr Per des dispos ë 
{ Stock prions qe 


h Etabiir une pl 

ré durs l'a de le 
Maps gr METSS et das Fos 
mé Re F4 travail (di 
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Les élections législatives et régionales 


: Les iaméros ports our cote carte sont coux des circonscriptions. 


De natre envoyé spécial 


Arras. — « Un enfont du pays qui 
a fait ses preuves », elle est la défi- 


- sition que donne de lui-même. 


Sur 568 
affiches Philippe Vasseur, rédacteur 










conversion A. per | 
.. environ -60000. Multiplez ces 
a : deux pour teñir 


La droite se renouvell 


d'être an « parachuté ». . 5 
A-il pour autant, comme il 
l'affirme, «fait ses veS » 


8 





Le 


pl échecs, 
à le fois pour enta- 
mer une « nouvelle étape » dans son 
action et pour répondre à l'attente 
ses 


. Condamne 
3 000 F en a; 





petit-déjeuner à l'européenne! 






visée, les so 


EXTRAIT DU DISPOSITIF D'UN JUGEMENT DÉFINITIF 
-RENDU PAR LE TRIBUNAL DE GRANDE INSTANCE DE PARIS 
(3" chambre) LE 15 MARS 1985, 


301.834 dont est titulaire la société 


Fait interdiction à la société E-P.B. d'utiliser sous quel- 
que forme et de ue manière que ce soit la dénomina- 
sous astreïnte de 1 000 F par jour de 


Condamne la société E:P.B. à payer la somme de 
10 000 F à titre de dommages et intérêts. y 


LABORA 
RIES.en vue de leur destruction par-devant huissier de tous |. 
les produits, boîtes et emballages, publicités, : 0 > 
Autorise la société MILES. LABORATORIES à faire 
société E.P.R sans qué le coût total des insertions puisse 
excéder la somme de 30 000 F. : 
la société EP.B à payer 
ication de l'article 700 du nouvean Code de 


présent À travers Le 


Si Philippe Vasseur est 


proche de 
. Valéry Giscard d'Estaing (on dit 


mére qui» été imposé par 
loi, se réclame plutôt de 

Barre. 
Si les deux rivaux ont toutes 


chances d'être élus l'un et Fautre, le 
RPR, troisième composante de 
l'opposition, 






TO- 


aux frais de la 


la somme de 


Paal Delevoye et Yran Blot. également 
et Yras Les 
ivre 


Fancien 
}, Léonce : 
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cialistes disciplinés 


ar mationsie que effet, ur la Mete de RPR, où le is de Robert 
Hersast, Hersant, PDG de Frence- 


derrière Jeas- 
Nord-Matis, 


que Roland Huguet, leur tête de 
liste. Cet homme massif de 
gnant issu d'une famille de sidérur- 
Bistes, député depuis 1973 d'une cir- 
cConscription mi-industrielle 
sociales de cv département ati 
æ atta- 
chés à leur culture et à leurs tradi- 
tions, souvent mal connus parce 
peu soucieux de se mettre en 
is qui pèsent de tout leur 


Roland Huguet reconnaît que Le lan- 


F4 


e et se querelle 





RER | ee __NORD-PAS-DE-CALAIS {11} 
: L'opposition di 


minier, où il signifie la rupture avec 
i is, dit-il, 


Bone 


pour des hommes d'exception. 


Un marché en forte progression pour les aunées à venir C'est la mitro-informatique 
professionnelle ! . 








Plus de 300 Franchises sccordées dans le mande-depuis 1982. Plus de 30 en Europe 


movien des centres déjà ouverts. 


: Leschiffres ne trompent pas. Devenir franchisé Entréestune opportun 


… Gienrèle - conseil, vente, installation, formation et S.A\. 


Pour créerun centre Entré, vous devez apporter votre détermination, an engagement 
total, votre esprit d'équipe, vorre expérience réussie des affaires comme dirigeant ou 


“keader”, votre ervyance an concept Entré, et plus de TOOUOE, 


Téléphonez dès aujourd'hui 
au(1}45.74.97.77. 


3 


LE GUIDE PRATIQUE 

QUI VOUS DIT TOUT SUR LES ELECTIONS: 

ecomment voterez-vous le 16 

mars? 

e quel est le rôle du bureau de 
vote? : 


E Fr sets. al 
fibraire 


"Chez le mëme éditeur 
LE CODE ELECTORAL 1986 


Editions Prat/Europa 


Départ de Paris CDG1. 


-vers Zürich à 7h55, Genève à 7h35 


et Milan à 7h20. 


Contactez TWA au 47.20.6211 
ou votre agent de voyages. 


| TWA ouvre la voie vers les USA. 


















en L 


| dont Men France depuis 1984, Entné connait sur ée marché la croissance la plus 
1.5million de dollars la 1"'année et 2,0milions de dollars La > 


rapide, 
année, c'es le CA. 















e comment déceler les fraudes? 

® peut-on contester une élection? 

e quel est le rôle du député? 
du conseiller régional?.. 
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MARNE : M. Barre accorde son « label » | INISTÈRE : M. MARC BÉCAM 
aux listes de M. Stasi 





De notre correspondant 





naises compteront parmi Îles 
«rares» à se prévaloir d'un tel 


cobabitation 


dernière n'a + convertir son parie- 
naire du RPK à l'idée de constituer 
une liste fusionnée, qui lui aurait 
Tmis d'accroître ses chances 
l'emporter un second siège de 


i M. Jcan-Loui 
See Min 
au maire de Reims, mais, placé 


position derrière M. 
œ si ne Ini est pas acquis eu 
égard à la présence d'une liste dissi- 


dente d'opposition emmenée par 
deux conscillers généraux, 
MM. Pierre- Taïittinger 


direct de l'UDF. 
De plus, l'UDF subit les remous 
provoqués par ia semi-dissidence di de 
une de ses com: tes (Je Monde 
du 12 janvier}. Faute d’avoir obtenu 
satisfaction lors de l'élaboration des 
listes, le PR a annoncé qu'il consti- 
tucrait sa propre lislc aux régio- 
Enfin, M. Frédéric Payen, un 
régional et Ein de la vie 
de Reims, récuse, lui aussi, ces déci 


{RPR) TÊTE D'UNE LISTE 
DISSIDENTE POUR LES RÉ- 
GIONALES 


{De notre correspondant. } 

Brest. — M. Gabriel de Poulpi- 
quet. ancien député. président du 
comité des Finistériens pour la dé- 
fense des institutions de La Ve Répu- 
blique, groupant des élus qui se sont 
mis en marge des paris politiques 
de l'opposition, à annonce le lundi 
27 janvier que M. Marc Bécam 
(RPR), sénateur, ancien ministre, 
Sera son chef de file pour les élec- 
tions régionales. 

M. Bécam avait, dit-on, « des 
fourmis dans les Jambes ». Il hési- 
tait à se ranger aux côtés des parti- 
sans de M. de Poulpiquet. et à pren- 
dre le risque de désavoucr la liste 
officielle RPR-UDF sur laquelle fi- 
gurent deux de ses adjoints à la mai- 
ric de Quimper, MM. Alain Gérard 
(RPR) et Jean-Yves Cozan (CDS). 
Maïs il a finalement choisi les dissi- 
dents de l'opposition. 

« La plus large union se réalise 
Pour que se constituent enfin de vé- 
ritables équipes jeusement 
réparties sur le plan géographique 
ei représentatives des aspirations de 


nos populations », a déclaré M. de 
Poulpiquet, qui n'a encore donné 
le nom de la tête de liste aux élec- 
tions législatives. GS. 








. LA RÉUNION: RUPTURE 
CONSOMMÉE AU SEN DE 
L'OPPOSITION 

{ De notre correspondant, } 


Saint-Denis. — La rupture au sein 
de l'opposition est désormais 
consommée à la Réunion, is la 


sal), partisan du maintien de 
l'octroi de mer (la taxe sur les -im- 
portations qui te essentielle 
ment le des communes 
nionnaises), cohabiter avec le 
sénateur (: Paul Bé- 
nard, f: ë 
même laxe, qu'il considère comme 
un facteur aggravant le coût de La 
vie dans l'île. Le ciment entre les 
cinq candidats de la liste France- 
Réunion-Avenir est M. 
Barre, dont ils soutiennent la dé 
che politique et 
—’ A. D. 
{1) La liste France-Réunion-A: 


Kooe, Lagourgu Jean-Marc B£- 
merd (fils du teur Paul Bénard), 
loarcen (maire de Saint-Joseph). 
Andax (Ses Bon) & José 
Pinpa (meire d'Etang-Salé). PT 


e M. Pierre Lefranc renonce à 
présenter une liste à Paris pour les 
élections législatives — L'ancien 
chef de cabinet du général de 
Gaulle avait sa décision de 


craies. ñ précise que le comité 
crates. 
Appel le Ve République Pi 
vient créer «ne partici, je à 
aucune iritiative électorale lors de 
da prochaine consultation ». è 
D'autre part, M. Gérard Touati a 
fait connaître son intention, de 
conduire à Paris pour 
législatives une liste - Iniria- 
tive 86». Aux C 
de juin 1984 M. Touari avait 
conduit une liste «Initiative 84. 
Lisre des jeunes entrepreneurs ». 


venir |. 
de MM. André Thien Ah 





De notre correspondan 
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Saint-Pierre, à le demande du 
député apparenté socialiste de 
l'archipel, maire du chef-licu, 


M. Albert Pen, et en présence du 
repsontsne local de RUDEe 
L ui à 


SAINT. -PIERRE-ET-MIQUELON : M. Dijoud se retire 


apparenté socialiste, président du 
conseil général, M. Marc Plantage- 
nest. Ce dernier a exposé les motifs 
pour lesquels les conseillers géné- 
raux défendaient de préférence La 
candidature du député sortant, 
M. Pen, 

Les élus locaux ont souligné dans 
Jeur motion que l'avenir de Saint- 
Pierre se joue avec les négociations 

ique eL les quotas n 
adopiant cette position, les élus ont 
affirmé «exprimer le sentiment 
d'une grande partie de la da- 
tion». qui selon cux. se ue en 
mars in par « une large union 
locale auiour de M. Pen», Le 

pe UDF n'a pas cru devoir 
s'associer à cette motion. 


M. Dijoud, gr sa part, a 
acte de cette décision en ne manifes- 
tant ni amertume ni mauvaise 
humeur. = PE qhsan Ta 
l'autre pour faire du t CA 
écrit Pet | ee d'Etat, gi 
se dit partager le combat 
Saint-Pierre-et-Miquelonnais et de 
leurs élus pour un avenir meilleur de 
l'archipel, «chague fois qu'ils le 
souhaiteront >. 


MARC DE SAINTE-MARIE. 





MOSELLE : crise au RPR ? 





De notre correspondant 


‘ Metz. — Lafédération de Moselle 
du RPR est en crise. C'est la consti- 
tation de La Histe gaulliste pour les 





élections ui est à l'ori- 
.gine du malaise. A, Le retrait de 
cette liste de M. Julien Schvartz, 


pre ou mel pen ee 


-Ia deuxième place derrière 


M. Pierre Mesimer, ancien 


André 
aérai de Thionville vient de 
ss da RPR, affirmant : 
« Je nt suis pas un bon courtisan. » 
Ces deux décisions 
illustrent la situation qui au 
sein de la Fédération RPR de 
Moselle où les luttes d'inffuence 
sont vives accéder aux places 
igibles. Souwante dix i 


delà du problème de La composition 
des listes l'enjeu de la bataille enga- 
gée est la direction du RPR en 
me. présent dépanemeil cs 
mer, dt est 
comesté par M. Schvartz. Ce der- 
nier, soucieux de ménager sa majo- 
rité au conseil général et convaincu 
qu'il conduirait La liste des régio- 
nales. avait pris des engagements 
pour former «une liste d'union” 
compresant des candidats non 1ns- 
crits et des socio-professionnels. Ce 
point de vue s'est heurté aux ambi- 
tions non seulement de certains élus, 
maïs aussi de responsables politiques 
loceux réclamant *u#e bonne 
place». « Les vues de M. Schyart: 
re concordent pas avec celles 
d'autres colistiers -, commente de 
son oùté M. Messmer qui conduira 
les deux listes RPR en Moselle. 


. LT 








MAYENNE : M. Jospin fait le ménage à Laval 





De notre envoyé spécial 





TE GGÉE Ta 
e di 5 à Lrouver une 
salle à Laval. J'espère que cette 
situation ne se reñouvellera pos 
Lu Ps à june pans 
M Cl féderal socialiste (onittor. 
randiste) de la Mayeane se serait 
‘bien pessé de cette pr ou devans 
d'une salle digne de recevoir le 
epatron», M. Lionel Jospin, dans 
une ville dirigée par an maire s0Cia- 
liste, c'est un comble, I] est vrai que 

premier magistrat en question, 
ke PRÉ Pinsen viens de se fairé 
exdurt pour dissilence, par 
Pensemble des maïres du 


ment il présentera, aux législatives . 


de mars prochain, 

l'étiquette « Sociallsme et démocra- 
tie », Elle s'opposera à la liste offi- 
cielle du PS conduite par Le pars- 
chuté parisien, M. Jean-Paul 
‘Planchou (CERES). ae à 


M. Jospin es1 donc veau. le lundi 


200 militants, au centre s0cioCutn- ‘ 


Saint-Nicols, M. Jospin a expli- 
: Sem aiios 


de M. Piacça. absent à 
le réenion, il a ajocté : « {! n'y pas 
cent PS en France, L y en & un»... 

Entouré des cobitiers de M. Plan 
chou et de la veuve de Robert 
Buron, qui fut ministre du général 
de Gaulle, le premier secrétaire du 
PS s'est attaché tout À !a fois à pere 
suader les miliiams de faire le bon 
choix et à démonter los arguñients 
des camarades-adversaires. CÜté 
militants socialistes, le discours. de 
‘M. Jospin peut se résumer à une for- 
mule : dans cette terre de HiMion 
“qu'est ls Mayenne = les trois 

sortants sont cle droite, — il 


est inutile et même suicidaire de dis- 
percer les voix socialistes Côté dissi- 
dence, il a fait que «nm 
Guesde, ni Blum, nm Jaurès, ni 
même Mirterrand n'ont lé élus 
la fois dans le dépar- 
temens dont ils étaient issus», 
M. Pinçon 2'a qu'à bien se tenir, car 
«démocratie et discipline doivent 
étre respectées ». Et d'ün revers de 
a, Pecrétaire balais les 
F le 
St rar les parucala is locale 
À vrai dire, oi ls direction du PS 
ai les suilitamts de base ne #e font 
d'illusions sur un éventuel retour en 
ærnière de M. Pinçon. Un militant 
explique que «Ja coupure est trop 
profonde encre les de Pin- 
In er ceux de Planrhou ». Et 
l'ajouter que cette attitude du 
maire de Laval fait f'envoler - Je 
poisixiité pour les socialistes de 
décrocher un siège : ni M, Pinçon 
m M. Planchou, 
D me D Er 
ves Gougeon. marre adjoint 
Laval. s rendu sa cartc du Parti 
socialiste. ‘ : 


0, 6. 


UN COLLOQUE AVEC MM. CHIRAC ET ROCARD 
Du bon usage du libéralisme... social 


Hi s'en est fallu de peu, le lundi 
27 janvier, à un colloque organisé 
par Liaisons sociales. pour qu'on ait 
l'impression que MM. Jacques 
Chirac et Michel Rocard, interve- 
nant séparément devant un public 
attentif, avaient échangé leurs per- 
sonnages. - Je ne crois pas au déclin 
ou au recul du social {...}. Le social 
doit prendre de plus en plus de 
Place dans l'entreprise, car il est la 
condition de sa mutation», à lancé 
le président du RPR. L'ancien 
ministre de l'agriculture a expliqué 
de son côté que les socialistes 
devaient encore - balayer ferme- 
mers - Chez eux pour mettre fin à la 
« connotation entre socialisme 
démocratique et étatisme -. Tout cn 
s'efforçant de faire apparaître clai- 
rement leurs différences, l'un et 
Jauire n'ont pas voulu jouer au 
grand méchant loup ou au chaperon 
rouge. 
M. Chirac a voulu d'emblée cen- 
trer son propos sur l'emploi — 
« préoccupation constante », — en y 
voyant » {e plus grand échec. du 
gouvernement, le nombre d'emplois 
ayant « diminué de près de 600 000 
depuis 1981 =. = La seule solution, 
a-t-il expliqué, est bien la création 
d'emplois dans et par l'entreprise 
notamment dans les PME qui 
« prendraient le risque d'embaucher 
sl elles avaient la possibilité d ‘qu 
ter leurs effectifs en cas de diffi- 
cultés où d'aménager le temps de 
travail », 
L'ancien premier ministre, refu- 
sant la polémique sur la sauvegarde 
des - acquis sociaux = (1), a plaidé 
pour le « libre recours aux contrats 
à durée déterminée » et \a suppres- 
Sion de l'autorisation administrative 
pour licenciement économique, 
«sous que les employeurs 
conservent la res, lité d'éla- 
borer un plan social, dans le respect 
des mécanismes contractuels et des 
institutions représentatives du per- 
sonnel ». «Les entreprises, at-il 
, doivent assumer leur 
de responsabilités, en évitant, 
notamment en matière d'emplois, 
des comportements trop bruraux ou 
irréalistes, » 
A l'avance, le président du RPR a 
répondu à l'accusation des socia- 
listes de se livrer en l à un 
travail de Gribouille. tion 
renouvelée par M. Rocard : 
« M. Chirac consacre une part au 
moins équivalente de son énergie et 
de ses propositions à essayer de 
détruire ce que lui-même avait fair 
quand il était au pouvoir entre 1974 
et 1976: la taxe professionnelle, 
l'autorisation administrative de 
licenciement, en sont deux des 
exemples les plus couramment 
ciiés (.). Je suis la reconnais 
ue Uk a à l'erreur et no 
‘ion du fautif, maïs pas au point de 
dut accorder l'occasion de la réci- 
dive. » Cette autorisation de licen- 
tiement, avait assuré M. Chirac, est 
“une particularité de notre droit 
qui fur gardée en 1975 pour des rai- 
sons aujourd'hui disparues 
puisqu'il s'agissait alors d'éviter 
qu les employeurs ne baptisenmt 
dcenciements économiques des 
dicenciements pour faute en vue 
d'accorder à leurs salariés le bêné- 
fice du régüne de l'UNEDIC le plus 
favorable -. CQFD... 
M. Rocard a maïntenu son opposi- 
tion à une telle suppression, tout en 
se montrant favorable à un raccour- 
cissement des dékus d'appel, la sotu- 
j üon relevant d'une négociation entre 
! partenaires sociaux — Comme en 
| décembre 1984 — puisque ces délais 
| sont pour l'essenucl conventionnels 
{ et non légaux. Les deux dirigeants 
{ politiques se sont retrouvés Sur la 
i glace à sccorder à l'entreprise. 
+ M. Chirac estimant Que » l'arfache 
! mens à l'entreprise «t la certitude 

que tous ceux qui y travaillent par- 

ticipent à un destin commun vonr 
à aller en 5€ renforçant. II s'agir là 

d'une révolution tranquille des men 
{ tahiés =, L'esprit d'entreprise, à 

répondu M. Rocard, je suis pour 


EDOUARD MOLINARO 
FILME JACQUES CHIRAC 


Le cinéaste Edouard Molinaro a 
réalisé un film d'une douzane de 
! minutes destiné à étre projet£ dans 
les réunions publiques de la campa- 
gne des candidats du RPR. Un scul 
acteur en est le héros : M. Jucques 
Chirac, qui joue seul les multiples 
rôles du leader devant les foules de 
militants, de maire de Paris. de 
té de la Corrèze, d’ancien pre- 
mier ministre et d'ancien secrétaire 
d'Etat de Georges Pompidou. Un 
! montage réussi donne du rythme à 
ce reportage en furme de vidéo-clip 
l'où alternent de belles images de la 
{ chanteuse Jane Manson dans un 
! meeting RPR. de foules militagies, 
1 de paysages corréniens, de pano- 
| ramas pariucns, de voyages loin- 
tains, tandis que M. Chirac dénonce 
j “les apprentis sorciers” el « la 
{ dérive social-démocrate « qui pour- 
i rarent remelire en Cause « les insti- 
| turions fortes de la Ve République -, 
Car, » pour résister à des Situations 
de trvuble, il faut un Etat fort ». 





mais pas cn généralisant l'emploi 
précaire : - La multiplication des 
contrats à durée déterminée dans 
une même entreprise, je crains fort 
que ce soit la mort de l'esprit 
d'entreprise. » 


« Je suis un libéral » 


M. Rocard a piétiné les plates- 
bandes de l'opposition appelant 
même la démarche autogestionnaire 
au Fous ss du er ne Je suis 
un (il sur le plan tique et, 
sur le plan économique, un décen- 
tralisateur et un désétatisateur. » 
Alors que M. Chirac avait plaidé 
pour une relance de la participation 
— M. Juppé maintenant ensuite 
dans le débat avec la salle la mise en 
cause de fa loi de démocratisation 
du secteur public à laquelle d'autres 
réformes se‘substitueront, — 
M. Rocard a rébabilité l'intéresse- 
ment. I doit, a-1-il expliqué, être 
« conçu comme une participation au 
développement de l'entreprise, à la 
Sois sous forme de dividendes versés 
mais aussi sous forme de souscrip- 
tion des capitaux nécessaires. » 
Mieux — ou pis, — M'Rocrs est 
prononcé une « indivi lsa- 
tion d'une fraction de la rémunéra- 
sion », ce qui donnera une « fonction 
nouvelle » à la hiérarchie intermé- 
diaire et « sera un champ important 
de la négociation contractuelle >: 


Tous deux adeptes de la politique 
contractuelle, ils ont divergé sur 
méthodes. Comme M. Chotard, 
vice-président du CNPF. M. Chirac 
a évoqué un «ordre public social 
continuant à relever de l'Etat et 
auquel nul ne pourrait déroger. Je 
ne suis pas hostile à cette formule et 
pense mème que pe nee de 
cet ordre publ, al sera suscepti- 
ble de relever d'une négociation 
interprofessionnelle » (2). À côté 
de cet ordre législauf, il y aurait des 
négociations interprofessionnelles ou 
de branches et « surtout des situa- : 
tions individualisées dans l'erure- 


Attention aux « effets chocs » des 
« idées chics», a expliqué 
M Rod qui, à la lumière o 
t actuel sur aménagement Lu 
temps de travail, a défendu La s 
ciation de branche (3), l« 
pouvant devenir - le lieu lé- 
gié» de la négociation sociale « le 
jour où les sections syndicales 


d* seront dix ou vi 
Re re es qu'elles 
sont aujourd'huï ». 
M. Rocard, le code du travail est 
«+ la dissuasion du faible au fort ». 
et - mettre en couse le sÿndico- 
disme - c'est rendre sur mauvais 
service » tant pour les relations 
sociales que pour Îes entreprises. Se 
prosonçant en faveur d'un - autre 
parte social», l'ancien ministre a 
ainsi résumé sa pensée : = On x 
construira aucune souplesse, 
aucune lité, aucune mobilité 
sur la déréglementation à sous 
crins. la mise hors jeu du syndica- 
lisme es le retroit de l'Etat de ses 
fonctions arbitrales. » À chacun sn 
façon d'être « libéral ». 
MICHEL NOBLECOURT. 


(1) Scion un sondage réalisé pour 
jai: sociales Mensuel du 15 janvier 
par 1 SOFRES (du 2 au 5 décembre 
suprès d'un échantillon national de 
l personnes), 67 % des Français 
sont contre [a suppression de la 
# scmaiof de payés, 50 % contre 
À soixante 





€2) Ton de ce colloque. M. Paul 
.une réunion tripartite après les 





DE M. JACQUES PALAZY 
PRÉFET DE LA DROME 


let Hautes-Pyrénées 
1982 L' suivante, 3 Etats devenn 
préfet du Tera et 1 avait êté nommé 


Polémique entre le PCF et Coluche 


«le Parti communiste n'a 
pas été inviié » à l'émission de 
Coluche destinés, dimanche 


membre du bureau politique du 
PCF, « La direction du parti n'a 
reçu auçune proposition da qui 
que ce S0i1», assure pour 


L'un et l'autre démentent 
ainsi les propos tenus par Colu- 
che, qui nous avait déclaré é:«4 


Un « Monde » 


Lo Monde lance, à pertir du 
mardi 28 janvior, une édition 
Rhône-Alpes destinée aux lec- 
teurs de cette région de France. 
Us y trouveront chaque jour 
l'équivalent de deux Pages 

aux événements pol- 


tiques, sociaux et 


économiques, 
Sliurels- Cr membres de natre 


Pondonts ot de pigistos locaux. 


Le Monde n'est jamais resté à 
l'écart du mouvement de régio- 


z fit et qu'il 
enverrait une lettre. Je ne l'ai 
PS encore reçue, » 


Par ailleurs, les organisateurs 
de l'émission swaient invité le 
chanteur Jean Ferre Coluche 
précise que « Ferrat souhaitait 
venir avec un responsable du 
PCF ». « Je lui ai répondu 
d'accord, si tu en trouves un, 
ajoute le famsisiste, !! m'a rap- 
Pelé le lendemain pour me dire 
qu'il n'en avait pas trouvé, » 

Pour sa part, le Comité 
national CGT de lutte et de 
défense des chômeurs juge 
< généreuse » l’entreprise 
médiatique de Coluche, mois 
considère que le « numéro » fait 
à cette occasion par des 
hommes politiques et des chefs 
d'entreprise, à le télévision, 
rest insupportable ». 


Teuse, dont la rôle a toujours été 
essentiel. Et quasi parce que le 
Pluralisme de l'information est 
désormais en cause dans certe 
région et que beaucoup se sont 
tournés vers nous pour nous 
dernander de contribuer, dans la 
Mésure de nos moyens, à son 
maintien, 





FRANÇOIS BILGER 


Profesteur à l'Université Louis-Pasteur de Strasbourg 


L’EXPANSION 
DANS LA STABILITÉ 


Une nouvelle analyse - 


Uné nouvelle politique 


Pour assurer simultanément 
le plein emploi et la stabilité des prix 


ÉCONOMICA 


H0p. 
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Les professionnels français du Textile, L. 
de l'Habillement et de la Haute Couture se réjouissent de l'ouverture du 
MUSÉE DES ARTS DE LA MODE 
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Se Te ps contribue au fonctionnement de ce lieu de rencontre privilégié, 
éréglemens à Hope 5 . « " | 
Du la ms De ES | où cohabitent la richesse de notre patrimoine 
a Pt ' : : Ë ne à 
A da | et l'expression de tous les talents créatifs contemporains. 
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he 65 6! EU ras 
envers re serre, de ra là 


DR pl con Via dire à PUnion des Arts Décoratifs : | 
Fi R Borde Y Brunhammer LE Chandius Petit . Y. Deslandres N.Gasc  D.Janicot G.Mouron P Provoyeur 


"à l'Union Française des Arts du Costume : r) 
£ P Audrain ._:: À Counèges ‘ ‘HdeGivenchy A. Gridel : C.Miserey : L Sibille 





.£ nn +, J. Dransart -. J.-C. Gombault W. Lauriol E. Mortensen C.- Sitbon 
‘ A. Conquet ‘‘J. Duthilleul . P Gravereaux .  J.Lenoir J. Mouclier . PR Weil . 
Ut + aux Administrateurs. du DEFI : 
P.Bemé BE Bordier | SJ. Delort. JP Laureau ©. J.C Musson 
“'RBoit :  LCligman .  B.Eichepare B. Morel G.Pasquier 
Do . J-Pelcroix : JD. Gardère : L Mulliez Mote G. Woms 





- Nous remercions également le Ministère de la Culture. 

















Comité de € Désdogpemet et de Pinotion du Textile et de F'Habillement 
mon ee avenue Kléber 75016 Paris | 
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MÉDECINE 


Un centre pour les « accidentés 
de la vie » 


Depuis le 18 janvier dernier, des cartes du Mouvement de 
défense des grands accidentés de La vie (1} sont en vente dans les 
auinze mille bureaux de poste de France. Destinée à financer ia créa- 
épinière, cette opération «Ballons ciel d'espoirz s'achèvers le 
2 février dans les principales villes da France per de grancis chers de 


intemationsi de recherche sur la moelle 


progrès. » 


(1) BP 357-08, 75365 Paris Codex 08, 


EDUCATION 


Protestations contre 
des suppressions de postes 


Une Maison de la pêche à Ornans 


Mes Huguette Bouchardeau, ministre de l'enviconnement, à visité 
und 27 janvier la future Maison de la pêche et de l'esu qui sera ms- 
tallée à Ornans (Doubs), dans l'ancienne maison des Sœurs de la Cha- 


diante on médecins. Elles 
s'apprôtent à perür le 3 février 
pour expédition de plusieurs 


des traïîneaux ultra-légers 
_.. sion Qui porteronE le 
matériel nécessaire à leur mis- 
sion scientifique. Car cette 

; ive (ce sera 





société 


JUSTICE 





FAUSSES FACTURES FRANCO-YOUGOSLAVES DANS LA CONFECTION 


Une fraude de 100 millions de francs 


La facturation de complaisance 
daus la confection parisienne 
connaît un nouvel épisode judiciaire. 
Lundi 27 janvier, devant la trente et 
unième chambre du tribunal correc- 
tionnel à Paris, à commencé le 
procès de vingt et un inculpés dont 
sx cadres de banque et un employé 
des PTT (1). 

Cette fois-ci, la filière n'est pas 
chinoise mais franco-yougoslave. 
Elle part du Sentier pour aboutir à 
Farrière-salie d'un bistrot du Fau- 
bourg Saint-Denis. Elle vise à 
« blanchir » fe travail au noir d'ate- 
liers fabriquant le prêt-à-porter. 
Coûts de production au plus bas 
pour bénéfices au sommet. La 
méthode est chissique. Trois sociétés 
— dites « taxis » — la SOFABCO, la 
SMR et EDC jouent les intermé- 
diaires entre donneurs d'ouvrage et 
façonniers. Elles fournissent aux 
premiers — sans qu'ils le sachent for- 
cément — des fausses factures ct 
aux seconds des espèces trébu- 
chantes destinées à payer les 
ouvriers tins, Au 

perçoivent une ristourne. C'est 
fait le même réseau, sous trois 
noms de société successifs. Dans 
cette cambinaison, tout le monde 
gagne, au détriment du fisc et de 
TURSSAF. 


Cette affaire a débuté il y a qua- 
torzæ mois par un flagrant délit 
Das l'arrière-salle du Sully, un café 
du Faubourg Saint-Denis, se don- 
naïent rendez-vous façonniers et fac- 
turiers. Lorsque les enquêteurs se 
présentent, le 20 novembre 1984 
sans crier gare, Eva Glab, une 


femme de quarante six ans, esi atla- 
bléc avec quelques comparses. Elle 
agit pour le compte de Scymon 
Blankenberg. cinquante ans, de 
nationalité israélienne. Lui, c'est le 
« cerveau » du trafic. li est 
aujourd’hui détenu. Au Sully, de 
onze à dix-sept heures chaque jour, 
sa maîtresse, Eva Glab, tient table 
ouverte. Elle distribue des fausses 
factures à ceux qui sont chargés de 
les transmeitre aux donneurs 
d'ouvrage, qui, en échange. leur 
remettent des chèques. M Glab 
confie ensuite ces chèques à d’autres 
intermédiaires, Ceux-ci se rendent à 
Ja banque pour en retirer les espèces 


Les «taxis» ont ouvert divers 
comptes bancaires, quelquefois avec 
difficulté du fait de la méfiance des 
banques. Les «taxis» ont ainsi 
déménagé leurs comptes au fil des 
mois. !l leur fallut même recourir 
aux PTT pour ouvrir un compte 
d'épargne sur livret B, afin d'y 
dévcaisser quotidiennement des mil- 
Lions de centimes. 

Cette filière «Blankenberg» a 
une originalité supplémentaire. Elle 
a su utiliser les services de cadres de 
banque qui agissnient en parfaite 
connaissance de La fraude. Ainsi, 
M. Jean-Michel Aron-Brunetière, de 
la Compagnie commerciale de ban- 
ques, aurait usé de son influence 
pour faire ouvrir les comptes 
« taxis ». Un autre inculpé, M. Jean- 
Jacques Comballier, salarié à la 
banque Hervet, aurait reçu des 
«cadeaux», 





d'assises du t-Garonne le 
meurtre d'Habib Grimzi dans le 
28 j a). Fe Le ne bless 

janvier), S men 
Simanche soir, dans sa cellule de le 
prison de Montauban. 


’ Selon le directeur de La prison, 


Marc Béani ne souffre que d'une 
« égratigrure » au ventre uéc 
par un Couteau de cantine à bout 
per Pets 

ati is6, » il est à = 
FES an phromer À de se blesser 
sérieusement ». 


Conduit à l’hôpital de Montau- 
ban, où sa blessure n'a nécessité que 
la pose de deux points de suture, 
Marc Béani était toujours cn obser- 
vation Jundi après-midi. 

© Publication des mesures 
corire la conduite en état d'ivresse. 
— Le Journal officiel du 28 janvier 
publie le décret et la circulaire orga- 
nisant une ion accrue de la 
conduite en état d'ivresse. Les offi- 

police judi- 


+ d opérer une 
rétention immédiate du permis de 


conduire lorsqu'il y a présomption 


. de conduite sous l'empire d'un étar 


alcoolique, {….). Le véhicule est 

immobilisé tant qu'un conducteur 

quai fié ne peut assurer la conduite 
celui-ci ». 








M. Fabius a installé le conseil national 
des langues et cultures régionales 


M. Laurent Fabius a installé, 
dm bague @ cure riglmis 
des et À 
7 soût ct dont ül est ke président. 
Cette nouvelle instance rassemble 


| 


dispositions que les pourotrs 
publics pourraient prendre en 
Saveur des I: 

rares » =} 


et cultures mino- 
pays est devenu 
qu'aucune déso- 
ærégetion ne menace. En revanche, 
Ce qui lui pèse c'es une frop grande 
aniformité ». a indiqué M. Fabius. 

Le nouvel crganisme 
pas sculemnent les régions de France, 
sans ls communautés fran- 
çaises d'origine arménienne, juive, 
magkrébine et tzigane, qui 


ju pronon- 
cer sar l'éventualité d'un texte Kgis- 
latif. « SE vous orrivez à la conclu. 
sion qu'une foi est nécessaire et si 
vor argionents sont convelncants le 


gouvernement ne pourra qu'«cn 
derir compte », à. en cffet, déclaré le 
premier ministre. 


Le vice présiden ident de ce conseil 
national, Michel Denis. profes- 
seur d'histoire à l'université de 
Haute-Bretagne (Rennes II) ne ver- 
rait pas d'un mauvais œil la discus- 
sion d'une - foi cadre sur l'ensemble 
des problèmes linguistiques et 
culturels. p compris la défense de la 
langue . Mais certains 
des milieux concernés restent scepti- 
ques quant à la volonté du gouverne- 
ment de fsire aboutir un tel projet. 
La proposition de loi déposée en juin 


1984 par M. Jean-Pierre Destrade, ” 


député (PS) des Pyrénées- 
Atlantiques et dont le texte recon- 
nait « le droit imprescriprible et ina- 
diénable à la différence lingustique 
et culturelle - n'a jamais Été discu- 
16e par le Parlement. 

Paradoxe supplémentaire : au 
moment où M, Fabius plaide La 
cause des langues minoritaires, le 
texte législatif permettant l'intégra- 
on et la survie des écoles en langue 

du réscau «Scaska» vient 
d'evre annulé par le conseil constitue 
tionnel pour un motif de forme et 
certaines de ces écoles risquent de 
devoir très vite fermer leurs portes. 
Pour M. Denis, k conscil national 
des langues et cultures régionales 
devrait, s'il vent être utile ct res- 
pecté, servir de «caisse de réso- 
nance des revendicotions légitimes 
d'i les créateurs er anima- 
teurs culturels, des universitaires et 
des chercheurs, des écrivains es des 
artistes qui dans le passé ont sou- 
vent été déçus par les retombées 
pratiques trop modestes des décla- 
rorions d'intention les plus géné- 


LL NE FICHE RIEN. QUE FAIRE ? 


Eu 


des remèdes pour affronter le retard scolaire de ses enfants 


Dans les précédentes filières de 
facturation complaisante, rares 
furent les salariés de baaque 
convaincus d'avoir touché des 
. in». Pour la plupart, ils 
bénéficièrent du doute, sur je point 
de savoir s'ils étaient Conscients ou 
non du trafic, Ce qui n'est pas le cas 
dans cette nouvelle affaire. Le 
réscau avait besoin de Ia banque 
pour fonctionner : sans + comptes 
taxis», pas de trafic. Et sans 
M. Aror- ière, ou d'autres, 
comme M. Meyer Abecassis, de La 
Libanese Arab Bank, pas de 
« comptes-taxis », Pour {ce juge, 
M. David Peyron, qui a instruil suc- 
cessivement tous ces dossiers, la 
démonstration est incontestable. 

En deux ans, la fraude montée 
par Simon Blankenberg a porté sur 
ur montant de factures t 
100 millions de francs. La Compa- 
gnie commerciale de banques, la 
banque Hervet, la Libanese Arab 
Bank et la banque Vernes sont citées 
comme civilement responsables des 
actes de leurs préposés. 3 

Maïs. à La borre, les principaux 
bénéficiaires de l'opération — les 
sociétés du prêt-à-porter — sont tou- 
jours aussi absents. Leurs papiers 
sont en règle. 


DANIELLE ROUARD. 





{1} Nombreux sont les chefs d'incuk- 

on : escroqueries, faux et usage de 
faux, fausse déclaration en matière de 
sociétés, recel, corruption de fonction- 
maires active et passive, abus de biens 
sociaux ct complicité. 


Dans l'Aisne 
et le Pas-de-Calais 


QUATRE PERSONNES ONT 
ÉTÉ INCULPÉES POUR 


) pour avoir contribué à 
fournir des médicaments à base 
d'amphétamines à des coureurs 
cyclistes amateurs du Nord, Une 
quarantaine de ces cyclistes pour- 
raient être inculpés à leur tour. 

L'affaire remonte à l'année der- 
nière, mais n'a 616 rendue publique 
que le lundi 27 janvier. Une enquête 
menéc par plusieurs services de la 
police judiciaire de La région a 
abouti au mois de juin 1985 à 
l'inculpation d'un médecin et d'un 
pharmacien de Fauquemberges, 
près de Saint-Omer (Pas-de- 
Calais), le docteur Claude Boutry, 
trentesept ans et M. Yves Dele- 

trent-huit ans. 1] leur est 
reproché d'avoir contrevenn à La 
réglementation sur l'« offre. la 
détention, la cession et l'acquisition 


de substances inscrites au 


tableau B>, c'est-à-dire d'avoir 
enclos où À Leur uoage des 
cyc! ou entourage 
médicaments à base d'amphéta- 
mines. 

Au mois de spetembre dernier, 
deux autres inculpations avaient été 

à Marie, près de Laon 

(Aisne) contre un pharmacien, 
M. Alfred Pavot, soixante-troïs ans 
et son préparateur, M. Gilles Lebas, 
trente-huit ans. 


EN DORDOGNE 
La prison aux champs 


De notre envoyée spéciale 


de juin, doit accueilir deux cent 
cinquant détenus (1), sera une 


Ainsi Fa voulu M. Robert 
Badinter, très heureux de faire 
visiter La première tranche de tra- 
vaux da cette « nouvelle » prison, 


sit. » Elles seront, bien entendu, 
ici comme ailleurs, respectées. 

« Maïs, ajoute le ministre, {es 
détenus sont des hommes 


à l'itresponsabilité. C'est 
fächoux, puisque, à la sortie, la 
ve dans la société des hommes 
libres ego le contrare. » Pour 
coia, il faut do l'astuce et pas for- 
cément boaucoup de moyens. Ca 
Symbole de l'intelligence corcé- 
ralo. c'est, pour M. Badinter, 
l’oxpérienco de Mauzac. 
Conatrute en vingt et un mois 
{au lieu do trois ans, en général), 
Pour un pnx plus que raisonnable 
1300 000 F la placo d'un détenu. 
contra 400 000 F pour les pr 
Sons consmntes au début des 
anndes 80), Mauzoc ast un cas. 
« Unités de vie » 
Est-ce ln mine réjouie du 
Garde des scezux qui fait faire le 
tour du propriétaire, est-co parce 
qu'i n'y a pas encore de prison- 
niers, est-co parce qu'ici, à 
30 kilomètres de Bergerac, en 
Pleine Dordogne, hérissée de 
ponts châteaux, On ost sur la 
route des confits et des foies 
gras ? En fait, le long d'un canal 
bordü d'arbres, planté au mieu 
de 80 hectares de champs, le 
chantier de la prison ressemble à 
colui d'un village de vacances. 
C'est d'aillours ln spécialité des 
architectes, Noëlle Jonnet et 
Christian Demonchy, qui ont — 


entre autres — conçu les plans 
da villages du Club Méditerranée. 

lci, on ne parle pas de mai- 
sons, ni de pavillons, mais 
d'«unités de vie », d'un étage... 
Les murs de la maison qui est 
sortie de :terre- sont € couleur 


Dordogne », entre vanile et - |}: 


mourarde. Etle accueillera 
douze détenus. C'est la fin de la 
promiscuité : chaque cellule est 
individuelle, le coin lavabo et toi- 
letres isolé. Les détenus cuisine- 
ront eux-mêmes petit déjeuner et 
diner en commun, après avoir fait 
teurs courses à la cantine. De 
8h 30 à 15 h 30, ils travailleront 
sur l'exploitation agricole (fleurs, 
céréales, etc.) et faront une 
pause d'une demi-heure pour 
déjeuner au « self-sarvice ». 

L'après-midi est libre et 
Pourra étre consacrée à {a culture 
(salles de classes, formation pro- 
festionneille, atelier informatique) 
ou eu sport (musculation, agrès, 
basket, volley-ball, saut, grim- 
per). Ensuñte, les détenus pour- 
ront jardiner dans leur cjerdin 
privé» et jouer aux boules sur 
«l'agoras (la «place du vi 
Ido}... Las promoteurs du pro- 
jet sont fiers de deux innove- 
tions : [a clef qui permat au 
détenu de fermer lui-même sa 
cellule de l'intérieur (un gardien 
Peut l'ouvrir, mais pas un autre 
détonu) et les deux studios qui 
Permattront aux familles de ren- 
dre visite, en privé. pendant 
24 ou 48 heures. à leur parent 
empnsonné, 

Trop beau pour être vrai, trop 
loin de l'idée que l'on se fait 
d'une prison ? Certains, sûre- 
ment, le penseront, Mois pas 
M. André Goustat, le maire (RPR) 
de Mauzac, qu compte une tren- 
tans de gardiens de prisons 
parmi ses 6B8 administrés et uti- 
me las sernces des détenus 
de l'autre côté du canal, pair De 
Uavaux municipaux. L'établisse- 
ment pénitentiaire, pour le 
moment, a tout l'air d’une 

: à Mawxac, elle 
est, en tout Cas, sccusillie à bras 
Cuverts…. 


AGATHE LOGEART. 


{1) Hs'agit de condamnés à des 
poines correctionnelles d'emprison- 
nement de un à cinq ans, et pouvant 

icier d'un régime «libéral», 
Les détenus jugés = 


» nc 
devraient pas être admis, 
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une- Suspension 
* ferme. d’un mois, comme si 51e 
a “contrôlé avait été positif. a 


” e. RUGBY: “Décès de Mourice à 
Dsl troisième ligoe | 


SPORTS 


_ Juno 


. Le genou de Béatrice 


(use DUT 

moins de 48 kil re 
(uoias de 48 Kilos) 
(moins de 72 kilos) ; 3 deux révré- 
lations : Gayraud (moins de 


64 Mlogrämmes et P 
os aque (plus 
tions : Deydier (moins de 
‘66 kilos) et R (moins 
. de 56 kilos}. Les résultats des 

ts de France de 


niveau des combattants au 
SÉbut d’une année qui sera mar- 
quée par des confrontations 
+ européennes et mondiales. 


Des entraïneurs d'athlétisme ont 
-écemment mis en cause le service 
médical de l'Institut cational du 


| "sport et. Tédscution physique 


{INSEP) de Vincennes. Ils esti- 
maient notamment que la saison de 
certains sprinters avait été 

quéc parce que leurs blessures 
n'avaient pas t£ traitées convens- 
blement. Cela tenait, selon eux, au 


-Le docteur Denis Barrault a êté 
très affecté par ces criti 
qu'il est un des 
vice mis en cause. Et parce que son 
expérience sur le terrain avec le 
Fédération de judo (FFJDA) est 

t positive. +// fout 
la que Îes choses soient 
Seites avec sérieux, sans esprit de 

Polémique », disait-il samedi en soi- 
gant, sur les bords da tata de Ja 
salle des fêtes de Gennevilliers, les 
bobos du championnat de France de 
judo féminin : 

Le sérieux, ce sont des rapports 
adultes entre sportifs, entraîneurs et 
services médicaux. Beaucoup de 
fédérations ont du mal à 
RÉumeaer d 

part 
sérieux, le 


docteur Denis Barrauït-: 






lette Fouillet — ont estimé que, au 
lieu de rester dans le concert du 1rès 
haut niveau à l'INSEP, Béatrice 
devait retourner faire des gemmes 
avec des d Plus faibles. 
«A Vincennes, l'opposition est très 
relevée. Béatrice n'arrivait plus à 
retrouver ses sensations. Par crainte 
déve cours, elle n'osait plus atta- 
quer. Ce blocage la rendoit néga- 
tive, On aurait pu dire que c'était 
une de l'opération. On 
a préféré changer son Mr qe 
Elle est parie en stage pendant une 
quinzaine de jours, 
régional, avec des filles moins expé- 
rimentées. Elle a pu les faire :om- 
ber. C'est ainsi gu'elle a retrouvé le 
rythme», nous a expliqué Paulctie 
Fouillet, l’ancienne vice-championne 
du monde qui surveille désormais 
l'entrainement national. 


. Grand fnchoge 
de hanche 
Le résuliat a &6 probant En 


finale, Béatrice rencontrait Cathy 
Leclerc. Quasiment invincible dans 










l’a rencontré chez ceux dela ‘| 


FEJDA. Et le résultat concret de 


œ : 
Ans hanpiss ln mnite 

et Hs Béatrice Rodriguez 
vait dû subir en.1984 une opération 

ä genou, après s'être blessée au 
eours- d’un tournoi toutes catégories. 
Elle avait beaucoup de mal à revenir 
à son niveau. Bien que, technique- 
ment, l'intérvention chirurgicale ait 


l'esprit -de-le championne, qui était 
en outre confrontée 


très rude des deux «petites» Cathe- . ee 


rine : Arnaud, la jeune qui est mon- 
ée sur le podium des derniers cham- 
pionnats du monde; et Leclerc, 
Fanciemne, qui 2. gagné plusieurs 
tournois internationaux. 


En exeminent la situation — ‘ses 
entraîneurs, Gérerd Gainier, et Pau- 





D'une disci en | 
rare f'autre : - 


.e FOOTBALL .: da: polémique 
entre M. Bez « M. .Tapie. — Ber- 
nard'Tapie a amoncé, landi 27 jan- 
vier, son intention .de porter plainte 
pour. - diffamation et injures publi- 
ques » contre Claude Bez, président 


l'avait traité publiquement de=cha- 
rognard »' l’accusant de faire de le 
surenchère auprès des. meilleurs 
joueurs bordelais en fin de contrat. 
Informé de -la plainte de Bernard 
Tapie, le président bordelais a 
estimé : « Cet homime est.trop imek- 
A 


CS 


ï © Refus de contrôle anti-dopage. < 
:-"— Les deux. défenseurs internatio-- 


‘naux du Toulouse FC, Jean-François 


‘Domergue et l'Argentin Alberto. |. 


Tarantini on refusé, dimanche. 


. 26 janvier, de se soumettre à un |. 


contrôle anti-dopage surprise à 


l'issue du match .de Coupe de.| 


France contre Bordeaux. Les deux . 


Toulousains avaient 616 tirés au sort |. |-. 
avec deux. Bordelais, Thierry Tus- + 









Rs, de ce contrôle avant La reucon-. 


‘tre, Tes joueurs du''FFC ont fait de |. 
: Jeux refus «une question de prir- 


cipe». His encaurent une 


Lire. —"E 


ancien 5 
“Lire GES Maurice |. 


DURS . 



























les phases de combat au sot, celle-ci 
ne laissait d'autres solutions à Béa- 
trice qu'unc vicioire par 

Sur ap un début Pr d'ffronter 
ment où a mm andere) 
ancienne cl d; 


sa à geuche, lancer à la 
ne fauchage de hanche 
qui it dans les -airs Cathy 
Leclerc. - Ternes à ar ma. 
que de ce côté. Mais je n'ai rien vu 
et rien compris», recOnnaissait 
celle-ci après ce billet de parterre 


express. 

Rodriguez était, elle, rayonnante : 
«J'ai complètement retrouvé mon 
judo. Je ne pense us di tou à 


mon genou. » Mais le docteur Denis 
Barrault indiqua Nr y avait beau- 
coup de travai dissiper 
les ee entre les médecins 


et certains responsables sportifs. 
. ces ne sommes pas des sorciers. 
La performance est Pa conjugaison 
d'un ensemble complexe de fec 
d' El 
‘eux. Elle ne peut {out résou- 
dre comme par Re 


47 


Dev ; 


n'est que l'un |- 


RELIGION 
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Mort de Ron Hubbard 
fondateur de l'Eglise de scientologie 


L'Eglise de scientologie, qui 
revendique six millions de 
membres à travers je monde, a 


romancier, à La je, Ü no 
Ets u'un Des Dos les 

ei Lee fon ee 1954 
22 Come, à pranirs Eglu de 


: FC an Nebraske, à Tildes, qu'il. 
était né le 3 mars 1911. Tout jeune, 


dit sa biographie officielle, 1 fait le 
tour du monde et s'initie à la spiri 
I rentre aux Etats- 

études 


yeux et reconnu cliniquement mort, 
il se scrait guéri par ses 
méthodes. Mais aucune ication 








RALLYE DE MONTE - 


W 4 


| WU 20, 
ÂE E 


En 1952 1 patte Le Dionéiquie, 

science moderne de la santé men- 
tale, livre de base de ka scientologie. 
La Êx une arte de pay. 
chothéranie: la 


scientologie, une 
méthode à l'être buruain 
de se Hérer des contraintes de = da 
matière, de l'énergie, de FR et 
du temps ». 


pnopeg IL er p 
1959 Ie siège mondial de son Eglise, 
ct Rave où nait ercre Se 

ul 
Re nn en 
talle dans l'un d'eux, en 1967, son 
quartier général. : 

Après plusieurs procès. cette 
flotte sera liquidéc en 1976 ct Hub- 
bard s'enferme eu Californie. Il ne 
réapparañ plus en publie à partir de 
1977. En 1983, onze principaux diri- 
gcants de La secte, dont la troisième 
LT sont incarcérés. 

Eglise sciemologie connaîtra 
alors de graves convulsions internes. 

Selon ses dirigeants, « cle est 
aujourd'hui présente dans trente- 
quatre pays et aurait en France 





Alfa 33 Boxer : Le our Boxer a frappé fort. Preuve 
‘éclatante de son efficacité; il a conduit à la. victoire 
l'AFa 33 qui participait pour la 1° fois à l'épreuve. Une 
. victoire incontestable de PanciaticietTilberen groupe N, 

‘au volant d'une voiture comme les autres ; ou plutôt pas 
j “tout à à faït puisqu'il s'agit d’une Alfa Romeo. 


ALFA 33 BOXER L'EFFICACITÉ AU POUVOIR . 





CARLO 


nées à aider | à devenir plus 
responsable et à construire un 


manipulations mentales, dont le pré- 
sident est Roger Ikor, dénonce 
de scieniologie comme une 
entreprise «totalitaire» : « coerci- 
tion dictatoriale à l'intérieur de la 
secte, non exemple de violence. 
conditionnement et ali de la 
personne ». 
HT. 
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| 1 | RETOMBER EN ENFANCE 


E viens de lire coup sur coup deux livres qui 
m'ont ravi et j'aimerais vous faire partager 
éventuellement mon plaisir. Mon préféré 

est la Vache orange. d'après Nathan Hale, avec 
des images de Lucile Butel (« Albums du Père 
Castor », Flammarion). En quelques lignes et 
deux dessins, on est tout de suite pris par l’his- 
toire. « Un jour. la vache orange de Mon- 
sieur Leblanc saura par-dessus la barrière. La 
voilà partie sur la route. Un renard gris qui 
passait par là, lui dir: « Comment ça va-t-il 
» aujourd'hui ? » La vache s'assit et répondit : 
« Meu... meu... je suis bien malade... » Alors le 
bon Renard prit le vache sur le dos, l'emporta 
chez lui. et la mit au lit. » Tous nos préjugés 
sur ce qui doit se passer quand un renard ren- 
contre une vache sont écartés sans un mot 
d'explication. Notre surprise naît du naturel 
avec lequel ces deux-[à s'entendent quand nous 
ne sommes pas là pour leur dicter répliques ct 
conduites. Le renard gris semble ignorer ce qui 
fait sa réputation de renard et la vache orange 
n'a aucun complexe d'être une vache. Méme 
simplicité exquise dans les images. II y a une 
prairie verte, deux 
pins, un enclos avec 
des barbelés et, sur la 
route, un renard tout 
étiré qui porte sur son 
dos une vache orange 
qui ne s'en fait pas 
avec ses quatre pattes 
en l'air et ses yeux 
ronds. 

Au fur et à mesure 
que l'histoire se 
déroule, il est clair 
que notre bonheur est 
fondé sur la surprise. 
Et notre surprise vient 
de ce qu'il n'yen a 
pas. Tout se passe 
bien. 11 y à un vieux 
fond d'attente dans 
notre lecture, nous 
allons nous réveiller. 
Les animaux aussi. Le 
renard va se révéler 
un fieffé renard, et il 
est dans la nature de 
la vache d'être bête 
comme il n’est pas 
permis. Îl n'en est 
rien. Mais cette logi- 
que imperturbable 
— celle-là même a Ris — finirait 
par nous jasser si Na Hale ne pratiquait pas 
davs sa bonté linéaire de brefs accidents de par- 
cours. Je m'explique, Quand ta vache est dans le 
lit du renard recouverte de beaux draps blancs, 
d’une couverture de laine d'un vert tendre et 
apaisant et d'un gros édredon bleu, le renard, 
inquiet, lui demande si elle a de la fièvre. 
La vache n'en sait rien : « As-tu un thermorè- 
tre ? » Et le renard de mettre un biberon dans la 
bouche de son amie en lui conseillant de ne pas 


Pour rendre son histoire d'autant plus plausi- 
ble, Nathan Hale, admirablement secondé par 
les images douces et cocasses de Lucile Butel, 
suscite des difficultés mineures. Pourquoi, en 
effet, une vache ne serait-elle pas dans le lit d'un 


sont d'ailleurs encore plus subtils, plus dérou- 
tants. Ils ne disent pas que c'est impossible, ils 
disent, vous l'avez vu, que c'est « £rèr, très défft- 
cile ». lis laïssent un doute planer. Peut-être que 
le biberon pent servir de thermomètre quand on 
ne le met pas dans la bouche d'une vache. 
! Le deuxième livre qui m's séduit, mais ae 

uel je ne peux pour des raisons évidentes, 
Re ant bre isÉchants me tralseraient de 
vieux gôteux ! — c'est Histoire d'amour d'une 
charte et d'un souriceau, Oscar et Léola, de 
Nanette Newman et Michaël Foremen (traduit 
par Noël Renaud) chez Casterman Le titre 

vous en dit assez. 

J'ai d'ailleurs moins aimé cette histoire que 

la Vache orange : trop de bons sentiments, LP 


d'émotion. Pas sssez d'humour. Et puis, ce livre 


aurait pu être écrit et imaginé par des neutra- 
listes allemands aux ordres de Moscou! Mon 
côté faucon s'insurge contre des paroles aussi 
défaitistes : « Chers amis, chats. chaïtes, souris 
et souriceaux. rentrez vas griffes », l'Interostio- 
nale pointe ici son oreille ou ss ; 


[2 ] sentèvemenr isurre) | 


ES enfants studieux, qui méprisent les 
images et les bandes dessinées et qui pré- 
fêrent à toutes les histoires celles qu'ils 
se racontent, trouveront un bontieur moins sus- 


le Claude Roy, un poète présenté par 
dans ele Lai L thermes puis 


Roy. Tiré des Nouvelles enfentasques, citons les ‘ 


deux dernières strophes de l'Enfant modeste : 
LT avaient ru qui j'étais Us auraient ét 
moins vantards. Car ça vous rabat le caguet. 
à quai on est pigeon ou canard, de rencontrer au 
coin d'un bois un petit garçon laconique qui 
garde son secret pour Soi. {Je suis ue jet super- 
| nas en Pts vin sic 
hèses. d'ea finir a! ik 
rs dernier à l'heure du petit déjen- 
ner, du thé, des soanes et des muflin, Le chef du 
cabinet du préfet de police-me téléphonait fort 
courtaisement pour m'assurer que /Enlèwarast 
avait été lu on haut lieu, avec toute l'attention 


Contes 


et mécomptes 





culture 


DIGRESSIONS, par Bernard Frank 


désirée, qu'une enquête avail été prescrite par 
M. le préfet et que l'on me tiendrait au courant 
de ses résultats. Je me confandis en remercie- 
ments, C'est tous les jours que l'on serait prêt à 
recevoir des paires de baffes si elles devaient 
susciter des réactions aussi flatieuses puur voire 
amour-propre. Et comme si ce n'éluil pas assez. 
comme si l'on voulait me fuire mourir de plaisir. 
crever de vanité, dans l'après-midi du lendc- 
main, un jeune et séduisant messager sc risquait 
dans mon jardinet, chargé de présents : pour ma 
femme, c'était des roses, des lilas blancs, des 
œufliers, des tulipes. des résédas et bicn 
d'autres fleurs : pour votre serviteur une icttre 
du préfet en personne. 

Heureux pays que le nôtre où les enlévemenms 
se limitent en général à des voitures. où Îles pré- 
fets de police semblent sortir d'un roman de 
Giraudoux. Par ce geste, Guy Fougier a rejoint 
sur mon établi mes préfets favoris : les Dubois, 
les Grimaud. Si la fortune dans les mois qui 
viennent devait lui être contraire, mème en exil 
à Limoges, il n'en serait pas moins désormuis 
abonné à mes œuvres complètes. Mon cœur sc 
navre d'autant plus de lui raconter ce qui suit : 
« J'avais à peine, Monsieur le préfet, eut de 
temps de jeter un 
coup d'œil atrendri 
sur votre missive. que 
je trouvai au dernier 
courrier du jour une 
lettre de M, Jean- 
Paul Jlommi Amuna- 
tégui qui fut, au 
Matin, jusqu'en 
avril 1985, date à 
laquelle il démis- 
sionna de cet excel- 
dent journal en mème 
temps que moi et 
quelques autres. le 
responsable du Matin 
des livres, ef donc 
comme nous disons 
en littérature, un peu 
mon chef hiérarchi- 
que. Je le connais de 
ce fait assez bien et je 
réponds de sa bonne 
foi et de sa capacité 
s'il en était besoin. 11 
avait lu également 
mon article avec inté- 
rèt, car, par amie 
imterposée, et journa- 
liste elle aussi, il 
venait de connaitre 
une histoire non pas identique mais parallèle. 
N'entrons pas, une fois de plus, dans les détails. 
Mais disons da jeune femme, à notre diffé 
rence, était de retour quand les gardiens de la 
paix étaient en train de demander l'enlèvement. 
Qu'un chien enfermé dans la voiture était en 
cause, Qu'il y eur tumulte. Qu'elle fur amenée 
au commissariat (je vous tais l'arrondisse- 
menti}. Et qu'une fois seule avec le commissaire 
du quartier, ce dernier lui aurait dit, et je laisse 
la parole à mon correspondant : « Je n'en peux 
plus. ce n'est plus possible. Sachez, madame 
(il n'ignorait pas qu'elle était journaliste]. que 

ces camions-grues son! aux mains 
des sociétés privées, ces dernières paient mes 
hommes afin d'augmenter leur chiffre 
d'affaires. Je suis séandalisé, mais je ne peux 
rien faire. Dans tout Paris, c'est la même 
chose ! » Votre enquête. monsieur le préfet, vous 
m peut-être conduit aux mêmes conclusions 
désabusées. Et cela d'autant plus que tous les 
particuliers ne sont pas des petits saints ; qu'il 
vaut mieux souffrir, du moins 10]6rer, ce que 
l'on ne peut empêcher. Que vous avez d'autres 
soucis en ces temps préélectoraux. S'il y 4 cu 
prévarication comme l'imagine ce commissaire, 
€t sans vouloir trancher sur le fond du problème 
entre partisans du libéralisme et dirigistes, je me 
demande s'il ne serait pas préférable. en vuc de 
sauvegarder la moralité publique, de nationali- 
ser barditnent fourrières et camions-grucs, dans 
Je même temps où les gardiens de lu paix plus 
spécialement chargés de ces embarrussanies 
questions sersient rendus au secteur privé afin 
d'arrondir éventuellement des fins de mois plu- 
tôt modestes. 


| 3 | L'ANGLETERRE FACILE 


VEC Louis XIV. et suivant le mot 
fameux, il n'y avait plus eu de Pyré. 
nées. De Gaulle avait poursuivi le tra- 

vail avec l'Algérie française. Grâce à Mitter- 
rand, c'est le tour de la Manche d'y passer. Pour 
fé&ter l'événement comme il 5e doit, je vous 


”‘ conseille la lecture du F'oyage excemirique cc 
. ferroviaire autour du Royaume-Uni (1) (en 


is le titre est plus simple : The Kingdom by 
the Sea). de Pau} Theroux, dont le roman le 
plus connu en France était jusqu'ici {e Royaume 
des moustiques (Calmannh-Lévy). Es vingt-cinq 
ghapitres. et en prenant pour commencer le 


. train de 11 h 30 pour Margate, vous ferez le 


tour complet du Rovaume-Lini en susvani les 
chernins qui bordent la mer. Beaucoup de mar- 
ches suc au dos. Beaucoup de petits 1rains qui 
vont disparaitre. Des pensions de familic jusqu'à 
la navsée, jusqu'au fou rire. La Grande. 


Grasset, qui a dité ce voyage, nous promet du 
même auieur deux livres dont Jes 14rcs Font 
rêver : The Grear Railway Bazaar : by train 
through Asie er The Old Patagoman Express : 
Ey trois through the Americas. Comme dirait, à 
peu prés, Donald. à la fin du Disney Channel 
Cl'use des rares choses visibles à la télé je 


.samedi soir) : dire que nuus allons devoir atien- 
* dre l'année prochaine pour fes lire ! 





(1) Traduit de l'américain per ManicCdile Furtscrs 
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MUSIQUE 


OUVERTURE DES MANCA A NICE 


Dans la grande salle de l'Acro- 
pulis, l'Opéra de Nice vient de pré- 
senter une superbe production de /a 
Dame de pique, de ‘Tchaïkovski, 
celle de Petrika Ionesco. Mais, 
l'autre soir, le spectacle était dans 
l'immense atrum de marbre et ses 
volées d'escaliers monumentaux. Six 
cents personnes élaicnl aCcourucs 
pour l'ouveriure des MANCA 
{Musiques actuelles Nice-Côte- 
d'Azur), festival organisé depuis 
sept ans par Jean-Etienne Marie et 
le Centre international de recherche 
musicale, avec des publics en géné- 
ral assez resircints. 


Coup de clairon du maire de 
Nice, « certain que la création, avec 
tous les risques qu'elle comporte, 
est seule capable, à 1erme, de 
chir le patrimoine -. appui de la 
ENAC. des pianos Büsendorfer et de 
divers mécènes, présence de nom- 
breux journalistes - nationaux ». 
Jamais les humbles MANCA 
n'avaient été à parcille fête. 

Le malheur veut que ce tapage 
publicitaire et médiatique s'explique 
par des raisons fort extérieures à 
cette courageuse manifestation : un 
marathon du piano durant cinq 
heures, au cours duquel on allait 
entendre. joués simultanément par 
douzc instruments (où se relaie- 
raient trente-six élèves du conserva- 
dE : vingt-quatre Préludes et 
fugues du premier livre, puis ceux 
du second livre, du Clavier bien 
tempéré de J-S. Bach, alternant 
avec des œuvres modernes de l'école 
américaine, interprétées par l'Atc- 
lier de musique de Strasbourg. 


Evénement « sensationnel » donc, 





qui risque de faire une bien mau- 180F. 
CINÉMA 
LE PRIX GEORGES-SADOUL 


Bach Follies 


vaise propagande pour la recherche 
contemporaine : douchés par une 
heure et quart de John Cage, avec 
ses modestes mélopées de pianos 
préparés aux sonorités balinaises, les 
auditeurs ont subi vaillamment 
l'avalanche des Préludes et fugues 
de Bach. formant un magma ca1c0- 
phonique, comme on pouvait le pré- 
voir : ils couraient d'un piano à un 
autre, sur trois niveaux, pour essayer 
de comprendre les raisons d'une 
telle monstruasité, placéé sous le 


L'OPÉRA ET BERGANZA 
CONTRE LE SIDA 


« Un dimanche à l'Opéra », tel 
est le titre de la journée organi- 
s6e la 9 février au Palais Garnier 
en faveur de la prévention du 
SIDA er de ls solidarié avec les 
victimes de cette maladie. Un 
récital de Teresa Berganza, une 
vente aux enchères dirigée par 
maître Tajan seront les points 
forts de ce gale dant la comité 
d'honneur, présidé par le profes- 
seur Luc Montagnier, comprend 
notemment MM. Laurent Fabius, 
Marcel Carmé, Patrice Chéreau, 
Yves Saint-Laurent. Une enquête 
épidérnialogique, un réseau da 


sans ressources pendant les 
phases de rémission, des « bouti- 
ques de prévention », sont les 
objectifs auxquels iront [es fonds 
recueillis, 

% Comité d'organisation du 
gala, 1. rue Paul-Baudry, 
75008 Paris. Tél. : (1) 45-62- 
56-98. Prix des places : 100 à 
























patronage douteux du mème Cage 
révant d'ajouter - à la lumière de 
d'art le désordre qui est le propre de 
Ja vie, 

Les jeunes cognaient à cœur joie 
et ne semblaient pas émus par Ce 
tumulte sans queue ni tête, tel qu'on 
le perçoit habituellement en traver- 
sant les couloirs d'un conservatoire 
en pleine activité. 

On trouvait ensuite presque 
rafraïchissants les brouillards 
sonores de Terry Riley, musique 
« minimale étirée jusqu'à l'écœu- 
tement. Dans le genre. La partition 
de Steve Reich pour six pianos, For- 
tement structurée. progressions 
implacables, revétait une tout autre 
stature, 

Après un nouveau Bach «com- 
pressé » comme les violons de César 
devant l'entrée de l'Acropolis, le 
dernier carré des résistants eut droit 


encore À une œuvre répélilive assez 


poétique de Gérard Frémy, qui 
délaye en trente minotes ce qu'un 
prélude de Debussy dit si bien en 
quelques phrases. 

Victimes de cette publicité à dou- 
ble tranchant, combien d’auditeurs 
néophytes viendront maintenant 
assister aux vingt-huit concerts 
sérieux des MANCA qui vont 5e 
dérouler d'ici au 17 mars, offrant 
trente-six créations et des pages de 
quelque soixante-seize compositeurs 
d'aujourd'hui ? 

JACQUES LONCHAMPT. 

* Après ce festival, Jean-Etienne 
Marie abandonnera la direction des 
MANCA au compositeur Michel 
Redoifi, qui lui a déjà succédé, le 
1er janvier, à La tête du Contre interna- 
tional de recherche musicale. 





Hors des sentiers battus 


décerné 


‘Le pi Georges-Sadoul, 
annuellement par un jury composé 
de cinéastes, de critiques, d'élèves 
d'école de cinéma, et réservé à la 
promotion de cinéastes ou de 
nouvelles cinématographics, a été 
atuibué, pour la France, à Komba, 
dieu des Pygmées, de Raymond 
Rs PRar  LS 
ex-ceque, à ayako, î 
Oguri (Japon), et Taslo, de Montxo 
Armendariz (Espagne), 


.Komba, dieu des Pygmées, pre- 
mière œuvre d'un ancien preneur de 
son de la télévision française, est 
pour le moins unc curiosité, On 
ps à quelque disciple de Luc 

oullet. adorant mélanger les 
genres, film etbnographique, bande 





PETITES 
NOUVELLES 





# LES ÉCRIVAINS ‘AIS 
ET L'OPERA. — À Hat, de 
l'institut français de Cologne se tient 
du 27 au 30 janvier 1986 dans la métro- 
pole rbénane en colloque intermatioun] 
sou le haut patronage du ministre de ta 
cufture. ML Jack Lang, + Les écrirains 
français et l'Opéra». tel est le thème 
directeur de In réflexion à laquelle sont 
associs universitaires, écrivains, com 
pe mire eu scène, critiques, 

FEnCC, Ain; de «a 
d'anrebe , au cos” de éene 
«tai rondes. (elles que: - Nas 
saocs d'un opéra», = Opéra ef texter, 
= La scène de La soirée à l'opéra dans ko 
romans frençals =, 


Ce cho Pr à MEYER, 
tcchaique les lodusirics 
Culturefles et Ics Rouvelles 
s an de bre Lang. ministre 
ture, v de prendre égale- 
Faust it Er er 
re e Mae Frédéris 

que Bredin, a de Lo LL 
secrétariat général de l'Élysée. 


TT 
LS BALZAG 


een 2 € LL 15) 
2 spectacles en alternance 
a HNEUNLE Nr (ITS 2 
LUE EE e 1] 
de courtisanes 
THEATRE DU CAMPAGNOL 
CS ESP PATTES PET 











dessinée, le tont-soutenu par une 
belle santé. Raymond Ada na pas 
filmé les bons sauvages, des gens 
étranges par leur taille où par Éurs 
mœurs, mais une tribu aux prises 
avec diverses formes d'exploitation 


de a part des grands Noirs ou des 
traditionnels Blancs. Entrepris au 
départ comme un film documen- 
taire, Komba prend des allures de 
fiction délirante sur la lutte pour La 
survie, le courage. la volonté. 

Plus traditionncis, les deux films 
étrangers couronnés par le jury 
Sadoul n'en surprennent pas moins 
par l'austérité de leur démarche et 
une grande rigueur formelle. Auteur 
d'une première œuvre très remar- 
quée. y a trois ans, {a Rivière de 

ue, Kohei Oguri adapte cette fois 
un roman de 1970 sur le déracine- 
ment des Coréens, déportés de force 
au Japon dans les anaces 30 et restés 
dans leur terre d'exil après 1945. 
Des enfants naissent, privés de 
racines, émigrés de [x première 
génération, dirions-nous aujourd'hui. 
Pour Kayako sc développe comme 
une étrange ct irréclic histoire 
d'amour entre un des ces enfants de 
Coréen, à la recherche de son iden- 
tic, et unc jeune Japonaise, la 
Kayako du titre, elle-même enfant 
perdue de la gucrre. Histoire 
d'amour ténue, qui sert de filtre à ia 
découverte d'un Japon moderne peu 
connu. 

Simple. linéwre, Tosio a r 
cadre ke Pays basque dans une ro 
Fe lointaine et proche à la fois. hors 

e toute civilisation. Comme étran- 
ger à tout folklore. Tasio, fils de pay- 
sans très pauvres, grandit au milieu 





DUSOLEIL 


HR rod 
- LX 5 
sur la côte de l'OCROn re 


Î. cvonve de la Senbique 
7501 Pons 
Tel 4358 39 39 






L'HIVER AU KENYA, 
TOUTE L'ANNÉE 


DANS LATETE AURA. 


Mettez le cap sur le Kenya 
avec le seul vol direct Paris-Mombasa 


d'un décor diose, force de La 
nature, porté par un e indivi- 
duelle très appuyée. Le metteur en 
scène évite l'exemplarité, le didac- 
tisme, puise dans un fonds histori- 
que très riche, où seule compte la 
volonté de survivre. Tasio complète 
remarquablement une sélection qui 
témoigne avec art d'un autre 
LOUIS MARCORELLES. 


À QUI « L'EFFRONTÉE » ? 


Les héritisrs américains de 
Carson McCullers ont chargé leur 
avocat, M° Jean-Cleude Zyibers- 
tein, d'introduire un référé auprès 
du président du tribune! de 
grande instance de Paris. À !a 
suite d'une série d'articles parus 
dans la presse française et far 
sant état de nombreuses concor- 
dances entre le film de Claude 
Miller, l'Éffronrée et la roman de 


Carson McCullers, I» Ballade de 
Frankie Adams. les héritiers de 
l'écrivain demandent que la jus- 
üce ordonne que leur soit rers 
una copie du scénario st une 
copie du film. afin qu'us puissent 


juger f‘importance des 
«emprunts » effectués par 
Claude Mdler et dos suites sudr- 
Gares qu'ils entendent donner à 
l'affare. Le jugement en référé 
internendra le mardi 28 janvier, 
à 14h 30 {la Monde du 7 jen- 
ver). 
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: Danemark, 
du tout comme dans le Sim de Claude Miller. 


| 2es parents. La mère fait du yoga devant sa lampe à bronzer, et le père 


: sailles. I! écrase l'olsdau de Mules, at Mulle lui écrase le tête. Bjom set un 


‘Film de famille, presque l'érernelle histoire de l' 
‘Shorts, et leurs corps ai ronds ou si frêles. La cinéaste les aire beaucoup, 
: - pas imerdit aux moins de treize ans 1 





* one se | | PhD. Jeudi 6, vend. 7 février, 20h30 _—— 
ne n agent Gillespie-Laage-Salomon, 57, rue du Temple; jusqu'au SONT ONE La en end, 
4 ss RATTLE aa 
Jemes loups en wesk-end La seulpture reprend des forces BRENDEL 


… public de la Maison de la culture à la dense. Et pas seulerient les étu- 
- tes rockers et, pourquoi pas, les loubards. 


:”. spectateurs avec des animations dans la cafétérie, Cela va du rock acro- 
hatique aux danses sportives ou, cette année, aux interventions de la 


- Marcia Barcellos at Eric Larrondo dans leur. détournement de flamenco et 
‘[ Booth, Angiaisa solitaire, qui riêle le style punk et les arts martisiine, 









PR em “hui Simon, 
: : de, Aujourd'h re 


‘sion de beounx danseurs — Panne 





“Les charmes coitrit de Y' siociremé 
| AQU a L'EFRONTÉENT 


_ l'adorable portrait de Bibi en'robe blanche. coiffés d'un chapeau cloche, 


















+ _uitra-célèbre a été faite par Lartigue en 1920, mais F y on.e d'autreé tout 
: aussi drôles ou nostalgiques comme cette Vue’ pointiliste dela forêt de 
:.-l'Haye pr Gérardin. Ou celle des locornôtives alignées sous un ärc-en- 


tort mere ce sugurant-de l'avenir-de.la photo en couleurs 


* - Monet, Seurat où Corot, l'autochrome,’ quoique commerciaksétardive- . 
: ment (1907), connut un immense succès international durant une tren- 
‘. teiné d'années avant de sombrér dans l'oubE. Valant aujourd'hui des for- 





… 4 jour de l'inaugueatiort per le pré- * du du che hukième acier d'une cès aui hanches. Les jeux de pliures  Patou, offre une.amusanté collec- 





| sinaptent: pour Jours. modes 30 - }; Eee de vis qu'à ia mer 

i S- des robes des ‘Plus à son q : _:légères volutes plssées courent ls bustiers et de. cache-poussière, le 
Sn et.30. parfaitement dont ve Parisien danois parait voir fong d'un bras pour se tenniner en tout à mi-cuisses, mais se complé- 
Nr mnt Let .oublié les. veots. dominants. . “éoisr autour du cou un fourreau rent "de jupes, de-pantalons, de 
taurané d'époque de. . bref, une sihouctre Spmiée des . decräpe de so... ,: : modastios dedénielle. 


ess LE MONDE — Mercredi 29 janvier 1986 — Page 15 


CINÉMA 


«appa », de Bille Angust 


ennées 60. Trole gslopiis joue es afrontés, mais pos 





EXPOSITIONS | 


Leroy le matiériste 


-De-oin : mur le blanc du mur, une aurlace crevassée de coueur Eine 













MUSIQUE SYMPHONIQUE 

SALLE PLEYEL - 20H00 
5. 6, 7 février ; 
Daniel Barenboïn, dir. 
Martha Argerich, piano 
HENZE- LISZT - DE FALLA 
ALBENLZ-ARBOS 


















Le chef de la bande, Sen, eat un pauvre gosse, gosse, rendu méchant par 











-du piano, quend ce ne sont pas des gamines extra-conjugales. Sten 
nourrit son poisson préféré, te a html 
eve Je gen Bio e a ositu pate Mans Pour des Fasques Gpour | ms 







39, 20 février 
Michel Tabachnik, dir. 
Ana Beln Chaves, año 


BEFTROYEN - BARTOK 
DUTILLEUX 







“Ms volent, 3x cassent, äs envoient la marchande de piéces à 'hSpital, 
et pis encore. (und ses troupes reohignent, Ston exerce den repré 





















mélenge'chromatique. Nul dessin pour conterir le flux : & faut que Le toile 
«tienne» per sa quofité tectile et la puissence du. geste qui jerte, 
maçonne et étala. Or alle « tient» : elle ne succombe pas à la confusion 
et pârvient à ne pas plisser vers une Monochrome torreuse, Le savoir- 








! Bjom et Mulle sont bien emourés par des papaz et des mamanÿ 
‘sont de. braves. gens. HE n'y aurait pas la violence, per nil 







Aogvstin Dumay, violon 
MOUSSORGSE Y-CHOSTANOVITOH 
BARTOK - SCHUBERT 









adolescent. 
“la sont charmants, ces jolis garçons, avec leurs émois qui déforment les 










monotone. Même si ls parti puis d'une telle obsession de la matière peut 
paraître excessif, DES move cher Leroy Une Oe:se8 formes lee : 
con onaponins) Ë 








beaucoup. Oh, Dis: mpocrt, qui s'est débrouilé pour que son fin n8 sof 





MUSIQUE DE CHAMBRE 


PLANO kkk x SALLE CHOPIN-PLEYEL 


THÉATRE DES CHAMPS-ÉLYSÉES 


















































#s sont huit, quatre Allemands et quatre Français — ou même 1e 6 : BEETH OVEN - 
neufpuisque les’ initiales IFP désignent deux artistes travodant "de 17 ARS DEN 
concert. Ces neuf ont pour points communs leur ge, entre trente et que- 
rente ans, at leur maïheur, celui de leur génération : venus à l’art sous le 


règne combiné du minimal qui distèque et du conceptuel qui nie l'œuvre, 


: Cette année encore, les jeunes loups sont entrés dans Rennes à l'ini- 

tiative d'Annette Brauit-Leroux, qui n’a qu'une idée en tête : amener le 

Land 10 mer, 20h 30 
récral de ne 


BRÉAM 


Loc. 47-23-47-77 





Gents et les cols blancs, mais aussi les dames ôgées, len petites filles, 





















Pour y parvenir, lle agit-en stratège. Ella commence par app£ter les 






- objets 

encorë pour la plupart : avaient-ils le « droit » de faire œuvre d'art puis- 

que d'autres avant eux avaient cru décisif de mettre en pièces une ambi- 

‘tion al futile. L : 
Aussi oppallent-Hs. par une sorte de pudeur moderniste, leurs tre- 7 JEAN-RACINE 

vaux « dispositifs », ce qui évite le mat € œuvre », si anachroniqué, Aussi PEUT : n ki : 

EDR Faut Re ue RS déployer ie “ d te a PHEDRE 

ss “ apr nent à déf oimiag e fond en LAPONIE 






belle trapéziste Sandÿ San. 
‘On commence par prendre un veré, oi jette un coup d'œil à l'oupo 
photos et on alisse vers les salles où se donnent les films et les ballets. 
Pour sa programmation, Annette Breuÿl-Laroux fénctionne :au fes- 
Hing ; ses choix sont plutôt pointus. Les jeunes loups sont rarément des 
valeurs consacrées. Elle a été a première à accueiliir le groupe l'Esquisse, 

























- + Karine Seports et, récemment, Mathilde Monnier et François Duroure. Le H : ; départ de Paris du 17 jnvier au 5 février 
: Aù des idées réussies sa trouvent les de Gloria Fried- Ê 5 
Bo sans étre. pour autant a qui D des matériaux avec un s TE et de ln CROIENT et du 18 au 26 février 1986 
inconditionnel. lumière. Une série de'pare-brise à demi-cassés devient vagues et ressac, LOL Mise en scène : Jean-Michel Raboux 
. “I n'a pes aimé le travad de Séphianie Aubih, une jolie bloride perdue un carré de velours couvert d'une glace un étang profond, Même exer- PE PTT 
dans des divegations gestuelles incommunicables. en pps SOS te des aocires CUteeti ehes Thornee Gofae GER ut Er k É 


pelhôller, lesquels construisent dans la bois des pseudo-écifices ou des ALANT'S TOURS 
F sr romane er 410ReS. EE Se cons qu IncIEN à ee promener 8 FInRÉ : 
rieur de leur géométrique décor. 

‘ ‘Coë räveurs conasissent Ledoux et Crapg, l'histoire ancienne da 
l'architecture et l'histoire récente de l'art, et leurs variations n'en-ont que 
--plus de charme. Définitivement délivrés de leur crainte de pesser pour 
rfantalsisie-ls-esquissent lee cébure d'une sorte de baroque coloré qui . 
; re PAL ROSIRE 1 00 Je ture N ds le Création 

- D'autres, |: comme engoncés dans les habitudes des années 70 et Re 
anale dev d'asciné ‘ Dannart au Cu ban, au Pristeus : 
ne projette pas d'image ou à l'assemblage à la Duchamp. Peut-être TT PAVESE re PR re dues 
art à Du avr Guard, De pa ae de Sbrigar durs * d'après ‘Entre femm NI! extrait du recueil ‘’Ec Belété’' 
compagnons de musée, Ils se seront laissé convaincre 'aucune critique l 
de T'œuvre d'art ne peut tenir lieu de l'œuvre pers EE Re Te 


Ph. 9. 


‘ É RE Un magistral sextuor de comédiens, dirigé dans le 
# ARC, Mie d'et maderme de le Vile-de Paris, 11, avemme du ee contenue. LE MATIN 
Président - 












Pascui Turmo. 


ERA AN OP EEE TANT ‘ 
ED || ‘5222150 


: LCR Crérat Préteciure 


-de hard rock, et a longuement applaudi.les: improvisations de. Louri 






.Très éttendus, la compagnie Brumëchon peécentait Pie grièche, Une : 
avec l'American Center, un récit japonisant.très agréable à 







is où < de Zen. #'Agne, Martin, où 







: PA me Ba, 




























Wilson : jusqu'au 16 février. 








Avignon, TS, Alpha Fnoc 


mea NN: 


« «Juliette Ji malheureuse », à my de Bruno Bayen RE res 


‘l'est des photos qu’ À mirsaruk voler oi los: ir de Se Al 








achevant son déjeuner face à ta mer au restaurant Eden-Roc. Cette image 



















ciel factice, OS CONS ARE cet un nu 







“séduisant dé Durat sur'un rocher, une vache blanche blanche méditant eur: la . ee 
piege.de Sahtburn. Se .Dés lettres, des centaines de lettres, vingt mille très exactement. Un beauté, sourde Rien anité. 
Gt à fun de ain de téouls ds pommé de dre ont À 3 A3 & ‘fleuve de mots.que Juliette Drouet envoya à 5on Toto, à son Victor, à GNAGE je régnée. d'une " nr . SE 





- Juliette malheureuse, scène Françoise 
en k fe compenan. THEATRE OUVERT/JARDIN D'HIVER - LOC, 42 62 59 49 


Connaissance du monde 


SALLE PLEYEL : lon 3 flvier 1886, 18 h 30 : merci 4, 18 h 30 et 21 h: Ets 
Jeudi 6, 20 h 30 : vandrecl 7, 15h, 18h30 er 21 h : dimanche 9, 


EGYPTE 


Muttivision de Gérard CIVET 


€: témoigrant d'une sensbifté impressionniste équivelenta à coke de 







à Cortains passages sont bouleversans, drôles aussi, car Juiiette nè 
.manquait ni d'humour ni de cocasserie. Pourtant ces missives 

‘enfiammées sont un peu monotones. Un tel ronron d'amour serait même 

-à la longus ennuyeux sans l'interprétation d'Anna de Broca. Elle se . 
trouve dans ‘une chambre monscale, qui. symbolise parskement 

l'enfermement où la Dont son amour, sn passion mystique. Anne 

‘Broca, quasiment en transe mais toujours digne, semble prier. Pas die 

se coule brusquement dans la robe de chambre de Victor Huga. Elle se 
























+ iochiomes, imroduetion de: Sylvain Roumette, nofices s.par Michel 





Le roule sur elle-même, amoureuse pleine de désirs. Quelques mstants plus énigme du Sphin stères des Pyrarnides 
_rekare «Photo Poche», A 6 pare One on à à po tard, immobile, une larme s'accroche et brille au médaillon qui pend à Loc, DT En D VE 8 RD 8 a 
Le : : son cou. Puis, comme si'etle refusait le poids de sa soïtude, elle se Pâque copte et fées pharaoniques 7?  . 












métamorphose, à nouveau, déclame son amour, les bras levés. Et 
disparaît. Anne de Broca est merveilleuse.‘ . . DEMAN 
rs | | UGC ERMITAGE - REX- NAPOLÉON - UGC BOULEVARDS - 
MONTPARNOS - MISTRAL - UGC CONVENTION. - USC-GOBELINS - 
IMAGES - 3 SECRETAN - UGC GARE DE LYON . 
VERSAILLES Gyrano - VÉLIZY Studios - SAINT-BERMAIN C2L - 
PUTEAUX 4 Temps - ENGHIEN Français - ARGENTEUIL Gamma - 
.+ COLOMBES Club - ROSNY Artel - MARNE-LA-VALLEE Artei - 
. CRÉTEIL Artel - PANTIN Carrefour - AULNAY Parinor - 
SARCELLES Flanades - BOULOGNE Gaumont Quest - THIAIS * 
Belle Epine Pathé - CHAMPIGNY Mulliciné Pathé - 
MONTREUIL Méliès 













os. 






+ They. 3043. 





nr charme dé l *Orient Express - 
Sans doute est-cé épproprié que sois soie repçonnerit des’ motifs floraux leurë aouples à petits cols ot vestes Christian Lacroix, chez SJenn 








tion en voyage de rêve. Courtes ou 
ao a É + longues, ‘ces robss à ‘transforme- 
de laine ou de-soie, tandis que de tion, à partir de combinaisons. de - 


















ES Ga Diet VU Où 
es ER 
. destchiesänr ét modecie, de robes bustiers irisées ' 
A RS Mur -spptuosité. annonce les accords : de découpes en couleurs douces. - 
*.- d'ang silhouprta droite des effats À hr ee ste ps 
‘.ée découpes décennées sur til ‘«'Schèrrer 2. MR et d 























me 


. Page 16 — LE MONDE — Mercredi 29 janvier 1986 eos 


SPECTACLES 





: théâtre 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 


DE DOUX MINGUES : 
{47-10-52-76), 20 b 30. 
RÉSIDENT 


: Mathmins (4265- 


LÉ00, 21h 
MADEMOISEILE ELSE : 
Poai-Ekard UES0S 79) DR 


ANDROMAQUE Rooïlly 
(45-85-47-10), 20 h 30. . 
RHAPSODIE BETON :: Hachette 

(43-26-3899), 21 h 30. 
TÉMOIGNAGES SUR. BALLY- 
BERG : Encormaire (45-44-73-4), 


20h45. 
LES AMOUREUX : Atherains (43- 
79-06-18). 20h. 
sr Spectacies sélectionnés per e club dx 
- « Monde des spectacles » 
Les salles subventionnées 


4 OPÊÈRA (é7-25750), 19h30: le Tea 
viata, de G, Verdi 


| COMÉDIE-FRANÇAISE (456-1020), 
: 20h30: le Balcon. 


| CHAILLOT (I27-8L-IS), 20 b 30: 
onto La ENS 
él 
“PENT ODÉON (4325-70-22. 18h30: 
L PSS Pond ol E Mat 
- Te (6404, 20 h 30 ; Jes Tourlon- 


MÉAUBOURG (42771235 Monique : 
20 -k 30, maine # 


. THÉA DE LA VILLE (42-74 
PT à 20 à 45 + Lapin, Lapin DER 





Les autres salles 


OTIT) 2000 Lyet Le 
le ARTS HÉBERTOT  (43-87.23-23), 
- 21 h£le Sexe faible. 


: ATELIER Géo 9: 2 b: Deux sur 


ATÈNÉE (47-4267-27).. Selle Ch 
Bérard, 19 30 : Char eux troubadou. 

Sale L-Jouvet, 19 h : Vincent et 
l'amie des 


ATHÉVAINS (43-79-06-18). 20 h : los 


ARR 
: BOUFFES DU NORD (42-39-3450), 
"han € 

comme alle ; 21 h F Yen a mer. 


vos. 
er CARTOUCHERIE, Templte (43-23 
36%), 20630: a mo 


INTERNATIONALE 
38-69), La Ressurre, 20 b 30 : Tues. 
- COMÉDIE CAUMARTIN. (47-42-4341) 
21h: DE l'Elysée. 


CHAMPS-ÉLY- : 
FRS (Oo, HA: L'ige de 


CRE FALIENNE ALIENNE (43-21-2222), 
des 
30 h 30 : lotrignes d’Arloquis et 


=-COMÉDIE DE PARIS (42-81-00-11), 

SP Eee eat 

DAUNOU (4261-69-14), 21 b : Au 
sécotrs, cle me vout 


DÉCHARGEURS 

+18 h 30 : la Petite Marchande d'allume- 
êtres : 20 h 30 : Secrets ds 
DIE HEURES (46.060748), 20h 30: 


rÉRE 2-7 24) 18 5 © : 
W Elle ê4 ol ; 20 b 30: le 


(42360002), . 


TONER (43-74-1440), 20 h 45 : Gin 
RES (43-26-63-51). 20 b 30: The 
Fantasticks, 


sr GUICHET-MONTPAENASSE  (43- 

27-88-61), 18 b 30 : l’issoe 

HUCHETTE En RO la 
‘ YÉ 30 : ls Leçons; 


. À AARDIN DRIVE (4162949), 2 2: ; 


© A DRUDÈRE (167600), 21h: 
LS: 


: LiDE: 
21h48: +R à Ce PR: 
Témoignages sur sur Bañybeg. — Potise 
- Salle, 21h30: Dr ne » 
MADELEINE  (42-65-07-09). 5 
- Comme de malentendu. . su 
MONDE (45-46720), 20 830: Fake 
MARAIS (6 2720383}, 2 à 30 : 
FEterncl Mari 


wr MARIE-STUART 48-08-17-20). 
ë er MARD Boven 2x cb: 20h15: 
ue 22h 15 : Hasts marre 


ARICNY LE Cd a 7 nt 


Lars et Td. 
ur MATHUBINS (42652000, Granie 
“San, 21h: Le jo, om 


ve CE. 21415: Penn 


MICODEEE (E. 20h 30:l 


de Berg-cp-Zoum 
MORADOR. HSS-4-30), LEE E = 
Forme ün boulanger 


(320820. 
Wrande Salle, 20 à 45 : les Gens d'en 


face Per Sub 1 à: 1 Fete Vo 





-CHENRSE POXES (AR 
‘bourz (Hsp}, 6 (46-33-97: 


NOUVEAUTÉS (4770-52-76), 20 b 30: 
De doux dingues. 


ŒUVRE (48-744H42), 20 h 45 : l'Esce- 


PALAIS ROYAL (4297-59-81). 20 145: 
Yoism, voisine. 

PALAIS DES SPORTS (48-23-4020), 
20 h 30: Joles César. 

PLABANCE (43-20-0006). 20h 30 : les 


 POCRE (45.489297). 21 à : l'Ecorni- 
ficur : 19 h : Esquisses vicanoises. 
PORTE DE GENTILLY (45-80-20-20) 
20 b 30: Deux trous rouges aus côté droit. 
POTINIÈRE (4261-44-16). 21 h : Mimie 
en quête d'hantesr. 


RENAISSANCE (42-08-18-50), 21 h : les 
deuus. 


Voisios ds 
(48-78-6347), 


Tara) 21h : À c 
EE cinquante aus, 
DA en at (2781079), 1 
20 à 30 : l'Ecume des jours. — U 
20 h 30 : Huis clos. 
TL DES (355-3388) 
20 à 30 Fou Ses ur 
THÉATRE, D'EDCAR | (6-721102) 


SAINT-CROEGES 
20 h 45 : Faisons ua rêve. 


20 b 15 : los Babes-cadres ; 22 h 
on fait où on nous dit de faire. 

THÉATRE 3 SUR 4 (4327-09-16). 
20h30: Tigre 

wie 1 (45-88-1630), 20 k 30 : le Ve 


mu À an nine ESC (45 
45-49-77), 20 h 45 : je Pinisir des autres. 

TE NOIR (434691-93), 20 b 30 : 
Impesss 14, 


TH  PARIS-CENTRE 
dep oe 

TH DE PORTE-SAINT- 
MARTN (6093) 2 À 30: ke 


TINTAMARRE (69-87-33-82), 20 R 15 : 


RE. (5475000) 


À Diderot et 
TEL DU TEMPS (43-55-10-88), 20 b 30: 
(4887-5243). 2 h 30 : 


TOURTOUR 

Sale affaire du sexe et du crime, 
TRISTAN BERNARD (45-27-08-40), 
18h 30: Paris 35-40. ( 


| MLe Monde Efomstoes 
42-81-26-20 
Pour tous renseignements concernant 
l'ensemble des programmes ou des salles 
ide I h à 21 h sauf dimarches et jours lériésl 





Réservation et prix préférentiels avec la Carte Club 






VARIÉTÉS (42-33-09-92), 20 b 30 : les 
Dégourdis de In 11°. 

ZINGARO (48-03-11-32), 21 h : Spectscle 
équestre et musical. 


Les chansonniers 


CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78- 
44-45), 21 b:Toucbs pas À mos vote. 
DEUX-ANES (46-06-10-26), 21 b : La 

France au clair de l'urne, 





La danse 
AMANDIERS DE PARIS (43-66-42-17), 
20h45: F_ DugieL 


BASTILLE (STA7 1e). 21 b 30 : Opé- 
rente de luxe (derz. 

THÉATRE:-18 pin, 2» wi : 
Four a petit coin de paradis ; 2h: 


ESCALER D'OR (4523-15-10), 21 B: 
Fansil 





Le music-hall 
BASTILLE (43-57-4214), 21 h 30 : Talip 


BOUFFES PARISIENS (42-96-60-24). 
20/4 20 : ls Grand Orchestre da Splcs- 


CASINO DE PARES (8205-57). 21 L: 
EAU DES OUBLIETTES (43-54. 
94-97), 21 b : Chansons françaises. 


CIRQUE NATIONAL GRUSS (42-45- 
85-85), 20 b 30 : 9: Fastival du cirque de 


CNE (OP LR EMALE 

LUCERNARE (4544-57-34), 20 b : 
M. Illianek. 

Es (4742254). 20 b 30 : 
F. Cabrel. 


PALAIS DES CONGRÈS (42-66-20-75), 
20 h 30: M. Matbieu. m4 


TROTTOIRS DE BUENOS-AIRES 
60-44-41), 22 k 30 ct 24 & : Libortango. 
ZENITH (45045030). 20 b 30 : Lily 


cinéma 


Les fes marquis (") laterdits 
na emmes 


La Cinémathèque 


. CHAILLOT (47-06-24-24) 
1 Hommes à E O'Brien (1915- 


DRE Ag dE PL 


Gasur rs 
BEAUBOURG (42-78-3587) 
LA 
Les exclusivités 
AMADEUS (A. v.0.) : Re re ns 
6241: 
46) ; Espace Gahé, 
L'ANNÉE QU 


Dunes, æ nd IEC de Le 
nr le 


3354-58) ; (47:70-3 : 
Montparseses Pathé, 1# CET). 


L'ARROSELSE ORANGE 
: va) : Denfort, 1# (43-21-4101). 
LA 








(43-59-19-08) : Perseaomnt z 
(47-22-5631) : SAmbroise, 11° (47-00- 
En Genmoux Sué, lé (43-27 


: 2 DE LA PME AA 


CBrés. va) : 


Saim-Ambroise. . 
Ts (47-00-2916) : Halo, 19 (46-07- 


#74]). 
RATON ROUGE (Pe.) : Latinn, & (4378 
4746 


BILLY LE NICE (Pr : Quistene, 5 (dé- 

DH). 

PR en ER 

BBA (Am. vA) : Pass, 1 

LI CACE AUX POELES Ne 3 (Pc) : 
2 (2086-2350) : 


res 3Loum- 
er ren) : La Oéods, 19 (4x 


‘COCOON (A V2): Permanent, 18 (4: 
ue YA: Empédel, «470- 


Soist-Jacques, 14 (45 


DERNIÈRE LICORNE {A. nf) 
apr » Le ire): Fate, 
1} (OA) 


DROLE, DES LE ns 


HEÉFRONTÉE Fi 
2e. à Denice, # 


ride 





20-40) : uGc Boulevard, ” 
(45 Bastille, 1 


EMMANUELLE IV (Fr.) er: George- 

vw en 

ESCALIER C (Fr.) : Ginocbes Saiat- 
Le (4633-10-82). 

DU PONT DE L’ALMA 

Ve ): anti, ie (4-05-51-33). 


A COUTEAU TIRÉ. film italien de 
Roberto Fsenza (v.0.) : Forum, 
eo . (4233-42-26) : 

(v 


2° (42-96-5040) : 
2 _(47-70-72-86) : Bas- 
tille, 11° (43-07-54-40). 


pe Eee 
42-26) : Paramount City. (45-62 
45-76) : Maxéville, 9 Eee 
72-86) : Paramount Opéra, 9 
(47-42-56-31) ; Paramount Galaxie, 
13° (45-80-1803) : Parsmount 


Gers da Lyce. 12 (4343-01-50): : 
15 € 13-08-3050) : 


93-40) ; Tang 18e (45-247-%4). 
GINGER ET FRED, fin 1ahco de 
Fcderco Felkm A PARTIR DE 
VENDREDI (1v.0} . Gaumont 
Habes, 1= (42-97-4070), Saut- 


GE). Heutefculk, 6 13633- 
79-329: La  Pagode, 7° 
#67-05-12-15) : Cobsée. Re (47-59. 


Besmarenele, 35 (45-75-79-79). 
Maille, 17 (47-58-24-24) : Cv : 
Gessont Opérs. 


sunt So6. 13 (47-27-8420) . Gau- 
nr Convenuon. 15 (48-28: 
LHSTORE OFFICIELLE, flm 
mipmtin de Luis Poumo (vo) : 
Fauni- 14247578) : 14 Juciiet 


nes di (99) : Paramount 


LES CO0eRES TA, v.2) : Opéra Night, 


É 5 Ten Tr 


39) 
va} : UGC Marbeuf, g 


MR 

LES FLINCUES : 
Dr le (42.97.5174) : acné 
Oééot, 67 (43-25-5983) : Marignen, # 
143-59-92-82). UGC Nurmandie, 3° 


LES FILMS NOUVEAUX 


tes, 1e (46-33. - 








CE epers 15 (45-74-9340) : 


Maillot. 17e (47-58-24-24) : Paul Ch 
chy, 18 as 714600 : Si, 19 
or -77-99) : Gembetts, 20 (46-36- 


L'HOMME AU CHAPEAU DE 
Fr.) : Républic, 11° (48-05-51-33). 
L' 


‘HONNEUR DES PRLEZI (A. 
Forum, 1+ (42-97-53-74) ; 
H (42-71-52-36): Action 

Rive Gauche, % (43-29-4440) : UGC 
Odéon, & (42-25-10-30) : Pagodo, 7 
{47-05-12-15) : Gaumont Champs Ely- 
sSéca, 8 (43-59-0467) : UGC Biarritz, 8 
(45-62-2040) : 14-Juillet Bastille, Li* 
44357-9081): Escunml 13 (47-07. 
28-04) ; I4-Juillet Beaugrenclle, 15° (45- 
75-79-79) : v.f. : Gaumont Opéra,  (47- 
42-60-33) ; Rex, 2 (42-36-83-93) : UGC 
Gare de Lyoa, 12° (43-43-01-59) : UGC 
Gobelins, 13 (46-36-2344) : Gaumont 
Sud, 14 (43-27-84-50) : Miramar, L& 
143-20-89-52) : Paramoant Moctpar- 
nassc. [4 (43-35-30-40) : Gaumont 
15e (828422) : Murai, 

1@& (46-51-99-75): Le Maillot, mer, 
jeu. 17 (47-58-24-24) : Pathé Wepier, 
L 224601) : : Gambets, 20 (46- 





a) : 
iné- 





Paramount Montparnasse, 
en : Paramount Orléans, 14 (45-40- 
45-91). 

LES JOURS ET LES NUITS DE 
CHINA BLUE (A. v.0.) (2: 
Chatele:-Victoris. 1 (45-08-9414) ; 
Stodio Galando, 5: (43-54-72-71). 

INVASION (A. v.0.) (°) : UGC Ermi 
easy s Poser 
(45-74-94-94) : Paramount a 
(47-42-56-31) : : UGC y (45 
7498-40) : 1mages, 18° (45-22-47-94). 

KALIDOR a en) Arcades, à (42-33 

LE D EN Tue 
re 
Fr.) : Rex, 2 


lés (45-39-5243) ; EMqas 
+ (43-20-1206) ; 
SU. 


25-02) : 3;  Paribé TA 18 
(45-22-4601). 
LE DEMUEL (Fr.) : George V, 8 (45 


62-41-46 


Parnasse, 6 (43-26-58-00) : 14 Julr- 

lot Racine, 6 (43-26-19-68) : 

14 June Beangronme, 18 (3875 
4 , 15° (35-75 
29-79) : v. f.) : Impérial, 2: (47-42. 
72-52); Saim-Lazare uer, 8 
(43-87-: hsa3): she 17 (47 
31-56-86) : Montparnasse Pathé, 14 
(43-20-1206). 

LA JEUNE FILLE ET L'ENFER (°} 
fi français do François Mine : 

Manvaux, 2 (426- 
80-40) ; Paramount City, 8 (45-62. 
45-76): Paramount Galaxie, 13° 
(45-80-1803): Paramount Mont. 
paruasse. ]4° (43-35-30-40) ; 
Convention Suint-Charies, 15 (45 
7933-00). 

ROCKY 1. fllu américain de Syives- 
1er Stallone {v.0.) : Gaumont 
Halise, ie (42-97-49-70) ; Pars- 
mount Odécn, & (43-25-59-83) ; 
UGC Odéon, 6 (42:25:10-30 
Marignan. 8° (43-59-92-82 
Publics Elysées, & (47-20- 









14387354) ; Paramount Opérs, 
Y (47-42: #31): Bastille, 41° (43- 
07-54-40) : Naon, 12 (4343. 
04471: UGC Gare de Lyon 1> 

1434301-59). Farece" Galaxie. 

13 145-80-1803) ; 

13 (4336-13-44) ; Mal, 1ér (45- 

30-42-43) : Paramount Montpar- 

nassc, 14 (43-35-1040) : Conven- 

tion Sarmi-Charles, 15e 

(4979-3300). Gaumom Conwn- 

on, 15 148-2 73 : Le Maulloi, 

1F (47-58-2424): Pathé Chchy, 

: LE Secrétan, 1% 

“ : Gambents, 20 (46. 
Es 10-961 . 

ZAPPA. film Danos de Bile August 
(vo) " 3 Lusembourg. 6 (46-13 
97:77), UGC Marbeuf, & (45-61- 
Se4)}. 

FESTIVAL DE CINEMA PORTU- 
GAIS (v ©) : 7 films inédits, 

{v0.) : Latina, & (82-78-47.56), 








LE MÉDECIN DE GAFIRE ( 


ï Trou 
Pors HE LR e 


MOI VOULOIR TOI (Pr) : 
Opéra, mer . jeu (47-22-4031). 
MORT SUR LE GRILL (A. va) : Ciné 





463. 
UGC Rotonde. 6 (45- sa8 ne } : UGC 
Be (45-63-16-16). — VE, : Rex, 
> S ADES598) à UGC Boukward, ® 
nl + UGC Gobelies, 13 (43- 
13-44), Montparoos. 141 (43-27. 
92-151 : Images, 18 (45-22-47.94 
Satus, 19 77, 7749). ve 
SHE-RA. LE SECRET 


NDS DREET “n 
du Moteur : Baie à % Fr 
€ 1. 1: sims, 1 





LES NOCES DE FIGARO (ALL vo.) : 
Vendüme. 2° 147-42-97-52). 
LA NUIT PORTE JARRETELLES (Fr.) 
ra : Chaiclet Victoris, le (45-08 
épublic Cinéma, 1l: (48-05. 
5123) : : Denfert. 14° (43-21-41-01). 
ON NE MEURT QUE DEUX FOIS 
{Fr.) : UGC Marbouf, 8" (45-61-9495) ; 
Bergère, 9° (47-70-77-58). 








(6-3 
63-20) ; Parmassiers. vi tA43S21-21), 


OURAGAN SUR L'EAU PLATE (Brie, 


va) : Gaumont Halles mer. jeu, 1= 
(A2 TO) : Houtelouille, mer. jeu. 
6 (46-33-79-38) :_ Publi 
Elysées. 8 (47-20-76-23) ; : Gahé 
Boulcvard, 9° _(42-33-67-06) ; Lumière, 
9 (42-46-49-07) ; Mirumar, 14 (43-20- 
89-52) : Mistral, 14 (45-39-52-43) : 
Gaumont Convention, 15 (48-28-42-27). 
OZ UN MONDE EXTRAORDINAIRE 
(A. v.f.) : Napoléon, 17 (42-67-63-42). 
PAPA EST EN VOYAGE D'AFFAIRES 
(You. vo.) : Reflet Baïne, & (45-61- 


à FARTE 

LA PAI DE CHASSE (Brit. vo.) : 
Hautefeuille, 6_(46-33-79-38) : Mari: 
gnan, 9 (43-59.92-82). 
PEUR BLEUE {A.v.o.) : Form Orient 
Lx (42-33-42-26) ; Paramount 
lan, 6* (43-25-59-83) : Vo V. æ 
(45-62-4146) ; Paramoum Mercory. & 
(4562-75-90). — V.f. : Mobile Ed 
447-70-72-86) : Paramount > 
{47-42-56-31) : UGC Boul , De (45 
7495-40) ; UGC Gare de Lyon, 12: (43- 
43-01-59) : Fauvette, 13 (43-31-60-74) : 
Paramount Monparnnsse. 14 (43-35. 
30-40) : Paramount Orléans, 14 (45-40- 
45-913 ;: Parhé Clichy. 18° (45-22- 


46-01). 

PLENTY (A. vo.) : Ciné Beaubourg, } 
(42-71-52-36) ; UGC Od£on, 6° 142-25- 
19-30) : UGC Rotonde, 6" (45-74 
94-94) : UGC Biarritz, 8° (45-62- 
20-40) : 14- DE Bastille, 11= 
443-57-90-81) : 4-Juillet Beaugrenelle, 
15 12518 19.19). = Vf. : UGC Mont- 

rnassc, 6° 145:74-95-40) : : UGC 
LS" (45-74-9340). 

PROFS (Fr.) : Arcades, 2° (42-33-5458). 

RAMBO Il (A. v.f.) : Paramouss Mari- 
vaux, 2 (42-96-80-40). 

RAN (Jap. v.0.) : Cinoches, 6 (46-33 

10-82) ; Colisho, 8e (43-39-29-46). 








MENT (A. v.o.) : Forum Orieni- 
Express. Te Er rs 
RTE : Lmière 9 (42. 


FUTUR (A. Lin: : 


Gaumont (xBeditz). à (47-42 
D: Cet 1004 AD. ne 
49905 C'Marbeuf, # (4561- 


RIO ZONE NORD va. 
AT PONT ne 

LA ROSE POURPRE DU CAIRE (A. 
y.) en cf (46-34 


Mange, 8 (43-: 


259 Pubs Maigoen, à (6555 
ROUGE BAISER (Fr) : Studio de la 
res D: 


{ parie 
# (454 ) : Purnssmiens, 14: (43 
35-21-21) : Murat, 16 (46-51-99-75). 
SANS TOIT Ni LOI (Fr.) : Gaumont 
Halles, 1 (42-97-49-70) : Gaumont 
Opéra (ca {ez-Borlitz), 2 {47.42.60-33): 

Paramount Odéon. 6 (43-25-59.83) : 

Colisée, mer. jeu.. 8 (43-59-29-46) : 4 
Juillet Bastille, mer., jeu., 11° (43-57. 
9081): ar ner 1x (47-07-28-04) : 
Bienvenüic IS (45-44 
25-02) ; Thil Beaugrenelle, 15: (45- 
18-19-79). 

SANTA CLAUS (A., v.f.) : Grand Pavois, 
15" 145-54.46.85), 

SHOAH (Fr) : Olympic, 14 (45-43 
9941). 

SILVERADO (A. v.0.) : a re À 
(43-26-79-17): Paramount Odéon, 6 





15 (45-79-3300). 
SOLEIL DE NUIT (A.. v.0.) : Gaumont 
Halles, Le (42-97-49-70) ; Publicis 





. Ambassade, de 

(43-59-19-08) : George ‘y, B (45-62- 
41-46) : Parnassiens, 144 (43-20.30-19) ; ; 
14-Juillot Besugrenelle, 15* (45-75- 
79-79). — V. : Gaumont Opéra, à (47- 
62-00-33) : Gaumont Ricbciicu, à (42- 
3386-10) : Nation. 12 (43-43.0467) 
Fauvette, 13 (4331-56-85) : Gaumont 
Sud, 14* (43-27-8450): Miramer. Je 
(43-20-89-52): Gaumont 
15 _(4R-28-42-27) : Murat, 167 (46-51e 
99-75}: Le Maillot, 17 (47-58-2424) : 
Paubé Clichy. 1B* (42-22-5601). 

LE SOULIER DE SATIN (Franco- 
parugis. V4) : Bonaparte, 6 (43-26. 

-12) 

STOP MAKING SENSE {A : 

Er Panorama, Ty (4107-3808), & 


STRANGER THAN PARADISE (A. 
sd Utopia Champollion, % (43-29. 


SUBWAY (Fr ) : Gaument Halles, 1e (52- 
3580-70 : Siodi de Coavetamne à 
6-70) ; Studio de La Cua: # 
143-25-78-37) : 





41-46) ; Saint-Ambromse, 11« UD 

89-16): Fauvette, 13 (43-31.60-74) 

lé (43-27-5237): Gau- 

mont Convenuon, 15 (48-2%.42-27) ; 

Gramd Pavois (Hsp.). 15 (45.54. 
46-85) : Calypso, 17 (43-80-10-11). 
Te Areas tu 

ra8c0- en, : 

S (43-54-8922) ei us 

TARAM ET LE CHAUDRON MAG 
QUE (A. V.f. : Rex, 2 (42-36-8293); 
Napoléon, 1% (4267-53-42). 

Mas (ouln speade 5 
jeu. 15 SES). VS. Gaumont 
Opére, 2-60-33) : Gaité Rocbe- 
nc Braae 
Vé (43-27-88-50). Some, jen. 

TRE SHOP AROUND THE CORNER 
(A. va) : Acuoo-Christine, 6 (43-29. 
11-30}, 

GA (AIL, : 

ren pate EUR Sain-André- 
NNERRES LOINTAINS (Indien, 
v.0.) : Reflet Médicis, 4e (ESA 

PAT Found 

T) : Forum. 1e PRET 
à odian Rihches. 3 > (Es 
ï Inucite, (46-3370. 
PR Es 
die (or 
); Saint-Lazsre Pasquier, & & (43. 
87.354): Fauveute, 13 (43-31-5688) ; 


Français, 9° (47-70-33-88) ; Misaral, 14 
(45-39-5243) ; Montparnos, 14 (43-27- 
52-37}: Parussiens, 14 Caen 
Gaumont conenee, 1 CE 


Pat épi à (4S-22-4601). 


UNE SAISON ITALIENNE 
Reflet Logos 5° (43-54-42-34). 

LE VOYAGE À PAIMPOL {Fr.} : Studio 
Cbampollion, 5 (43-26-8465). 


VERTIGES (Fr.) : Denfert, 14ér (43-21- 


WITNESS CA va.) : Calypso, 17e (43-80- 
3041). 


va) : 


Les grandes reprises 

APOCALYPSE NOW ( 
Grand Pavobs, 15° HE PEN ces 

AMERICA : Om 

pic Entroplt, 14e 050: 

L'ARRANÇEMENT (A. va) : Action 
Rive gauche, 5° (43-24-4440), 

LA BELLE ET LA BÊTE (Fr): Tem- 
pond 2 9eSe). 

LA BELLE LE CLOCHARD (A. 


v£): Haroin, 1# SIP 
CARMEN (Sewn) (vo) : Denfest, 14 
not + Butte À ms, 17 (46-22- 


© PLAISIR QE DT CHARNEL 
{Aa vo.) (° S (43-26-2465). 
LA CHATTE SE UN TOIT BRULANT 


0.) : Sain-Germain-des-Prés, & 
Fa Balruc, &° Case 


LE CIEL PEUT ATTENDRE (A. v.0.) : 
Champo, 5° (43-545 1-60). 

CLÉO DE 5 A 7 (Fr.} : Sint-André des 
A AE 

LES COPAINS Espace 
Gahé, 14 (43-27.95-94). RE oje à 

COMME UN TORRENT (A. va) : 
Reflet Lafayotte, 9° (48-74-97-27). 

DÉLIVRANCE (A.)_(*) : Studio Galande 
CL sp.), 5 (43-5472-71). 

LE DERNIER TANGO A PARIS (Fr-IL, 
ge (9 : Saint-Ansbrobse, 11° (47-00- 

DEBSOU QUZALA (Jan. va) : 
Lawbert, 15 (45-32-9168). 


DON (Sov.) : Paxthéon, 5° 
(43-54-1504). 


DOCTEUR FOLAMOUR (A, vo) : 
Sn er en 


GUN CRAZY (A. vo.) 
SÉMETT (à. 


Rte 5452941) 
LA HUTTIÈME à 


vo): 
Pr) Rose Crime 


DENTIFICA ON D'UNE 
(A. v.0.) : Utopia, 52 (43-26-8465). 
‘INSPECTEUR HARRY Le va) : 
Boulevard, %'(47-70-10-41). 


+ Olympis, 14° 
: Olympic Entre 


JACE L” 


JESUS DE NAZARETH ay: Grand 
Pavois, 15: (45-54-46-83). 


JOHNNY GUITARE (A. v.o.) : Logos, 5 
(43-54-42-34) (b sp.). 

L'AUTRE (A, St-Larben, 15 
(asa251 8). "at 

LEGEND (A. va) : Grand-Pavois, 15 
(45-54-4635). 

LE KNACE ET COMMENT L'AVOIR 
So va) : Reflt Logos, # (4345 

MARLAS LOVERS (A. vo) : Sainte 
Ambroise, 11° 14700-88169) : ‘Boite à 
flims, 17° (46-22-4421). 

MIDNIGHT EXPRESS (A. v£) ("e) : 

Capri, 2° (45-08-11-69). 


MONTY PYTHON LA VIE DE 
(A. v.o.) : Risho, 19 (46-07-57-61). 
GRAAL (A. 


MONTY PYTHON SACRE GRAAL 
v.0.) : Boîte à fllms, 17° (46-22-44-21). 
ORANGE (A. vo) (°}: 
Châtalet Victoris, le (45-08-0414) : 
Fe Galande (h. ap.), 5 (43-54 
ORFEL NECRO Grand-Pavois 
MAS) 03 Æ 
PANDORA (A. v.o.} : Action Ecoles, & 
Es Cinocbes, 6 (4633 
PINK FLOYD WaALL va; 
Botte à fitma, 17% RUE de “ 
PHANTOM OF THE PARADISE (A. 
vo} (*) : Chätelet Victoris, l= (45-08- 
Sas À Sant-Lambert, 45 (45-32 


POLICE ( : Arabaande, Be (4: 
1 "had Parois, 13 VER 


LE E FROÇES (A. Laxem- 
HT EMEA : a. Be (dé- 


anus (A.. v2.) : Riakto, 19 (46- 
Me en Le 
RDS OS (Au v.£.) : Napoléoe, 
TR NO Age : Pa de 
- er À vA.) : Saint-Lambert, 
PDP TgE Ans Coin 
TA LE): ae ve 
CURSP AN (RAS NS : Répaètie 
Ps à me Le Rae “2 à 
Au Bone 5 2 0) 
res IP DE (A, va.) : 
SE à Caire PT CT 


UN FAUTEUIL POUR DEUX 
v.0.) : Rialto, 19 (46-07-87-61. Lu 
LES VISITEURS (A. vo.) : Saint-André. 
En: Lincoln, & 
: Parossens, 14e (43-35 


VOYAGE AU CENTRE DE 
2 ne Denfert, 14 CRT 


MÉTRO (EL) : Répue 
No, LS Mrs . 
Laser 5 (468 gg) : Sait 














4 
3 
1 
î 





L 
ML :Napclioe, 7 (E OCEARD qe 


V7 38e Lire 17 









14 
DES COPAINS D'ABORD 
. Kahl, 1 145.17.9598). Ge) : Epagy 
UN TORREX 
: Lafevene, Ge 1. An "e) ; 
MELAVRANCE {au : 





PROC OUZALA (ip. va): ss 
Lee 1e AR 0) le 


REA). 
R.Asct. 

cr 

AALLENG Pr LOVE (A v0) Caen, 


EEE 





Avoir. Ojess lo 










MAENTIFHATION D'UNE FENE 
Muse itoes. Lai es, 
4. 


La ose Granit 
à ue COMMENT LA 
pe Ces Los 





, ONE 5 HMS 
as ts: ; 
de ac) Si 
stARLs SONT cas ni: Biel 
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” MÉTÉOROLOGIE 


PRÉVISIONS POUR LE 25-01-86 DÉBUT DE MATINÉE 


12275 
RTS 


RADIO-TÉLÉVISION 

























SITUATION LE 28 01.86 A Oh GMT, 


KE 2 “ 












La nursery des cancéreux | 
E"fent-cancer. Yeti jocspo- lent de ciymphomes », do «gum  Slles enfants souftrent, 3s ont | 


Stion de mots plus insupports-  gäone ». Hs posant des questions grande résistance : 
ble ? Personne n'en parie. C'est et s'indorment. Us veulent savoir et on fait tour pour leur 














encore plus-tabou que pour les pourquoi äs perdent leurs che- de mener une vie. normalo : 

: adultes, et pourtant les onfonts Veux. Et l'équipe du docteur Ze. anoes. roou hosphe 

Con ELvent avOÿ un cancer. ker, du service de ler ouvert. Les parents, en ravan- st 
même la deuxième cause de pédiatrie de l'institut Curie, Che, vivent une 

mortskté après les accidents, et entoure les enfants non rmpes 













Les eux, en ï 
Parient avec franchise. s A Ja 1éié bréuses rechutes ; id, dix ans, «la pour de coux qui voient en 
ou dans les journaux, ils disent Qui venait de tomber mainde ; st mon enfant un pestiféré, et tra- 
Toujours Que les gens meurent Syivein, treke ans, en versent la rue à notre approche 3. 





PREMIÈRE CHAINE : TF1. 
20 h 35 Los grands écrans de TF1 : le Commis- 


saire . b 
TéGim de G-A. Lefranc, scénario ct dialogues de 
3. Chatenct. Avec Y. Renier, G. M. Delcroixz. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


20 h 36 Cinéma : Tremblement de terre. : 
Poe gens se end one À Fam amérein de Mark Raion (916); vue © Her 
2h one pr er Je ns AS 
°"  Magarine des faits d'Anne Hi EcoRe 
Au sommaire: Retour de manivelle Fun Jeune tué à eus spéciaux qui fort vraimen frénir. 
coups de manivelle) ; une. bougie pour fus 22 h 40 Jounal. . 
hissoire d'amour qui tourne mal) ; le prix de la souf.. 2h65, Télévision ; 
france (grièvement blessée lors dons un . A région son programme. Voltaire au chäeau tal 
Françoise R : toujours son indem- d'Anet, avec Roger Peyrefitte, pour Paris-Ile- 
aité). Dernier cinéma (des villageois se mobilisent pour D PaNE : Le PrrOONPErEE où Provence SA 


empêcher la fermeture de leur dernier cinéma). 
23h Journel. 
23 h 15 C'estèire. Ë 
DEUXIÈME CHAINE : A2 : 


«a corse. 
23 h 50 Prélude à ls nuit. 
FR3 PARIS - ILE-DE-FRANCE 


Pour être bien dans son assiette. 


” FRANCE-CULTURE 
DE a È s Fe: du corps. . . 
| 2 à D Rae manier Le eur L'momeont ; profes 
sion témois. 7 
8 h 10 Du joer au lendemain. 
” FRANCE-MUSIQUE 


20-36. Cinéme : le Bon Plaisir, tie 

- amas Francis  piod 1 avec 
: ur Emme, ‘  néneur de à cordes | 

.: Un petit voleur dérobe le sac à main d'une jeune femme. . Herold, graner . en ur majeur 















pi .. Hsydo par le Trio de, C. Frey, vidloe, PARIS EN VISITES — 
ne a RE EE Mae de à Gr vasats E re || TRENTE ANNÉES DE RELATIONS | 
: dame: { Giroud) sur les - ? violon. ES FE 
jeux: le rituel de la politique. . ..." 22 h 36 Récital (en direct du Grand Avditérium) : œuvres MERCREDI 29 JANVIER 
22h 20 Merdk cinéme. de Tomane, Srbubert, Poulenc, Fauré, Bertok/ Arms ot INTERNATIONAL de « L'Opéra parties publiques » 
. -" vec Alexandra Stewart, Pauline Lafon, Jean Roche- © Popper par S: Kndo, Néts ec K_ Fuji, piano. 1 = U 15 Rues de men à q , 
Jon. ee: PNR RS NES ee 5 g n vo e « Hôtels et jardins du Marais. Place 
— = —— ——— = 7 = : à ave de Vagae, 14 À 0, mie mo 
SES Mercredi 29 Janvier : Mint La cité d'artimes La Ruche», 
: = - en Ë histoire 142 20, mére Convemion (Paris pin 
2 . ‘ 5 à passer en France sans argent, et mènent < is is 
PREMIÈRE CHAINE : TF1 vie varabonde. Fllm sans dialogues — Le slence des rhôe de Sens ss 14 à 30, mémo Lt 
20 h.26 Pariens Frans. d leurs étant ne mécessisé, w joies poétique de-Ville, sortie Lobau (G. Bottenu). 
Avec M: Laurent due comte enfantin vient bousculer «La maison de Victor Hugo», 
20 Less de JL & Cæ 0h10 Préde älamit 15 heures. 6, place des Vosges 
jé ai : ee A «Le Musée Picasso», 18 h 30, entréc 
épisode CANAL PLUS 2" bteel Salé, $, rue de Thongny (Pari 
26 k' 15, Coluche: 21 k, Lipstick, film de L. Johnson; Passion). ; 
- 22h 30, Tralx d'enfer, film de R. Hanin:, 23 h 55, Les « Eauzme, 15 beures, 
‘Armauts terribles, film de D. Dubroux ; 1 h 30, Document : 17. quai d'Anjou (Approche de l'art) 
Bêtes d'amour ; 2 h 25, Superstars. « Hôtels et jardins du faubourg Saint- 
è ii Germain», 15 heures, métro Solferino 
FRANCE-CULTURE Fr ! Soife 





:magaltiques : la nuit et » moment: sur 
. GR 16 Dejonr on Ldemnie. 


—": 26 h 39 Concert (en direct de Cannes} : « Divertimento », 
u do Haye: # Cocens de Mauss; Œures OP Fou 
. ag Lie) 


"ADRESSE cc denses a dose sad 


| | 
| | 
| l 
L'-aDRESSE Andes | 
| | 
| | 


la. 15h Concert (en direit de Cimies) : Œnvrés ds l'Ecole 
k sin e da scirième siècle, par l'Atelier de Ziryab, dir. 
on" oh: emCuh en direct du «Petit Journal Mont: |. NOMBRED'EXEMPLARE IS) .… x 1 500 FF rauruoiainiit = FF 
paresse». Las Y e k 
COMMANDE A FAIRE PARVENIR AVEC VOTRE RÉGLEMENT AU 
MONDE, Me LAFFETER 5, RUE DES ITALIENS 75427 PARIS CEDEX 09 





| | | . 2 TRIBUNES ET DÉS . 
















19 h 00 “ZENITH” : Bronsky Beat et Modem Talking. 
. . sont les invités de Michel Denisot. : : |: 
21 h 00 Action : 


VIOL ET CHÂTIMENT 
avec Margaux Hemingway. 


CRUNAONER RUE" 


= M. Pierre Mauroy, ancien premier ministre, est 
ité-de « Télématin», sur Antenne 2, à partir de 


Thut est spectacle 
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INFORMATIONS  « SERVICES » 





EN BREF 


COLLOQUE 


L'HOMME ET LA MORT. — Après 
exposition «Les danses maca- 


organi- 
sent, les 30, 31 janvier et le 
1° février, un colloque internatio- 


gies de survie et rituels de la mort 


dans nos sociétés 
occidentales ». Trois grands 








22 128 
2 20 
Tirage des ”’ 7 Numéros de ls Chance ” 


du Vendredi 24 Janv. 1986 : H EG DOTE 


SUPER PACTOLE 6000000F 
PROCHAIN  IBOUOI 5702775 





tion de cent cinquante ouvrages 
pour les jeunes da zéro à dix ans. 


75 001 Paris, 161 42-97. Les 
x posters 400 F + 40 F de frais de 
port. L'exposition tous 


-ARCHE DE NOË. — La Foire de Lille 
accueillera, du 29 jenvier au 
2 février, la 200 Salon intema- 










tite 
associations 


Appels 
- ALLO POESIE 
Tél: 45- 
Rae 
Sessions 
et Stages 


FORMASUP 
ee men 


C.P.E-C.F. 








EC lantile. X. NE Do. Xi 


JOURNAL OFFICIEL 


Sont publiés au Jowrnai officiel 
des Jundi 27 et mardi 28 janvier : 
DES DÉCRETS 
e N° 86-115 du 27 janvier 1986 
is pour l'application de l'article 
Este de I route Gt rclatit 
rétention et suspension 
is de conduire. 


© N° 86-119 du 21 janvier 1986 
fixant le plafond de la surface maxi- 
rmum mise en valeur par une €x; 
tation agricole à responsabilité à 


e N° 86-123 du 23 janvier 1986 
modifiant le décret n° 48-1671 du 
26 octobre 1948 modifié relatif au 
fonctionnement des conseils de 
l'ordre des médecins, des 
chirurgiens-dentistes et des sages 
femmes et de la section disciplinaire 
du Conseil national de l' des 
médecins. 


© NP 86-124 du 23 janvier 1986 
30 scpuembre 1929 modifié portant 
i t 
code de déontologie des sages- 
femmes. 
© Ne 86-125 du 21 janvier 1986 
Dodan leider H 67-671 du 
juillet modifié portant code 
de déontologie des chirurgiens- 
dentistes, ee 


© N° 86-128 du 21 janvier 1986 
modifiant le décret n 72-398 du 


16 mai 1972 relatif à la création et à 
l'organisation de l'École nationale 
d'équitation. 
UN ARRÊTÉ 
e Du 20 janvier 1986 fixant 
k nombre d admis à entre- 
des études de inési 


massokinési- 
hi application de l'article 
L.510-9 du de la santé. 
UNE CIRCULAIRE 
© Du 27 janvier 1986: relate 
nes 
æ 
diverses dispositions d'ordre sociale 


© Ne85-73 du 26 novembre 1985 
portant modificetion de la délibéra- 
tion n° 81-77 du 9 juin 1981 concer- 
nant une tion relative à 
la collecte et au traitement d'infor- 


Îes criges raciales on les apparte- 


D pa 





MOTS CROISÉS — 


PROBLÈME N° 41590 
1234567789 


HORIZONTALEMENT 


I. IH se faisait parfois tirer 
l'oreille. — FL Le domaine du loup. 


V. Flambe is après 
rants..— V. fois 
Doré aû ou. — V1 Canin come 
tois. — VIL i 
démone 


d'autrefois. On peut ia rulter avec 
une bagurtie. — IX, Assujetties. Le 
n'est pas propre. — À. Extrait 
« Méditations », Ordre des mer- 
dias. XI. L'inconno du kiosque à 
Jonrosux. 


VERTICALEMENT 


1. Mégalomane de in Fable, — 
2 Éntoure ane illustration. Une fille 
d'Eve de qualité y décrocha la 

3 Dev ne 
pinderique. Appuie sur 
détente. — 4. Doublé, on le double 


tapisserie. 5. Aide familiale pour 
foyer avec enfant. Société ayant fait 
faibite et celle qui l'a remplacée 
n'est pas plus viable. — 6. Maïtre 
coupeur pouvant être à l'origine 


EE der 
DAS PUR RENS 
Jaissemt Lo front haut. Etres, 
Sebetion du problème n° 4149 
Horizontolement 


‘ X Facivurier, — JL Ecoutille 

UL Rusc. EUT. IV. Rimeuse. 

V, Ote, Vendu. VI, Vètu. Ar. 

VIE. Patin. VII] Arquebuse, 
D 


Ferticalemens 
1. Ferroviaire, — 2, Acuité RN. 


Le Connie Tube Ve 
5, Ce LV. Peine, = 6. Ri. Séca 


bles —.7. Iben. Tac. = 8, Elu Dais 


COMMUNICATION 





DÉSACCORD DE CONCEPTION, LUTTE DE POUVOIR 





La chaîne culturelle a du mal à voir le jour 


Alors que l’on attend d'un 
moment à l'autre une décision gou- 
vernementale sur La sixième chaîne à 
dominante musicale et que les 
concours de pronostics vont bon 
train, c'est maintenant la septième 
chaîne qui conne eu nil à Fiorure 
aux pouvoirs publics. vé par 
le conseil des ministres Ne 31 juillet 
dernier, confirmé par une lettre du 
secrétariat d'Etat chargé des techni- 
ques de la communication Île 
3 décembre, le projet de chaine 
cuhurelle est toujours au point mort 

Cette nouvelle télévision publi- 

ue, qui doit * favoriser la création 
Faxabe et la coopération re 
Péenne », a pourtant tout ce qui lui 
est nécessaire pour démarrer rapide- 
ment. Me Janine Langlois- 
Glandier, PDG de FR 3, a été char- 
de constituer une société, La 
chaine a déjà ses actionnaires 
(FR 3. Radio-France, l'institut 
national de la communication audio- 
visuelle (INA) et l'Etat), son 
réseau de diffusion (le satellite de 
télévision directe opérationnel en 
1987 et, en attendant, le réseau de 


FR 3) et même une première dota- 
tion budgétaire de 300 millions de 
francs pour 1986. 

Müais la corbeille de maringe est 
sans doute belie et suscite bien 
des convoitises. Deux équipes 
s'affrontent autour de deux straté- 
gies très différentes. D'un côté, 
Mm Langlois-Glandier souhaite 
conserver la maîtrise de La program- 
mation de ia chaîne culturelle et 
veut utiliser les 300 millions de 
francs pour lancer des productions 
«haut de gamme», notamment de 
fiction. Un projet qui ressemble fort 
à celui élaboré par M. Pierre Des- 
graupes, d'ailleurs chargé d'une mis- 
sion de conseil auprès du PDG de 
FR3. De l'autre côté, M. Bermurd 
Faivre d'Arcier, ancien directeur du 
Festival d'Avignon et consciller pour 
la cuiture du ier ministre, est 
candidat à la direction de la chaine 
el veut préserver son autonomie vis- 
dvis de FR3. Il a conçu un projet 
mariant radio et télévision, recher- 
che ct image d'archives, et lié aux 
grandes manifestations culturelles. 


Une programmation qui a l'avan- 
tage d'être plus conplèe et de 
ssppuyer sur les ressources de 
Radio-France et de INA. 


les différents parte: L 
future chaîne culturelle, mais 
Me Langlos-Glandier ne semble 
guère pressée. Attend-elle Îes 

héances électorales de niars qui 


rapidement quel- 
ques satisfactions aux créateurs cl 
aux culturels imdi- 





POINT DE VUE 


EN MARGE DES RENCONTRES DE L'AUDIOVISUEL SCIENTIFIQUE 


“ 


Pas de science à la télé ! 


d'emssiane: lance un cri 


par NICOLAS SKROTZKY 


A France est pratiquement 
absente la domaine des 





te fossé entre ceux qui savent et Ceux 

Qui ne savent pes s’élarpisse. 
Robert Clarke et moi-même, nous 

avons coproduit au long de nom- 


breuses années, jusqu'à la fin de 
1981, près de cent cinquante émis- 
à jenti utiigant à cet 

les : 


fe 
il 
Hi 
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El 
85 
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il 


La situation de misère dans 
laquelle on sa trouva à présent en 





Renforçant leur position 
dans le cinéma 


LES ÉDITIONS MONDIALES 
PRENNENT LE CONTROLE 
Les Editions mondiales viennent 
S1% du capital de la 
société de uction cinématogra- 
phique les Films Ariane, avec une 
jen es 1e ren capital. 
Ariane, qui cnait Au 
= Gérard Lebovici, mystéreue 
ment assassiné dans un parking il y a 
| Priletcurs indépesdonns de Fonbes 
1 IC 
métrages Son catalogue, riche de 


F 


91 titres, co! ua grand nombre 
de succès (dont les films de 
J-P. Bel: ) comme Fanfan la 


Tulipe, les Morfelus, de Marginal. 
Garde à vue, l'Homme de Rio, la 
Balance, Succès dû au talent des 
deux grands essionnels que sont 
Alexandre Mnouckine et Goorges 
Dancingers. Les deux hommes 
continueront à assurer leurs activités 
de producteurs au sein de la société 
ct resient membres du conseil 
l'admimisiration, dont La présidence 
| sera assuréc par M. Antome de 
Ciermont-Tonnerre, PDG des Edi- 
mondiales. 


J ! 
La sd de contrôle d'Ariane ren- 
force la position des Editions mon- 
dialcs dans ke cinéma. Par l'intcrmé- 
disire de sn filalc Revoom Films, ke 
groupe participe depuis crois ans à la 
producuon (Martin Guerre, Ginger 
et Fred. Zone rouge). De plus, il 
carichit ainsj son catalogue de droits 
BR de Rescoe mbnde) 
de Revoom multimédins) 

et.aux réseaux câblés (par l'entre- 

DC ; ice). 


OU LT QU NUE 


EAN Ti 








L'AFFAIRE DU « PROGRÈS » DE LYON 
DEVANT LES TRIBUNAUX 


Report du jugement de fon 


Le feuilleton de l'affaire du Pro- 
grès de Lyon s'enrichit de nouveaux 
épisodes. Le tribunal de commerce 
de Paris à en effet décidé, lors de 
son audience du 27 janvier, de ren- 
voyer au 10 février l'examen au fond 
de la prise de contrôle du Progrès 
par M. Hersant. À cette date, le par- 
quet ci les avocats des parties 
concernées — sociétés Delaroche, 
Progrès SA, Socpresse ct M. Robert 
Hersant d'une part, Union syndicale 
des journalistes français (USIF- 
CFDT) d'autre part (le Syndicat 
national des journahstes (SNJ) se 
donnant un délai de réflexion avant 
d'intervenir à ce stade du débat) — 
échangeront les premiers arguments 
ei conclusions, Au vu des informa- 
tions qu'auront transmises les so- 
ciétés Delerochc, Progrès SA, Soc- 
presse et M. Hersant et de celles 
qu'aura rassemblées M. Paul Paclot, 
le mandataire de justice nommé au 
Progrès, conformément à l'arrêt de 
la cour d'appel de Paris {le Monde 
daté 26-27 janvier), les plaidoiries 
des avocats et le jugement de l'af- 
faire au fond n'interviendront 
quan aimons du 24 février. La 

huitive de cc jugement sera 
sans doute fixée lors de l'audience 
du 10 février. 

Compte tenu de cet arrêt de la 
cour d'a de Paris, M. Pierre B6- 
zard, substitut du procureur de La 
République, a demandé non seule- 
ment l'annulation des décisions des 
conseils d'administration des s0- 
ciéés Delaroche et Progrès SA, qui 
Ont nominé M. Hersant aux fie. 
tions de président, mais aussi l'annu- 
lation des conventions de cession in. 
tervenues entre MM. J 
Lignei et Robert Hersant. Il 2 aussi 
apporté des « conclusions complé. 
mentaires » visant à annuler les déli- 
bérations des asscmblées Bénérales 


qui ont nommé les nouveaux ademi- : 


nisurateurs du Progrès, En 
suboitut a fait citer pour ei 


pour la transparence 
et le pluralisme dans la presse, 
comme la loi du 23 octobre 1984 l'y 
oblige {le Monde du 23 janvier), et 





e M. Murdock gagne en justice. 
— M. Rupert Murdocb, le magnat 
la presse i vi 


gagné, lundi soir 27 , une 
action en contre l'un des syn- 
dicars, SOGAT 82. Colures mere 
bait la distribution “+ 
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Les désordres de la pr 


Cest cette semaine 


que devrait être remis au premier 


mixéstre le rapport élaboré par le Comité consnltatif d'éthique 
pour les sciences de In rie et de la santé sur l'ensemble des 
problèmes que soulèvent les techniques de procréation artifi- 


Compilation exhaustive des travaux entrepris à ce sujet par 
les antbropologues, les sociologues, les juristes, les théologiens, 
les chercheurs et les médecins, ce rapport ne fournit an gou- 
vernement aucume Solution immédiate. Ses auteurs estiment en 
effet qu’arant de Jégiférer mne enquête approfondie est indis- 
pensable afin que Ia population tout entière puisse s'exprimer, 
comme ce fut le cas avant la modification des lois sur le 







bat de pionnier pour la médicali- 
sation da l'avortement, le déve- 
loppement 


‘de naissance ». "Mais encore 
. faut-il que ce à désir» n'exige 
f'afénation de l'autre, -comma 
=: teuses, que lé « droit à l'an 
fant » cher au garde des sceaux 
ns: devienne pès,' en un glisse- 


qui se" trouve disso” 


- de leu croissance, #t7 


Un appel 
du professeur 


d'une médecine du 


… vant les: faits »'; « Coups’ d'épée 
.”, r'est tendre ni. pour" le Comité 
. d'éthique ni pour le pouvoir pol. |’ 


amour, de l'acte 


* désarmés dans sh'quête des 


né leur ua prêté. que Fun 









Frydman 


naissance, peuvent 58 conju- 
Guer, s'éparpilier, s'entrecroiser 
à loisir, an une mosaïque 
étrange où vi Ÿ 

















conception qui . ‘reflète pas 






nécessairement 

tion qu'une société tout entière . 
se fait..de la personne hu- 
maine ? MURS D 






































| Dessinde CAGNAT. .. 






blics »: «Politique de:l'autru- 
-che »: « Vœux plaux du Comité : 
d'éthique à propos des mères 
porteuses »; w Démission ‘de- 










dans fléau »...: L'homme-phare 
‘de ia procréation artificielle 






‘tique... qui s’abritent l'un et 

















‘science’ trlomphante. ‘Une 
scierice solitaire st 





normes’ de ‘valeurs que S8 no- 





















Le Monde | 
OP 


‘L'urgence de cette réflexion morale sur des potentiels ou 
des acquis scientifiques récents est mise en évidence — et de 
façon Fasete nn F'Irrésistible Désir de naissance, 
que vient le professeur René Frydman, père dn pre- 

éprouvette français. 


mier bébé 


Nous avons soumis au esseur Jean Bernard, président 
à Cni uues dont & cree me he 


ocréation 
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sous la forme d'um appel angoiss£ aux directives morales 
devant les avancées vertiginenses des sciences de la vie. 

. Chaque année, en France, 350000 nouveaux couples se 
révèlent stériles. Douze mille relèvent à l'heure actuelle de 
fécondations in vitro, lesquelles seront bientôt toutes condnites 
avec des embryons congelés. Plus de soixante-dix centres pra- 
tiquent ces manipulations de la procréation humaine, dans des 
Lôpitaux publics, où des cliniques privées, également démunis 
de tout contrôle et de toutes directires cliniques, scientifiques 


ou éthiques. 


Ainsi vogue, ea laftente d'un consensus national dont 
l'organisation reste aléatoire, le bateau ivre de la pro- 


créatique.. 


UN ENTRETIEN AVEC LE PROFESSEUR JEAN BERNARD 


DEL 


Respecter la science et la personne 


E Couité que vous prési- 

« ] dez n’a, dites-vous, 
aucun pouvoir autre 
que consultatif et informatif. 
pas un sérieux handicap ? 
- Non, c'est une grande force. 

Nous n'avons de pouvoir que celui 
que nous donne l'éventuelle 
valeur de nos avis. Lorsqu'il s'agit 
de science évolutive, il est peu 
souhaitable de légiférer. L'un des 
aspects importants de notre acti- 
vité est d'inspirer la jurispru- 
dence. Les étudiants en droit ont, 
à leur programme, l'étude’de nos 


" avis. 


denx ministres (1) 


…- Lorsque 
font délibérément fi de vos avis, ne 
:-sersît-3_pas du devoir du Comité : 
. fre au public votre désaven? _ : 


. ms Fe position 
purement morale. 1 n'a pas pour 
mission de faire exécuter ses avis. 
Les rentes ou les PRE unie Qi 


pas 
de ‘nous. Nous demeurons 
confiants. La sagesse finira par 
Temporter. Une loï s'avère néces- 
saire procéder à essais 
sur des volontaires sains. Elle 
devta obligatoirement être votée. 
Ce sont des considérations sûre- 
ment électorales qui expliquent 
les retards actuels. À 


—" Îlne s'agit pas de mères por- 


l teuses, mais de vraies «mères 


vendeuses »- UN es 
avec préméditation, a dit an | 
membres de notre Comité). La 


déborde les aptitudes et les 
limites du seul ité. Telle est 
la situation pour les manipula- 
tions de la procréation. Une 
enquête nationale sera lancée afin 
de recueillir les sentiments de la 
population sur des attitudes qui 
se trouvent être à la source de la 
morale sociale et familiale et qui 
concernent chacun, três ‘directe- 


ment : - 


| Trois maîtrises 


— Greffer à un enfant an cœur 


. de babonin, conper en deux une 


potentialité hbamaine, 
congelé, ou modifier le patrimoine 
génétique peuvent appeler, 


part dun Comité, une réaction 
cette possibi- | 


rapide. Avez-vous 


France a l’honneur d’avoir: été le 
1 refuser. : 


lisation 


ion des organes 
ble. Ce n'est pas la faute du - 
. Comité si les ë 


magistrats n'instrui- 
sent pas comme ils devraient le 


- faire, si les conseils de l'ordre res- 
| tentéllencieus. 
. {= Une centaine d’embryons 


— Le Comité s’est trouvé dans 


--F qui prendrait son départ à retar- 
| dement. Certaines des ions 


. |” ont été sollicités de suspendre leur 
:[ activité: îls ne l'ont pes fait. 


» D est, en outre, des. cus où la. 


[gravité des problèmes posés . 


en France, 


et la religion 


‘notamment à Chypre et en Sar- 
.daïgne. Les enfants qui en sont 
atteints meurent avant l'êge de 


cette maladie, d'une politique 
.de diagnostic prénatal et 
d’avortement des fœtus 

e it l'évi- 

dence par des considérations 
‘{-financières qui l'ont emporté 


sur les préceptes moraux. 















pes de CAGNAT. 


— Le Comité peut faire l'objet 
de trois modalités possibles de sai- 
sine: soit par l'un de ses mem- 
bres, soit par un ministre, soit par 
un individu quelconque à titre 
privé. Nous envisageons de consti- 
tuer une «cellule d'urgence » 
pour répondre à ces situations. 
Mais il existera toujours un 
conflit entre deux morales : 
de l'instant et celle de la réflexion. 
Et nous nous trouverons toujours 
aussi devant un problème plus 
général : celui qui tient à la fai- 
‘blesse des autorités et des moyens 
de contrôle ou d'application des 
règles existantes. 


| IMMUNOLOGIE 


Jean-François Bach 





désire commander “Iinmunoli 
plus 30,00 FF Ge frais de port. 


‘BON DE COMMANDE 
à retourner à Flammarion ne 
. 4, rue Casimir Dslavigne - 75008 PARIS 


NOM 5 


ogie“ de J.F. Bach au prix de 657,00 FF 
Ci-joint mon règlement de 72700 FF à l'ordre d'Union-Diffuslon, 


— Queis sont les thèmes de 
réflexion actuels et faturs du 
Comité d'éthique ? Pourquoi les 
avez-vous choisis ? ‘ 

— On pourrait classer- ces 
thèmes en deux catégories : 

e Ceux qui concernent direc- 
tement la médecine, comme les 
essais médicamenteux, l'utiliss- 


. tion thérapeutique des tissus de 


fœtus morts ou les registres des 
anomalies héréditaires ou des can- 
cers ; 

e Ceux qui concernent la 
société tout entière. 

»+ Il en est ainsi des trois 
grandes maîtrises que 
l'homme avant la fin de ce siècle : 

— le maïtrise de la procréation 
{sur laquelle nous avons demandé 


que soit lancée une enquête natio- : 


nale), la maîtrise de l'hérédité et 
la maîtrise du système nerveux. 

» Les méthodes scientifiques 
permettant de dépister (par 
l'appartenance à un groupe uissu- 
laire spécifique) l'aptitude à telle 
ou telle maladie invalidante nous 
conduisent à élaborer une 
«morale de la prédiction ». Elle 
devrait notamment comporter une 
loi interdisant aux employeurs de 
posséder ce 1ype d'information, 
qui risque d'anéantir toute vie 
professionnelle. 

Propos recueillis par 
le Dr ESCOFFIER-LAMBIOTTE, 
{Lire la suite page 20.) 





(1) Le secrétaire d'Etat à la samé 
n'a pes jusqu'à présent suivi les recom- 
ar rep rene é 
re LIQues, et Barde sCcaux 2 
Pris qur mères «vendeuses » 
positions différentes de celle du Comit£, 












3" édition 
complètement 
remaniée 






1986, un volume relié, 
1100 p., 374 fig., 
201 tabl., 697,00 FF. 
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Boissons alcoolisées et cancers 





En France, les hommes meurent denx fois plus 
de cancer. que les femmes. 
détermigant 


fréquemment 
L’aicoolisme joue un rôle 
dans cette inépalité, 





ANDIS que: s'achève ie 
campagne an 
du Comité français d'édu. 
cation pour La santé « Pensez au 
deuxième verre : l'eau», et 
que doit débuter dans quelques 
jours une semaine européenne 
d'information sur le cancer (/e 
Monde du 24. décembre 1985), 
force est de constater que, en 
matière de cancers des voies aéro- 
digestives supérieures - (VADS), 
l'Europe n'existe pes. Qu'on en 
juge : si Le taux de mortalité (pour 
100 000 habitants) est, .chez les. 
hommes, de 14,6 en RFA, de 15,3 
au Royaume-Uni et de 25 en Ita- 
lie, il est, en France — triste 
record! — 
{dans la popula 
taux n'est que de 4,D (1). 
Dans l'explication de ce fait, 


— et, 
surtout, alcool. De ce point de 
vue, rien n'y fait, nous tenons tou- 
jours la corde : avec une consom- 
mation annuelle moyenne de 
82 litres de vin, de 41,2 litres de 
bière et de Rise de spiritueux 
et apéritifs, le Français et ses 13,5 
tres d'alcool pur par an distance 
largement le is (12,8), 
l'Italien (12,1), l'Espagnol 
{11,2} et l'Allemand (10,7). 


- Dans de telles conditions, rien 
d'étonnant à ce que nous déte- 
nions, parmi les s Pays industria- 
lisés, le record du monde de ia 
mortalité par cancers des voies 
v smpérieures (phare 
cavité buccale). Si le ben — ne 
üstique — entre une consomma- 
tion importante d'alcool et le ris- 
que d'être atteint per l'un de ces 
Cancers ne faisait guère de doute, 
on ne disposait pas, jusqu'à pré- 
nant ce 
fonction mes eue 
ingérée. 
Les risques des fumeurs 
Pas plus qu'il n’était possible de 
savoir avec exactitude si à chaque 
type de boisson alcoolisée (vin, 
cidre, whisky, etc.) correspond un 
risque ifique de cancer des 
VADS. C'est tout le mérite d'une 
équipe de cherchsars français, de 
Finstitat. Curie (Paris) et de 


l'unité « santé publique et épidé- 


miologie sociale et économique » 
de l'INSERM, que d'avoir com- 
blé ces deux lacunes (2). 

‘Pour ce faire, ils ont étudié plus 
de 2500 hommes atteints d'un 
cancer des VADS. À vrai dire, les 
résultats ne sont guère surpre- 


‘aants, 


Tont d'abord, il apparaît que le 
risque de cancer des VADS varie 


que L2 consommation quotidienne 
dépasse 80 grammes d'alcoo! 
pur G). Mais ce risque n'est pas 
k même pour toutes les localisa- 
tions cancéreuses. Ainsi, pour une 
consommation avouée comprise 
entre 100 et 160 g/j. le risque 
relatif de cancer esi beaucoup 
plus élevé pour Îl’oropha- 
ryax (15), l'épilarynx (18,6) ou 
Fhypopharyax (26.6) que pour 
les lèvres (4.9) ou la glotte (1.5). 
Lorsque la consommation quoti- 
dienne d'alcool dépasse 160 £, le 
risque relatif de cancer de l'hypo- 
Pharynx atteint 143,1 ! 
Indépendamment de la 
consommation d'alcool, ces can- 
Cers sont également beaucoup 
plus fréquents chez les fumeurs. 
Ainsi, le risque relatif de cancer 
du VADS varie-t-il de 6,7 à 19,6 
pour les moyens fumeurs. et de 
14,8 à 48,8 pour les gros fumeurs. 


une localisation cancéreuse plus 
ou moins spécifique ?., — quelques 
résultats méritent d'être rap- 
portés. Ainsi les cancers de la 
Cavité buccale sont plus fréquents 
chez les gros consommateurs de 
vin, tandis que l'on observe un 
excès de cancers du larynx parmi 
les buveurs de pastis. Les adeptes 
du vin cuit (Martini, etc.) sem- 
blent être plus sujets aux cancers 
de la glotte, de même que les gros 
buveurs de whisky. 


11 convient toutefois d'être pru- 
dent quant aux conclusions que 
l'on pourrait tirer de ces constata- 
tions statistiques. + £R particu= 
lier, indique Annette Leclerc 
(unité 88 de INSERM), rien ne 
permet. dans l'état actuel de nos 
connaissances, d'affirmer que 
telle boisson alcoolisée cst plus 
nocive qu'une autre, du sirict 
point de vue du cancer des 
VADS. - Mais. s'il doit exister 
d'autres facteurs de risques can- 
cérogènes, il est incontestable que 
l'alcool et le tabac sont de gros 
pourvoyeurs en cancers des 
VADS. Et ce d'autant plus que 
leurs cffets se multiplient. D'autre 
part, c'est À partir d'une consom- 
mation quotidienne de 80 g 
d'alcool que ic risque de cancer 
des VADS commence à devenir 
très i important. Deux verres de vin 

ü n'ont jamais fait de 
mel à personne. Au contraire... 


FRANCK NOUCH. 





(1) Le taux de mortalité par cancer 
{toutes localisations confondues) est, en 
France, de 289,3 pour 100 000 habitants 
chez les hommes et de 131,9 chez les 
femmes. De ce point de vue, la France 
est un des pays où l'inégalité sexuelle est 
la plus forte. 

(2) N s'agit de deux études dis 
tinctes. L'une est parue dans la revue 
scientifique Cancer 5j janvier 1986) ; 

autre a présent du congrs 
« Diet and Human Carcinogenesis » Q, 
s'est tenu à Aarbus (Danemark) a 15 
au 2] juin 1985. 


(3) La teneur en d'alcool 
por est de 40 à 50 g/l le cidre, 80 à 
100 g/1 dans le vin, 160 à 200 g/1 dans 
les liqueurs et de 320 ä 400 g/l par 
exemple, le cognac ou le wl . 





CORRESPONDANCE 
La polémique sur les médecines douces 


décidé M: Georgina 

Dufoix, ministre des 
affaires sociales et de la solidarité 
nationale, créer une fondation des 
médecines «alternatives » ? Le 
dossier du «Monde de la méde- 
ne» Ce Monde du.1® janvier) 
consacré à la ue qui a 
“suivi cetté décision nous a vs 


Fr comme Pa 


nos Correspondants 
positions défendues dans ces 
colonnes par le professeur Hugues 
Gounelle de Pontanel, ancien pré- 
sident de l'Académie nationale de 
médecine, le professeur Marcel- 
Francis Kahm (hôpitat Bichat) et 
le docteur Pierre , Secré- 
taire général de l'Union nationale 
des _associations de formation 
MEC). | F 
L'Eoméopathie 2, en partiou- 
lier, suscité de nombreuses réac- 
tions. « Je rejoins et. je m'oppose 
à M. Hugues Gounelle de Ponta- 
nel sur une chose, Ecrit notam- 
ment le docteur Jean-Michel Vil- 
cot (Valenciennes), chargé de 
cours en Centre homéopathique 
de France. II est vrai que de nom- 
pres médecins présentent 
thle comme un « con 
SL euns de l'alloparhie ». Or 
Pnoméopathie hie et l'atlopathie sont 


deux médecines parallèles, ce qui ‘ 


sigrifie qu'elles ne se rejoignent 
jamais, ce qui est la tion 
même du parallélisme. Il faut 
lutter contre la cafouillorhérapie, 
PR la pratique simulta- 
née de l'homéopathie, de l'acu- 
puncture et de’ l'allopathie. Cet- 
exercice conjoint n'est possi= 
ble sur le plan de l'honnëteté 
intellectuelle. » 

Plusieurs de nos correspondants 
abordent le problème de manière 
plus générale. -« Pourquoi ces 
techniques « parallèles » 
devraïent-elles échapper aux 
mêmes exigences tnét. 
ques que celles de la médecine 
officielle ? interroge Le profes- 
seur F. Gremy, professeur à la 
rs de Égros pnevremp Et 

ne pas tout faire pour 
Llerier da situation ? De deux 
choses l'une : ou bien — et ce sera 
sans doute le cas le plus fré 
quent — certaines d'entre elles 
montrent qu'elles n'ont pas 
o fer différent de celui d'un pla- 
; Mais donner un placebo, ce 
ñ m'est pas donner rien. L'effet d'un 
placebo, ce n'est !'« effet de 
ren», mais le <ffet d'être soi- 
gré ». 

» La médecine contemporaine 

oxblie trop. nl cetie 


dimension, car elle RE 
paradigme réductionniste la 
nature idéologique ne peut être 
niée. Ou bien certaines d'entre 
elles montrent une efficacité 
supérieure à celle d'un placebo. 


Ce sera pee le cas, 
exemple, de riaines apphica. 


.tions de ls Et alors 


qu'aurat-on perdu ? Rien, sinon 
un peu de superbe {.….). On bap- 
tise trop ns lement irrationnel ce 
qui ne correspond pas au modèle 
dominant. Mais les comporte- 
ments =irrationnels - son! des 
faits qu'on ne peut récuser el qu'il 
faut intégrer dans des modèles 
plus complets et plus 

Le mépris où on rejette l'irration- 
nel ne fait que prouver Ja pau- 
vreté de certains modèles 
- rationnels ». 


«il est trop facile... » 


« Îl me semble, écrit Me Fran- 

ise Labousse, de Saint-Hilaire- 
du-Harcouët (Manchc). qu'au 
Lieu de rejeter tous les tenants des 
-« médecines douces» dans le 
camp de l'obscurantisme, de faire 
un amalgame méprisant entre 
d'acupunclure et M®= Rika Zaraï, 
les médecins allopathes devraient 
se poser clairement quelques 
questions sur eux-mêmes el sur 


leur pratique médicale. IL est trop 
facile de refuser toute remise en 
cause et de camper sur son savoir 
comme s'il était immuable. La 
médecine traditionnelle a fait fa 
pme FE sa valeur dans la 
recherche de pointe : mais la plu- 
part des malades. heureusement. 
ne sont confrontés quotidienne- 
ment qu'à des problèmes bien 
plus bénins, auxquels les profes- 
seurs n'om pas à s'intéresser ef 
pour lesquels les médecines tradi- 
tionnelles n'ont que des réponses 
stéréotypées. Ils ne peuvent donc 
s'étonner ni s'indigner de voir 
leurs malades chercher ailleurs 
— el souvent IrOUVer = une 
réponse plus conforme à leurs 
souhaits et à leurs besoins. » 


Peut-être faut-il conclure avec 
M. Maurice Nerter, de Puyricard 
(Bouches-du-Rhône) : - {/ y a 
une contradiction d'intérêt entre 
des professionnels de la sanié et 
leurs clients : même si les pre- 
miers ont intérêt à ce que ceux-ci 
ne meurent pas, ils n'ont pas inté- 
rêt à leur guérison véritable. J'en 
déduis que le libre débat devant 
de « public- cntre partisans de 
thérapeutiques différentes ne 
peut qu'améliorer à terme la qua- 
Hé des soins. » 








ENCYCLOPEDIE DES CANCERS 
DIRIGEE PAR BERNARD HOERNI 


ra 


Toute Ja cancéroiooie en 13 volumes 


‘Première initiative du genre, entièrement en langue 


. française. Un événement de première importance. 


DAT 


CARE 


CI. LAGARDE, Y. ROCHET, 


À. BREMOND 


1966, relié, 464 p.. 103 fig., 395,00 FF 
- Cancers intrathoraciques 


L. ISRAEL 


7966, rallé, 320 p., 00 fig., 295,00 FF 


Quvragez en verte en librairie ou par 
correspondence à Flammarion 

4, rue C. Delavigne. 75006 PARIS. 

Joindre le règlement à l'ordre d'Union-Diflusion 

en ajoutant les frais de port: 20,00 FF 

Pour un volumes, 30,00 FF pour les deux. 


FLAMMARION MEDECINE:-SCIENCES 











Respecter la 


science 


et la personne 


{Suite de la page 19.) 

» Une étude est en cours sur 
les conséquences du génie généti- 
que. Elle révèle que, dans bien des 
cas, la science elle-même peut 
résoudre les difficultés que sou- 
lève un problème moral. Elle 
apporte aussi un éclairage parti- 
culier sur l'importance que revêt 
la composante économique dans 
certaines décisions d'ordre pré- 
ventif où thérapeutique, comme 
c'est le cas pour La décision adop- 
tée à Chypre ou en Sardaigne 
pour l'éradication de La thalané. 
mie (voir encadré page 19.) 

— Qu'entendez-vous par le 
« maîtrise du système nerveux » ? 

- Nous vivons une période 
d'expiosion des neurosciences. 
Nous verrons sans doute avant 
quinze ans la guérison des 
névroses et des psychoses. Mais la 
puissance d'action des substances 
chimiques actives sur l'esprit 
implique le risque que des pro- 
ches, des médecins, ou même une 
autorité politique, aient le pouvoir 
de modifier le comportement des 
hommes. I suffirait (pour le pou- 
voir politique) d'ajouter secrète- 
ment à l'eau de boisson une subs- 
tance appropriée, comme cela fut 
fait avec l'iode dans certains can- 
tons suisses pour lutter contre les 
Boitres. 

- Notre démarche doit être 


. double et envisager tant l'analyse 


poussée à ses extrèmes (le fonc- 
tionnement des synapses. ou des 
neurones) que la synthèse de 
cette analyse, qui se fait quelque 
part et qui constitue la personne 
humaine, 


tions de l'investigation scientifr- 
que ou de l'action médicale. On 
ne peut concevoir une éthique des 
sciences de la vie sans établir Je 
double postulat du respect de le 


ES banques sont en 
cours de constitution 
Pour assurer la stoc- 

kage de plusieurs centaines 

d'embryons humains qui ont 

été congelés dans le monde, 
Depuis le jour de 1972 où 

un embryon de souris congelé 

à — 269°C, a été réimplamé 

avec succès, la msi 


Médecine-Sciences, 
M. J.-P. Renard (institut Pas- 
teur), l'un des medieurs spé- 
cialistes mondiaux de la cryo- 
conservation, explique les 
tochniques suxquelles ont 
recours les chercheurs pour 
figer la we dans l'instant — et 
pour l'éternité — sans pour 
autant le détruire (1). 

Le commerce des embryons 
congelés d'arumaux est devenu 


ce commerce ont effectué en 
1985 plus de quatre cant mille 
interventions avec transfert de 
ces petites « paillertes > d'un 
quart de mulhhtre, dotées d'un 
code internatonal d'identifica- 
tion précis, et qui peuvent 
donc ir Point à l'autre du 
mai éssurer [8 
LL _ pérennité 
L'expérience ainsi acquise 
per les cryobiologistes et lez 
vétérinaires a grandement servi 
Pour ses applications 
humaines. Et l'aptitude à = 
survie dans l'abime du froid 
s'est montrés aussi étonnante 
pour l'embryon de l'homms 
Que Pour Ceux des animaux... 
Une sours peut naître d'un 
embryon congelé sx ans aups- 
ravamt, et il en sst vraisembis- 
blement de même pour 
l'homme. On sssiste donc à 
une dissociation complète dans 
le temps entre le début du 


. des « 


Les banques de potentiels humains 


Ë 

UE 
il 
de 


nerveux {c'est le «copito ergo 
sum » de Descartes). Nous avons 
considéré que les fœtus Ezaient 

personnes humaines poten- 
tielles », tx le Comité a rendu son 
avis sur les prélèvements de tissus 
après leur mort selon cette 


ne 


— Etia comaissance ? 

— Il importe de se demander, 
per exemple, si l'on a le droit 
d'accroître les connaissances par 
des expériences conduites Sur iles 
êtres humains, sur des malades. 
sans bénéfices immédiats pour 
leur santé, I! importe de définir 
les limites des démarches visant à 
accroître le champ de la connais 


— L'uformation et la forma- 
tion sont au cœur de cette percep- 
tion morale. Nous avons entrepris 
cette tâche en faisant étudier des 
problèmes d'éthique appliquée 
aux sciences de la vie per des 
élèves des classes terminales. lis 
ont participé ensuite aux Journées 
rationales de décembre. : 

» Un effort’ considérable 
devrait être accompli auprès des 
futurs médecins : il n'existe en 
France aucune chaire de bioéthi- 
que. 11 paraît évident que l'appré 
hension de la dimension morale 
des actes accomplis en recherche 
ou en thérapeutique devrait se 
faire quotidiennement, comme 
c'est le cas aux Etats-Unis, au 
cours de l'apprentissage clinique, 
au chevet du malade. 


. -» Enfin, nous allons nous effor- 


- :‘cer.de.constituer une. « cellule de 
+ crise k qui puisse, autant que faire 


se pout, répondre rapidement aux 
interrogations des chercheurs, des 
médecins, des journalistes, de la 
population ou des autorités politi- 
ques si les circonstances l'exi- 
gente © 
Propos recueillis per 
le Dr ESCOFFIER.-LAMBIOTTE. 


lqui, normalement correspond 
à l'acte sexuel] et la gros- 
sesse. De même, l'apparition 
des tout premiers succès des 
tematives de des 
ovocytes {ovules féminins} per- 
mettent une semblable disso- 
cistion entre Is production des 

gamètes et leur fécondation. 
M. J.-P. Renard pose, lui 
oussi, ls queston du devenir 
de ces « potentialités 
humames » Que serient les 
embryons. Agppartiennent-ils 
aux parents ? Peuvent-ils Les 
donner, les négocier, en 
ordonner ia destruction ? Les 
chercheurs peuvent-ils les 
conserver éternellement ? Se 
livrer sur eux à des axpé- 
riences diverses ? Les couper 
en deux Pour produire das 
à plusieurs 







complète entre l'environne- 
ment et l'hécédité ? . 

Une réponse à ces ques- 
tions s'impose, Certes, mais 
sans doute devra-t-ells ëêtre 
précédés d’une définition de la 
personna humaine. Un amas 
de quatre à huit csllules 
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LL intelligence artificielle deuxième manière | La fin des robinsons de l'informatique 


"INTELLIGENCE artifi- 
Cantonnée 


Pr : ë 

systèmes-experts Un système. 
expert ex sue machine orme lormati- 
que capable de simuler le raisonne. 
ment humais-et d'arriver à des 
conclusions ser un <a pui- 
sant dans une banque de connais- 
‘sance. Cette banque de connais- 


l.: sance aura été réalisée en 





tome. ; 
L “Actushnént ce cent ‘ein 
ke Len et raie ont obteau 2 







[NE vile moyenne peut. 
mettre en- de 
nouvelles filières de 
Î=' matière de technologies 
: au Le dehors de Er 
? réponsé est « ,.5t 
prend l'exemple de 
En ‘ouverture 
nücléaire dont 


;. ne classe ouverte fin navein- 
3e au n'1yere d'enseignement 








CE È 
SR 2 
. créé en 1970 à for- 


me de a 31 août, quetorze 
< Sun BTS de maintenance indus ! 
a E bacheliers 





; Es eue formation sera 
Le suivi 
... . assuré à la-fois par un conseil. -de 
rfectionnement, " composé" 
e Fraiversitaires « d 


uante - 
dans 


Une nouvelle et 
le maintenance nucléaire. 


. tion nationale prendra. à sa 
le budget 


‘Formation. supérieure. en en. 


{. Donne Eee | ms al 


. du ns formation supé- 
“Heure à eu Nr mirisetos ‘Giens su, 
s industrielle et en contrôle- 


est à. Tastraction au plan. 
-salooal.-- 


Cherbourg voudrait devenir une sorte 

… de. «nucleone peninsula » 2. 
: Premier objectif: 
l'enseignement Supérieur. 


‘seraient actuellement assurés 
‘dés : 


| mines & Hague mes des 


résultats sigrifcatifs, Suscitam 


fois l'admiration” des Caports . 


humains. Un Système-expert, 
Pros 


spector, per 

aber Stanford, aux Re 

Unis, n'ast-il Es en 1982, « 
vert» sas | " de ue 
dépôt de minerai qui 
aux géciogues ? nr 

Un système-ex est constitué 
de trois émet: une bengue de 
connaissance, qui parcellise et for- 
malise le voir d'un expert sous 










Les constructeurs sont 
plus modestes : ils 

proposent des systèmes 

Plus spécialisés et pour 
cela mieux adaptés. 


forme de règles : un moteur d'inlé- 


rences, programme qui, mis devant 
ua problème à résoudre, pes 
intéressamtes, Les 


pour faciliter : le dialogue entre 
et la machine, aussi 
pour l'expert que pour le profane. 
Le volume du marché des 


est estimé diffé- 
remment selon les spécialistes du 
mar Mais tous concluent à un 


développement important dsns 
l'avenir. Mackintosh, par exemple, 
‘évalue le marché mondial en la 
matière à I} milliard de dollars 
1990, dont 60 % pour Les Etats-Unis, 
Dre sue us 
l'Europe (France, Grande-Bretagne 
et République fédérale allemande). 
Pour s'attaquer à ce marché, Fra- 
mentec s’est associé, lors de se créa- 
tion, à une société en pointe 


Atlantique, Technowledge, qui 2 
détenu juaua fin fin jet 284 50 & du 
capital. Frame: mainfenant 


PR Med DES É 
* F'omnanse . ingénieurs 
; gr ds _ “formée : 


pee 


es fonctionne 
ment (700000 F). : : 


‘Officiellement Lui ‘le: 
Er par le recteur d'aca- 





de maintenance . . 
- nucléaire (bac+ 3) vient s’ajou- 
ter aux deux sections de techni- * 
urs cn maintenänce . 


régulation automatique au sein 
de l’établissement de Cher- 
bourg, dont l'ambition est de 
£réer à. terme une’ sorte de tech. | 





êle d'enseignement aux 
de l'aiome. : 


Dés- débouchés en effet 


orne are Brute Les : 


Térangee, de 
travaux d'entraien en mien : 


Outre- . 


est devenu 
- re 1984. À us équipe ; 
€n a formé d'autres sur 
France. 


Actuellement, Famentee $ 
compte - cinquante rue dont 
‘trente ingénieurs « Cogniticiens », et 

ectifs devraient. encore eus =. 

























”‘sbonnés én 1990 pour 


menter- (on estime entre six cents et 
mille le nombre de ces spécialistes 
dans le monde). 


Etant une des rares sociEtës sur le 


systèmies-cxperis 
Qu vient d'étre annonces es à 
un prix de 80000 F: M MLé aux 
micro-ordinateurs 1! 


pal pour un Le 23 35000 F: 

et SI, qui s' Jui, à des 

pon spécialisées ele 
Symi 


VA 70 ven à ao pr 


de 250000 


Des systèmes cé en main 


- L'activité de Framentec ne 
La société réalise 


ur du systèmes-cxperts 
«clé en main ». Deux ont déjà &té 


n Fi mie au serve dusique 
actuel dit «16 voiture ». 
Créé en 1956, ce Foie en 

MHz était. d'abord à “a 


. Ces deux : 


| systèmés confond 
: comptent à is En de 1985 12 000 


abonnés ; mire nes 4 
essentiel du 






ouvert tn région parisienne is le 
18 novembre 1985 et à Nantes 


depuis le 21 janvier 1986. Li sera 
| progressivement vent à l'ensemble 
- dela Frañce, . 


Ce’ systèmè, -qui vise 150 000 
" une CAPACHÉ 
forale de 200 000 a 6 mis an point 


passe par celui 

des rate Das 1 l'indus- 

trie, mais aussi pour l'université ct 

la recherche. C'est une nouveauté 

que cette reconnaissance de 

l'absolue ité d'une commu 

nication souple et libre entre les 
différents groupes de travail. 


C'est peu après que se farent 
o les premiers réseaux à 


développements télématiques 

francais Res À travers 
ranspac, ont révélé l'i 

au | public de notre Cave due l'en 


L'an à 


plus ancien est Panne ARPA- 
NET, créé en 1970 pour le 
t Of Defense, à côté du 


ET de la National Science 

jon (1980) ou de BIT- 

NET (1981), à vocation très pro- 

rare pol (European 

Academic and Research Net- 
work), dont la branche fi 


rançaise 
À a enfin été officiellement à inaugu- 


rée le 11 décembre dernier. 
La he définition de 
EARN date de 1984, lorsque neuf 
fédérale, 








que et ne de. l'éducahon 
nationale. 


L'institut de 


et leurs Pro de 

















cœquin'a 
certaines di 


UN SONDAGE DE L'IFOP 
La voïture avant la télévision 





N française née Se on ji es Pom 


apportées question once 
vices suivants, cèux que vous .utilisorez aventage ee 
‘aujourd'hui dans les cinq ennéss à venir ® 


liaisons internationales où 
nales rare 1987. 

La présence du géant améri- 
cain dans une telle entreprise est 
assez normale dans la mesure où, 
comme on l'a vu récemment, IBM 
s'est décidée à reprendre une 
place de choix dans le secteur 
scientifique et technique où elle 
avait laissé d'autres prendre les 
meilleures Control Data 
ou Cray s'étaient installés dans le 
secteur des machines de grande 









Le développement de 
l'informatique passe 
désormais 
obligatoirement par celui 

des réseaux. EARN. 


réseau international 
d' eue ment ei la 
he, est 


aujourd’ "hui opérationnel 
en France. 


puissance, et les mini-ordinateurs 
spécifiques pour laboratoires de 
taille diverse — VAX de Digital 
ou systèmes Hewlett-Packard — 
sont la norme de fait pour un 
grand nombre de chercheurs. On 
sait que c'est également un cré- 
neeu sur lequel Bull, par exemple, 
entend être de plus en plus pré- 
sent. 


Une boîte à lettres 
Toutefois, ce réseau Conçu par 


IBM n'aurait pu devenir réelle- 
ment universel en se limitant 


- Hiciement À des masfries de sa 


rents que DEC, Bull ou Univac, 
de soulever 
icultés techniques. Il 


- à fallu également concevoir des 


protocoles pour « profanes », suf- 
fisamment souples pour que des 
utilisateurs non informaticiens 










Gérard Saumade, président du 
conseil général de deï mft, qui fut 
chargé informati vque par 
écasion le proféaeur FU cette 
le professeur Filliatre, 
qui vient de meître 
au point ua ensemble matériel- 
logiciel qui, pour un prix de 
11 000 francs, permet l'informatisa- 

de moins de 


occasion 
infc 


mille habiants. 
< Le conseil général va acheter ce 
Gérard Sau- 




















munes 

même installation. » 
Das l'assemblée 

PRE gp 
rade, salle de claise mobile évi- 
nt des enfants et 
favorisant diffusion des nouvelles 
technologies dans les communes 
rurales les plus éloïgnées des centres 


AB. 











et sociales sur les 






tes 
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puissent entrer avec facilité en 
contact les uns avec les autres. 
me la compatibilité entre 
TRE est assurée À près de 
00 %, EARN peut servir à met- 
He en commun différen: 
de sie cæ ne peut être pré- 
cieux. la grande majorité 
des cas, er n'est pas possible. Le 
rôle du réseau est alors essentielle- 
ment celui d’une messagerie élec- 
tronique spécialisée. Courts 
mémos, demandes de renseigne- 
ments, fichiers de données, 
borées 


bles conférences télématiques où 
l'expertise particulière de chacun 
enrichit La puissance du groupe, la 
simple fonction « boîte à lettres » 
est déjà assez attirante pour que 


. l'on soit 1ent€ d'entrer dans le cer- 


cle. Si, par surcroît. il est possible 
de faire circuler de vérirables 
pans (plans, croquis, ). 

par scanner, par eXemnpie), 
l'intérêt de la communauté scien- 
tifique devient clair. 

On distingue dens EARN, 
comme dans tout réseau en étoi 
des nœuds et des satellites (ou 
utilisateurs). Les premiers ont un 
centre informatique important, 
laissent jeur système en ligne 
vingt-quatre heures sur vingt- 
quatre et sont reliés entre eux sui- 
vant une toile d'araignée natio- 
vale et seipent à EAR Les ue 
ne cipent à EARN 
la tre ils sont NS aus à un 


œuvre un IBM-3270 pour se bran- 
cher sur le centre informatique de 


l'Ecole A 
Pa 


versitaire sud de calcul … Mont- 
Lier, dont le directeur, Jean- 
laude Puits est d'ailleurs 


physique de 
tres de calcul comme l'IN2P3 de 
Jussieu (Paris) et le CIRCE 
d'Orsay, le CNRS de Strasbourg, 
l'Observatoire de Nice, etc. Grâce 
à toute cette structure, dix mille 
utiliseteurs potentiels français 

peuvent se me en high avec 
dixspt D PBIPNE Europe, mais aussi 
BITNET aux USA, etc. 


Les gouvernements 
- traînent les pieds 


Des ils de deux ordres 
avaient qu 


tique a souvent conduit les gou- 
vernements à traîner quelque peu 
les pieds. On pouvait noter, par 
exemple, qu'aucun représentant 
officiel du Ministère de la recher- 
che ou de clui de léducation 
nätionale pi À la récente 


inauguration de EARN. 
1 serait do cette 
neutralité ne $e transforme pas en 


que plusieurs réseaux (dont celui 
qui devrait voir le jour vers 1986, 
d’après les récentes ‘déclarations 
gouvernementales) .coexisteront, 
_ de rechercher des possibi- 

tés de liaisons entre eux. Les 
Hesche des communautés stienti- 


fiques et techniques sont bien évi- 
‘| demment 


t ‘internationaux, et lon 
ne peut qu'en retarder plus on 
moins longtemps les inéluctables 
effets. 

Si l’esséntiel du pouvoir, 
comme cel semble bien être le 
cas de EARN dès mainiènant, 
passe effectivement entre lès 
mains des cl eux-mêmes, 
le-méfiance es une sournoise 
mainmise de l'industrie améri- 
‘caine sur' ce genre de réseau 
devrait pouvoir s'estomper assez 
rapidement. 


ANDRÉ WARUSFEL, 
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SOCIETE INTERNATIONALE DE MANAGEMENT, D'ORGANISATION ÈT': 
: Éd 








er à 






vous invite 





CHARGES DE MISSIONS COMMERCIALES 


Diritmis qrandns Abe ee De os ns es en DR Lis nié d'opmiaion 0: 6e coccel uù moines du Din À 
et marketing. REGIS Helrpenrabie, Txpagooi 2e RaEE &éf. 1S538/A écoles «ee cs en Mimet D Bee come 












ETS Afrique 


INGENIEURS INFORMATICIENS 










* 
A ; 
©. 












De formation écoles d'ingénieurs option informatique - de Brain Eds de comics, de gt da 
pour postes d'INGENIEURS SYSTEME Bull et IBM ou INGENIEURS D'ETUDES Üs ont ecquis uns expérience au jhrmatiue : . è 
lexpérience MERISE, bases de données, temps réel... RAf. 1538/C TAC M UN sen * 1.1 R4f 1580. me : j 
| Adresser condidature avec cv. pa étalon ad de pt ni - 6 Ù 
Direction des Ressources Humaines — 7, rue Royale, 75008 Paris: M As 
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RERO ENIOE dr 

ÉRPRECE LE LEE RCEREEREEE EE EUEEEUEE EEE C1 

28000 personnes — CA. 12 MilHards de Francs — 50% réalisés à l'étranger. péens de péciphésiques d'endinuteexs. Le A Belfoit nous ru £abx- rl à 

Inqgéni Généralist cxte Gi 
5: Ms qe € ee: 
ou Mécaniciens Diplômés Grande Ecole LT 
Valeo Embrayages ee 0 — 80) dE : np vos porn : ss Ér 
S Où ne) ©  . su ; général d à FES 
LÉ RS eee er ITEMS es. … Fe 






Le Se es A perscanes à 
et ingénieurs. 


Don lv nc de rs eo pt qi | 
pensables de rigueur, clarté, organisation et ma personnalité 

s'adresse à des candidats de formation Écnaton hoiiss visiraishe codes Socles art tas 55 
ee Opens à es cn LR 

possible dems uze fonction an des points similaires. : 


Fan du ces 












‘A partir de ces’ postes, notre politique de gestion des Ingénieurs et Cadres ouvre de 
larges possibilités d'évolution de carrière dans le groupe. 


nr En ET Rens photographie en indiquant La référence du poste choisi à : 
Vies Service Recrutement I & C — 45 rus Bayen — 75017 PARIS 


@ PARPRANCE ANAGNCES 










Conduisez nos projets 
informatiques au Nigéria 


groupe français de dimension internationale (15 millards de CA, 40 pays) recherche pour 
An Role sù NOB 


CHEF DE PROJETS 


Si Ve Sec du groupe di social prend développement des projets infor- 
nes ur les 5 sociétés Le ps è Ronde a ne en pince denouveauns 






Ingénieurs d'études en électronique 


D D en 
savoirnire se situe dans la proctsction es ms nos Os NOR RUES PAIN Cons des éipes * 
ea 
























ous complétons nos 
Hohapee qu GENIEURS CONFIRMES dans dans le domaine de la lecture 











"environ 30 bilingue * Sufisamment souple pour vous adapter à la 
SSSR ‘culture du Pays vous aurez à former et animer her SNEUR CONFIRME où DEBUTANT pour des ésades de : 
la Distribution serait es destinés = mx éqrépemens de core par sou 
attractive et avantanges liés à l'expa- Evolution ultérieure 
Merci d' Jettre manusarite. CV. photo ins sou 6 SE à Mad System, RON re Nord de PRRIS à 500 mètres à mére. 
et 
D nm qu em Ecrire au CRTIER 51 rue da Faubourg Suotonôé 76008 PAR, sous c6£ 430 MD. 













(SET RCE Tes 


J eune ingénieur Projet 


Cette Société (150 Mons de Francs, 100 personnes) est une des toutes premiè: 8 
mondiales sur un secteur d'activité naulement Anongeue. lié au domaine 1e de Ténermie 
nucléaire. Elle 





OU ELECTRONICIEN 





grande valeur. 


propose des services lu transport el pour des “TÉLEIECHNIQUE (Groupe SPIE BATIGNOLLES) a fondé" Nous vou propésons de dénioppe Les voies de 

echniques nécessitant un savoir-faire dont elle est la ses S Rose er & maïrise. È Re Ce ue Son expansion Sur un ‘ * nouveaux services en maflère de communication 
poste d'ingénieur potentiel fecfinique éjewé et un management centré sur . d'entreprise anpsès de notre clientèle de Paris et d'e-de- 

Projet. Il prendra en Charge des responsabilités trés Comnièles dans le domaine des études les hommes. France (à ce je ch Plus de 3000 entreprises}, 

techniques et des méthodes (conception d'automatismes, etc... il sera Conduit à superviser des Nous avons, pour 1966 et les années futures, des ste Vous anaiyserez les besoins, éisbärez le Cohles des 

bureaux d'études et des sous-traitants extèneurs el suivra sur site des opérations techniques ts ambitieux de développement, Charges, sssumerez, dens le cadre d'une lesge auto. 

délicates avec une équipe d'opérateurs spécialisés. Nous créons aujourd'hui le poste d'INGENIEUR gs négociations commerciales. 

Nous souhaitons rencontrer pour ce poste évolutif un jeune ingénieur généraliste (A et M, INSA, diplômé (IDN, L'appui de notre Bureau d'Études vous sein acquis. 

ENSI, ous at oadu evdes rend LE, däns un serics engineering, ÊSIEE, ESME, INST._), vous possédez de soldes évolution de canriére rapide peut-être envisagée 

ou sur chantier. Il possède une bonne maîtrise de l'anglais. connaissances en échanges de protpenles, compatibilité  ur.homme entréprenant el tnagiaatif Fe 

Les conditions offertes. et notamment la rémunération sont de nature à motiver un candidat de de systèmes, ete : : Rémunération à à mesure des éxigènces du poste. 


Merci d'adresser C.V. complet. lettre manuscnie et rémunération souhaitée, sous référence 3530 M, 
à préciser sur l'enveloppe. à l'Agence AFFLUENTS, 49, avenue Trudaine 75009 PARIS - qui 
transmettra. 


Merci d'adrenges votre candidonse Ceitre mans, CV et phou). : 
sous réf TMO16E, à notre Conseil ORSI, 13 Place Rossuth 75009 Paris. 
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SECTEURS DE POINTE 





A londe 










Nous sommes qne jeune entreprise née Ge ln fusion de grands insenetioneune 
+: Mare re ous Pan 6 ares de nan Duc Le mes aide 
Nous æcherchons pour os unités Suci-Quest et RhGne-Alpes: 
















Suite à des évolutions de carrière 


dans le Groupe, la Direction des Ingénieurs | à ' rmaGen: 




















Relations Humaines recherche{H}F) a. raser 2 _ responsable des moyens matériel 
| Re et logiciel de base ru: 
Dee Se een ones fran gi 
ngénieurs” Informaticien* 
paur le Centre du Chesnay (450 p.) orienté sur l'étude et. La réalisation — embarqué” mure D 


Focx parnoper aux spechcañons, copoepoons et developpemene di 1ogcfs tape Fa quaite Gex spphcamons, dans 

mel emberquez. pour la comenerie des aromates. Sn a emo 6 hr de po ge où 

ph pre Late Éaperted " ae autonomes, en cqupes domaines 
nos 

niques «1 de sobdes compéunéen en systeme, méthodologie, excage. Le ae GR conseer les nes sis 







de protorypes. 
Vous Lassisces. le Chef du Personnel sur tous les aspeers de la fonction 


: - récrutement et évolution du personnel -mise en place er 
. suivi des actions de formarion et de communication - études Fuscion 





























































administrative du personnel (statistiques - tableau de bord. organi- 
sa ne Responsable # à 
Cette fonction très: ‘opérationnelle vous amène à être à l'écoute et à assurance qualité logiciel rer so: j 
a Re la hiérarchie et le personnel, ” Fra Re io nupes de dendoppement ing à aiisanon e Laine en place D en té niv î 
e supérieure (Sciences Po -ESC...), une ex, ce Ingereur d'appaconor. tourner resoluraord vers [assistance 
LA Pie de Te re ete nl Sete er ne ner, MS ses rasée nn ne 
triel faciliterait l'adapration et l'auronomie le poste. . . Shane é Las 
Ce poe évolutif er formareur nécessite des qualités de rigueur et ‘de ou ans os pont von gland is on ro de PC RER, SEE. INFORAMA 


communication à tous les niveaux. - Ré£i2ouM 


Animer et Organiser la Formation 


EE Save Formiios. 1 parties à la rntigis érohtion de | 
personnel et des structures de la So: $ 
de Ra die au jués à 
: Chaque environnement de travail, vous organisez, animez les forma- 
tions nécessaires et mesurez la réussite des actions engagées. ; 
Nous.aitendons des candidats. diplômés de l'Enseignement Supérieur 
posdinrs une es indus dans le domaine de pe PE À 
ou gestion ressources humaines et motivés par le dévelop- | = Lei 2 nel. 
Dame LD te Do Ford = SA au Service du procédé industriel 
RON. R'NNTOE: mpdeue, PR L J - s — 
Fr Réf.1292/M SAINT QUENTIN EN YVELINES - Nous intervenons en France et à l'étranger pour l'ingénierie de systèmes . 
informatiques permettant l'automatisation de procédés industriels complexes : Pétrole, Nucléaire, Verre, Indus- 


4 : ., Gestion L - tries Manufacturières… . 
= : Cadre et Formation : Une expansion régulière nous conduit à renforcer nos structures en créant plusieurs postes de cadres. 


de Une : 
_Prenez personnellement en charge la gestion tra l 

‘sation et le suivi de ren re k sean Fre poux Ingéni leurs développements 

re Pérsohnel inensu Intégrés dans l'une de nos équipes de développement er sous l'autorité du chef de projet, vous serez chargés des 
caeï mdtuné. a. vous assurez la mise en plcs d'me | . études d'avant projet (faisabilité technique, spécifications fonctionnelles préliminaires, spécifications een) 


ones ons afrons de sance perspectives déneiion cs dam stracure somple. June of en plaise saumnalon. COMÈLES 


Mari décue sous le rence choisie aver poesennons at photo a nerre Conseil Irfoara Carères £k b £ + Ari a A 








LYON-LIELE-MARSEILLE-PARIS-PAU-TOULOLSE 





7. L'informatique et les automatismes 








f “et volutive du’ pomoanil er'des erplois (anälyr .* *- etparticiperez à la réalisation (suivi de la sous traitance) et à l'intégration des systèmes. . | 
ôre - Éf6fiui professiénnélle - études des ne notes: TM" ingénieurs diplômés (ESE, INSA, ENSEEIHT), vous pourrez, dans ces postes évolutifs, valoriser une expérience 
motiôns.….): "© 7 NN de un à trois ans acquise dans la conduite de procédés indüstriels sur des systèmes Temps Réels. 
_-Diplôr ;-l'enssignement supérieur, vous apportez une Serge CIQUIE vous remercie de lui adresser votre dossier de candidature sous la référence 02/MSC/ES/IC. 
FÉSRineee. de. san TR E* 
Ne eur et créativité ainsi nalités person | | ©: : Ordi -+ Conseil en Recrutement : ‘10, rue Auber 75009 PARIS 
écoute. et de communication pour de À dre avec” 
: Térnonnble à le personnel, Réf.1293/M EE EL 


| 
È 















EE en is DRDRRSANSSSNSSSNSSSSSSSSSssSsseneEs = 
‘Merci de âous adresser votre CV, en précisant jen di pe poste EU 
© choisi as Service Recrutement des Ingénieurs et Cadres - Centre de y 
nf Se Vins Cu è l'adjoint au directeur des études informatiques 
: 15 . dont notre banque du Sud-Est a besoin. 
= Ingénieur, vous êtes chef de projets dans le tertiaire ; vous souhaitez élargir vos compétences ét vos 
Eu D A OR ET I RE votre progression 
Es BB chez nous ne s'arrêtera pas là : 
nn B Dans notre direction des études (70 p.), venez animer plusieurs chefs de projets et leurs équipes pour la conception et la 
: PsEs. réalisation d'applications bancaires et de gestion, dans un environnement IBM haut de gamme intégrant des Hcnques 
= son département industriel D informatiques de pointe. 
imgén eur système MIT} A spirn enté a | Notre consutant MAËTINON. ; ee 1 e AREXANPRE TEE XANT LS ISA SUN « Bénpo GRrNOUE res 
7 “ vous remsrcle’ de lui écrire (réf.$802 LM). PARIS _- LYON - LILLE. :_ NANTES 
“1 irigénieur grande écolé HE 
É Pour valoppeent un compleur SSNSSSNSSSSNER MEMEFE DE SNTEC NBBBEBBBEBBEREE 







- -:3 ingénieurs débutants 
OS - 
dossier de. 

.. CABINET NA 


poste choisi au 
fl. au 42.365018 














Nous somroès une soc imeratonale leader ur de orcbreue marchés de produit de grande onsoomation. 

















Notre challenge: Mettre en œuvre LES TECHNOLOGIES DE L'INFORMATION pour gagner sur 005 








Filiale importante d'un groupe français ) è Nous recherchons un 


PC ut ETES dite 


“par no Sage de rater IBM sus DOSVSE AB ous V, 
7 dans nos usines des ordinateurs IBM 4551, 

- d'un réseau TP sous CICS/DL 1, : 

- des logiciels d'info-centre 


. Notre au so deja Denon Générale da LS, veu mere en 
enenn +5 : sure he 
- Evolution vers SNA, MVS.. ! 
-* Réseaux locaux, équipements bureautiques 
e Si vous aimez les 
- e Si vous voulez travailler au sein d'une éfuipe 


25 vos ue l'expérience dun sysène d'epiion TL 


etre ds pre (ane anse + CN) à Méda SptnsoûRB956 
2° 2rue dé lt Toar-des-Dinis 75009 Paris 













médiasystem — 



























































et Navigation de. Sarelltes erde 
RE pos pe Ps | 





Jeunes Ingénieurs 
Grandes Ecoles HF 


MATRA TRANSPORT conçoit et réalise des systèmes : 
— de transports automatiques (VAL, ARAMIS) 


_ Se pige automatiques de métros. 
Son développement rapide l'amène à créer des postes de Jeunes Ingénieurs. 


Ingénieur Electrotechnicien 


1 chargé du suivi de la définition, de la réalisation, des essais d'équipements de Fees n (puissance et commande). 
Ingénieur Grande Ecole avec une expérience de 2 à 5 ans en milieu industriel Poste à LILLE. Réf.1284/M 


Ingénieurs Etudes Automatismes 


Grandes Ecoles à dominante: automatismes, informarique, électricité. Débutants à 2 aus d'expérience. 


Basés à VANVES (92) ils seront chargés du dimensionnement du système, des calculs, des performances, des études de 
a clonenent. p effectueront Pur de les simulations sur outils informatiques. RÉÉI285/M 


Basés au BOURGET (93) ils auront en charge le développement de sous-ensembles d'automatismes ferroviaires com- 

plexes. La réalisation de ces sous-ensembles inclut le développement du matériel et du logiciel ainsi que la mise qu 
oeuvre des prototypes sur le site. Ré 1286/M 
Basés au BOURGET (93) ils seront chargés de la définition et de la spécification d’ensembles d'équipements automa. 
tiques et à terme de la coordination ue de projets. RéE1287/M a 


Ingénieurs Etudes Fiabilité- Sécurité 


— un électronicien avec si possible une expérience de laboratoire, 

— un généraliste avec de bonnes connaissances en mécanique et génie civil. 

Une formation en probabilités et staristiques serait appréciée. Diplômé d'une Grande Ecole, débutant à 3 ans d’expé- 
rience. Poste basé à VANVES (92). REE:1288/M 


Ingénieur de Tests et d'Essais 


Electronicien débutant, il participera à la définition du matériel (logique et analogique) et des logiciels des pos 
de tests et en assurera le dédsrase: Poste basé au Dour GET dar gr 





mp er at 
Fun des domaines suivants 





fs prennent eu,charge conception Le és de sème : 
HR St pamenet dévelop- 


(sur micro et mini 





Postes besie à VEUX, pos à dério Bancs Prduis Techologh. 


Adresser CV, rémunération souhaîtée, pe ss 
NK 1290/M au Service Recruremaentt -Cenire | 
de MONTIGNY - 5 creme du Caritre 7 F2 SAINT-QUENTIN — 
YVELINES CEDEX 





id 





armee 


be MI TRA expérimentés 


Pour développement de logiciel de contrble de processus 
= Ra hadfiqus .connaisrences TEMPS S RÉEL. ASSEMBLEURS, 


©. Merëf d'odrener doaier da candidature su 
CROIMET RAGAGHE 27 8 Sénat” 


de carrière sont garanties pour de jeunes ingénieurs enchousiastes, aimant Le travail en équipe et dotés de larges capacités 
d'initiative et d'autonomie. 


Envoyer lettre, photo, CV er prétentions, en précisant la référence du poste choisi à MATRA TRANSPORT — Service 
Recrutement — 2 rue Auguste Comte — 92170 VANFES 


& MATRA TRANSPORT 


Pour ces postes, une bonne connaissance de l'anglais ct/ou de l'espagnol serait un plus, de larges possibilités d'évolution 
ï 
8 





DES 








NANCY STRASBOURG — RENNES — POITIERS 
— CLERMONT-FERRAND — GRENOBLE 


INGÉNIEURS COMMERCIAUX 
CONFIRMÉS ET DÉBUTANTS 


LILLE — PARIS - NANTES — LYON 
 AEX-EN-PROVENCE — BORDEAUX 


Homme ou:femme diplëmé(e) de l'enselgnement supérieur de 
gestion, comptabilité-et/ou informatique, disponible, ambitieux, 
vous devrez Conseiller et promouvoir nos systèmes de gestion 
auprès, des .Experts-Comptables, Comptables agréés, 
Commissaires aux Comptes, PME/PMI, 

Nos responsables d'unités disposent ‘d'une grande autonomie et 
sont responsables de leur compte d'exploitation. 

La rémunération est attractive et il existe de larges possibilités 
d'évolution de nature à stimuler la performance. 

Un plan de “stock option” permettra selon les performances 
d'acquérir à des conditions privilégiées des actions de la société, 
CEGID est l'un des leaders de Yinformati ique décentralisée pour 
les Experts-Comptables agréés: ‘1.300 dhgit et 6.000 
progiciels opérationnels. 


Merci d'envoyer curiculumvitss +: photo et une lettre 
manuscrite en précisant très Stairement les villes qui vous 
intéressent à: 


CEGID 13-14, quai Pierre-Scize — 69009 LYON 
=LE CABINET DU FUTUR. Er 


SOLEX, Branche Hone Automobile du GROUPE MATRA, spécialisée dans la 
conception et la fabrication l'équipements moteurs, recherche : (H/F) 


Ingénieur Electronicien Informaticien 


Au sein d'un laboratoire d'é ue de mesures et d'équipements, il sera chargé de l'étude, du dévelo êt de 

la mise au point de systèmes de er informatisée. Cette fonction s'adresse à un jeune ingénieur diplômé d'une 

école d'électronique avec option informatique (ISEP, ISEN, ENSERB . . .). Des connaissances en mécanique et en 

physique seraient un atout supplémentaire. 

Pour ce poste, basé au siège de la Société, merci d'adresser votre dossier de candidatre (CV. Photo, prétentions) à le 
Direction du Personnel — 19 rue Lavoisier — 92000 NANTERRE ï 


WW SOLEX 


PARFRANCE ANNONCES 


HAYAS CONTACT 


Pour un grand contrat industriel à l'export 


RESPONSABLE PROJET 


Nous souvnes une importante société de systèmes tnjormatiques, filiale d'un grand groupe de notoriété 
De formation Grande Ecole, oous moe acquit as solide expérience de direction de jee d'équipes de 
bon niveau. Vous possédez une bonne connaissance des systèmes et des logiciels. Fe 

Dans le cadre de vos fonctions, vous serez chargé : 

- de la gestion technique, industrielle et financière du projet, 

- de l'organisation de travaux en France et sur le site, 

| = de latmaion dé Faute des Chef de soupe Dlac sous vite ausbri 


Nous nous attacherons à vos qualités de manager ao dires 60 géins à rin 
a De nee 


un premier contact, merci É d'areser cours ah oui és DIEM Caen 
CURRICÉLUM 4 rue Tronchet 75008 Paris qui transmettre en toute confidentialité. 


Pour un jeune Ingénieur 
= ÉPANOUNSSEMENT 
mp cÉnrÉ Én RE 


TA Te raactone 2 hou TOUT NEUF: EU DURE GRADE ECOLE 


- fou sions Ai confier des projets motivants qui sokcieront des quaités 
d'adaptation - de contacts avec utilisateurs - dé chietivlté pour touver des 


DS RTS par l'équipe technique de note Société idommatique - 


A POUMIAITEZ VOUS DEVELOPER DANS UNE ACTIMTE D'AVERIE, 


nous VOUS remercions d'adresser votre ° 
TR lettre de. candidature + DNA + 
L'APAME - BR de -44803 ST HERBLAIN CEDEX - sous référence À 258, 





‘Le Dane Plorage dupe Fa 





É 








as 
4 
= @ 


id 


Su 
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RTE LES 


. LOGISTIQUE GRANDS SYSTÈMES L 
.. DETÉLÉCOMMUNICATION _- 


| INGÉNIEUR D'AFFAIRES 


Membre dun puissent groupe françois, leader mondiol ronique 

professionnelle, notre SocoRee ea eo de mondial en la moïtrisa 

!’ dsuvre d'imporiont systèmes ca communication destinés principalement ons —— c de Echangerions. Coniexte entreprise qui bouge, 

.secheur militaire. Nous s: ° leader moncal des sports d'hevor pierne crossance Mds 
. Sedour Nous recherchons un Ingénieur d'affaires pour renforcer : € _ DA deF..:+35% :90% Po e CA? 


notre équipe logistique tree 
Contre. Energie, potentiel et ouverture d'esprit de -. 


JEUNE(S) DIPLOME(ES) 


des moyens imite 
ENSI, SUP DE CO, UNIVERSITAIRES... 
que lrdormatique intéresse RP Es 










SALOMON... Une équipe. Une passion. 





















à Fenat 
Yeti L 
PHARES proies met. 


Conce, 
% FERT 











| Merci d'adresse, etre de conddotue, CV , phots et rémunération 
actuelle 6 Jacques SCARINOFF sous réf. ns ° i 


Dans un premier temps, 
 EGORTECHNOLOGIES | ‘ ANALYSTE: PROGRAMMEUR ou 
- 19, run de Beri- 75008 PARIS É - : _: ASSISTANT BUREAUTIQUE 
l One nNee à srveurer one espace CiIoneon var 





BAC) C'ENOET VO Carddenre avec CV lettre manuscrite et 
photo sous référence JD/LM à 

LEPELLETIER - SALOMON - METZ-TESSY - B.P. 454 
74011 ANNECY CEDEX 














sien sum 
















Espace Prodiuies Technologés, 
LA BANQUE CREDIT DU NORD 


| Soyons clairs. 


Au Crédit du Nord, 


| l'informatique j joue un n rôle essentiel 








Le Crédit du Nord, côté infor- - U SECTEURS D'ACTIVITÉ 
matique, c’est : UNE ARCHI- RTE : 
HD PUISSANT E, SOU- international - financier - gestion du per- 
PLE ET DÉCENTRALISÉE : sonnel, et pour le développement Leur 
3000 MICRO-ORDINATEURS MULTI au niveau central. 
FONCTIONS - soit près d'un micro-ordina MOYENS : 
teur pour 3 collaborateurs - reliés à nn Nos équipes travaillent dans un environne- 


. système central. Îls servent aussi bien au ment IBM et mettent en 
trait : place des produits 
t des transactions avec la clientèle de pointe (systèmes experts, réseaux locaux, 


qu’au soutien à La vente ou aux diverses bases de données …). 


opérations de gestion. 
| - Le développement- de ce plan ambitieux 
Le Crédit du Nord propose de partici- : donne à ms Hrpfaiours Tolontaticiens, l 
per à ce plan en tant que responsabilité directe des projets conçus... 
# : 1» © | Les perspectives de carrière sont très ou- : 
Ingénieurs Informaticiens . vertes dans l'ensemble du groupe où les 
. Candidats devront, à terme, 


| L ENERTEC 5 

e DER 5 St eS Me de die our BEN - 

‘. unité de fabrication siocrrenique sus s FOR AUemer 
[820 km d'Honfieur un; 


.... INGENIEUR à 
INDUSTRIALISATION RE 


Au sein d'une  Squpe ieune d'ingénieurs ettechniciens vous 
:.86e$ responaabis de l'industrialsation et sulvi cschnique 

‘_.d8 nouveaux produite AE : 
Vous étes chargé de ls définition. du processus de fabrice. 

: , lon de le création des outils de cast et vous participez « 
développement da Pprojists dans les domeines| du ess dois a : 
FAQ, CMS. $ 

. -Blectronicien de formation: ESE. Telecom. ENST. vous 

. .-8tes tres motvé parle production ec vous.déairez valork 
ser une prernière expérience d'étude ou Ou de’ fabrication. 
Votre foi forte aptitude à ls priss de décision et aux relations 

: humaines vous ouvnront die réslles possibilités c gevoneon : 
au sein du groupe Schlumberger ° D 


































La connaiesance de Fangiets est necessiire. CONFIRMÉS : évoluer 
photo et précentions TON, rne Erob s : 4 pour participer direc- 
Zone RENE Grandes Ecoles + 2 à 5 ans d'expérience. | tement aux activités bancaires. 


DEBUTANTS : 
Formation Grande Ecole le d'Ingénieurs : X, 


D Enenrec _] | | Centrale, Supelec, Mines, Ponts, Télécom... 
Schlumberger | | : | 


T8, Boulend Hans 75009 Paris Pesonne Crédit du Nord 


ete PONT-AUDEMER 







Fr TES ï 
rormance 
ses es LES ù 
tt a 120378 + 2 





“UE IMPORTANT SOCITE INTERNATIONALE 
; 3 située dans la 







CRE : 
En NUE D 








| : MAÉ 
| _INFOCENTRE 


: | secteurs nenirl 
- Nous employons Pis de 2000 Personnes et avons plusieurs unités Wraités de pr mrodetions 
: Nôus recherchons ponx notre Département Orpanicntion et Informstique (5 personnes - IBM 3081- 3200 teminaux - PC.) 


paper pr le fonnatio et l'asistance des futliatou de Ponsawp es (ge er étain locaux) aux 


id me 
outils ispontion le site central us - SAS...) et sur les micros 
° spcpern émiement 4 a 1a recherche st an à de nouveaux outils utles à l'entreprise. 


ts recherchés sont de formation supérieure: ils ont de réelles aptitudes pédagogiques, confinmées par leur expérience, 








À qe da ri carie de mat 2 ne 
sn _réissie de recherche et développement dns ke mieu industrie - - 
pari pose ile cd rai à un che de parent. partépe 


"à"à définition des programmes de recherche de composites et coordonne les 
: Sn en 










contacts. 
QUE Mist er maurdé dune ua premier temps mas le connaiemnce du ou plus fogieos de 0e type 





DS 0 atout R:PPÉ / 
Maexcl d'adresser votre candidature (c.v…. Jertre maimserite, D photo et prétentions) à : : 

© <' Medame lens Montell. CIRA-GETOY. Département du Personnel, f. 
2er 4 ue Lionel Terar, BF 508. 00. 22508 BURIL MALMAION CEDEX. : ; 









etrir 











Srahairrhe: 





L'Equipement Autemobile | 
Partenaire reconou des Constructeurs Mondiaux 


recherche pour développer son potentiel humain 


Ingénieur Chef de Projets Informatiques de Gestion 
Diplômé Grande Ecole (Centrales, Supélec, Mines, EM...) 
Pour Valeo Direction Centrale Informatique (Paris — 17ème) 


Dans une informatique moderns, nous vous de prendre en charge les études informe 
tiques : de analyse des besoins à la mise en oeuvre des lerdifférentes fonctions de l'entreprire. 
Vous animerez une équipe d'analymes programmes dont Ia rsien d'atomataren del foomton et 
particulièrement . Vous êtes l'nterlocuteur des utilisateurs. Des en 
gestion sersiant a; 


A partir de ce poste, notre politique de gestion des Ingénieurs et Cadres ouvre de 
larges possibilités d'évolution de carrière dans le Groupe, abc 
que dans d'autres filières en fonction de vos aptitudes, résultats et motivations. 


Aire leire (H/F), CV, prétention 0 photographie en 


en indiquant le référence du poste 59770/M à : 
Recrutement I & C — AS tua Bayen — 75017 PARIS 


MARKETING IPEORMATIQUE: . 


Nos équipes marketing jouent on rôle fondomentol dons l'œrientation de nos 


Dans de ba pet de db le 
produits en collaboration avec les ingénieurs d'études, et d'établir les prévisions commer- 
ciales et fnoncières. Ce poste requiert d'excellentes facultés d'analyse et synthèse, un 

i de 


opportunités de carrière sont affertes au sein du groupe. 
Ecrivez-nous à Bull Périphériques 
- Patricia FABRYŸ - Servica Recrutement 
6, avenue des Usines 90001 BELFORT 


“L'AUTRE FAÇON D'ACHETER IBM” 


Notre structure française entre en action. | 
Pour renforcer notre Servive RECHERCHE et DEVELOPPEMENT, nous recherchons : 


DIRECTEUR TECHNIQUE 
Sa mission : assurer la qualité du service au dent. 
U suit l’évolution des matériels et apporte un support technique aux équipes d'installations. 
Il est l'interface entre les constructeurs, le marketing et la maintenance. 
INGENIEUR ou BTS Electronique, vous avez environ 35 ans, une solide expérience (5ou6 
ans) en tant que Technicien Matériel chez un constructeur ou un distributeur. Vous avez 
une bonne expérience des produits (logiciel et matériel). Vous avez déjà encadré une 


équipe. Réf. 201/M 
ANALYSTE PROGRAMMEUR 

Ilmet en œuvre les différents matériels de tests (ordinateurs 5/36, contrôleur 3274...)eten 
exploite les différents logiciels. 1! effectue les tests et transmet les résultats au Marketing. Il 
développe les connaissances s des produits au niveau logiciel et les fait diffuser dans le cadre 
de la formation inteme des équipes terrain. 

DUT ou MIAGE, vous avez 25-30 ansetune expérience d'au moins 2 ou 3 années de déve- 
loppement de logiciels chez des utilisateurs ou dans une SSi, et si possible une bonne 
connaissance des gros ""PECHNE 43XX, NICIEN Réf. 202/M 


DE DEVELOPPEMENT PRODUIT 


fdoitrésoud:e tous les problèmes d'installation de machines chez les clientsetlors des tests 
ou des évaluations. Il améliore les produits en répercutant les modifications matériel etlogi- 


- cel apportées par les constructeurs. 


BTS Electronique, 25-30 ans, vous avez 3 où 4 années d'expérience chez un constructeur 
ou un distributeur, et vous avez souvent procédé à des démontages de machines pour éta- 
blir des diagnostics mécaniques et électroniques. Vous avez une bonne connaissance des 
microprocesseurs et des programmateurs de FROM Vous connaissez les périphériques 
IBM ou autres. Réf. 203/M 


Lieu de travail : Paris - avec déplacements. 


Sices perspectives vous intéressent, transmettez votre dossier de candidature, en indiquant 
la référence, à notre conseil ACTIMAN. 





28000 personnes — C.A. 12 Milliards de Francs — 50% réalisés à l'étranger. 









Bosnsnesc ANNONLES 







. 


284 rue da Faubouez Sttioncnt- 750 Pas 






















TILL 
CECEELETE RE 









Le equestre 6 double 1 
cs 

Bull Transorc, Jecider européen, FrApÈSS dans Co HecIOUr {10s PONT 
Nous recherchons plusieurs 


Ingénieurs Logiciel Br 


Grande Ecole — Option Informatique 


Rd 2,9 RS 
























: AT ÉTÉ EI OT 
a 





ÿ Objectifs : Qualité et Croiisonce - 
.Le marché de Fifomaique ot d La Baroque Detibube ent en ii crane: 2. 
double tous les trois ans. 
Bull Transac “impose comme leuder'europien dés co sacteur trés porteur: 
PE Le RO RE RE RE SET Re 


| Chef de om. HP. 


‘Anglais. 


En votte dossier de canciéäature 
Adressez dès motintenant votre 
sous ré£. CP/B601, à Michèle Corbineau BuE Transac, 
7 rue Ampère, 91 1343 MASSY CEDEX. ‘ 





CHERE EECEREE EEE 
CÉCTTEEETELIECILELETELII LI 


BANQUE DE DONNEES 


EMI commercial ayant du coffre 


Télésystèmes Questel, leader européen des banques de données, 
rech un ingénieur 


























.-. 1 sera chargé de rechercher eù 
. amont de nouveaux produits ouservi- 
ces pour QUESTEL ENTREPRISES, 
‘. ensemble de bandues de données 
économiques et financières à l'usage . 
des chefs d'entreprises, et de déve- 
lopper une clientèle d'entreprises 
” moyennes 
De formation supérieure, possé- 


-dant 5/6 ans d'expérience, il sera 
directement rattaché au directeur 
: du département et pourra évoluer 
‘véis la création d’une agence. 
‘Une bonne connaissance des 
besoins d’information de lentre- 
. prise ést demandée. 
. Poste basé à Paris. 
: Rémunération motivante. 


‘ Aaressez fettra manuscrite et CV à: Téésystèes : Direction 
115, rue dis Bac 75007 PARIS, Tél. : AS SRE, usée BOL. 













Chef de flle du secteur BTP, avec plus de 20.000 persnnes dont 2000 
ROUX QUO ris Un CA C8 75 PROS QU en FE D 5 étang 
Nous recherchons des ‘ . : 


Ingénieurs débutants = 


Digéés Grande Es, à a hommes de | vers des responsabilités d'entre dre 
Le A des structures décentralisées et autonomes. 
pat sil Pays mousin, Merci d 
Sud-Ouest, APP ORNAEES Provence, . ladresser CV et lettre manuscrite, 


fn 
fe 
É ji x î 


Côte-d'Azur. .'ghoise, à la Direction du k 
Service du Recrutement, 
D] après une torrnegion p je (ravaux, com . New-York, 75116 Paris. 


mercial, gestion) ise les chandiers et en 
acquise sur 
bureaux d'études, 6 évoiuerant rophdement 
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fix: SECTEURS DE POINTE  £e onde 








‘MANNESMANN KIENZLE 
RS 





3 : | | 8 
(&) sigma conseil 
Nous sommes une société d'ingénieurs Conseils en Organisation et en traitement de l'information. 


Norre réussite prouve qu'une entreprise à taille humaine et novatrice est performante. 
Notre expansion nous amène à rechercher des 


INGÉNIEURS INFORMATICIENS 
DE HAUT NIVEAU 
(Ingénieurs Concepteurs et imgénieurs d’Applications) 


Diplômés de l'enseignement supérieur (Grandes Écoles ou Universitaires), vous possédez 
une première expérience en cabinet conseil au en grande entreprise (minimum souhaité 3 ans). 


Nous vous proposons de vous intégrer à notre équipe d'ingénieurs en organisation et 
d'ingénieurs informatique. Nous vous confierons des missions à hautes responsabilités dans 
de grandes entreprises. 





INGENIEURS CA TE 
(Grands Grou 


PARIS Réf. AG/2 
savez 50 

D ours à ons TRE œu “ro possible 

mant bancaires, représente un atout lemme nor ” 


| INGENIEURS D'AFFAIRES 


“Industrie/Commerce” 


PARIS - PROVINCE. Réf. JCL/4 
Votre expérience commerciale, votre punch, votre volonté à réussir 
des affaires seront, avec vote connaissance des secteurs transport, 
imprimerie, industrie et cégoce, vos meilleurs atouts. 

Vous serez épsulés par un support technique important sur 
l'ensemble du territoire. 











Vous possédez un niveau élevé de qualification, nous vous proposerons une rémunération 
_motivante. 





Nous vous apportons une formation et une rémunération de très 
bon niveau, 






Envoyez c.v., photo et prétentions à MANNESMANN KIENZLE 
Madame Chapuis - Postale 58 - 94001 Créteil Céder, 






* Notre Directeur Associé Monsieur BERTHELOT vous remercie de lui adresser votre candidature. 
‘ SIGMA CONSEIL, 12 rue Marbeuf, 75008 PARIS. 









D LEADER MONDIAL | 
DU SOUDAGE A L'ARC L'Equipement Automobile 
recherche : Partessire reconau des Constructeurs Mondiaux 

28000 personnes — C.A. 12 Milliards de Praucs — 50% réalisés à l'étranger. 


recherche pour développer son potentiel humain 


‘Ingénieur Chimiste Débutant Diplômé Grande Ecole 
(Chimie Paris, Chimie Centre. Æ.M, HEL, INSA,.. =D que CNRS eeDa nique) 


Valeo Matériaux de Friction (Condé sur Noireau — 14) 


Nous Te 63cm, de mispeins chimique den proactin de ns pie es 
2 épi d'en tué Poblles dique ous d fabrication. Une spécialité plastique et/ou 


| A partir de ce poste noté politique de gestion das Ingénieurs et Cadres ouvre de 
de carrière dans ls Groupe, 
ah indiquant la référence du poste 59777/M à : 





Groupe ne industriel 
goudron ÉCAÎR dus La Hriation 
pe à er et l'Arnmement 
















Ingénieur, 
fur Chef de Produits . 


Basé à OSNY (95) 













UN INGÉNIEUR D'ÉTUDES 
ET DE DÉVELOPPEMENT 


I assistera le responsable du Bureau d'Etudes et 


pera à l'accroissergent du potentiel d'innovation de 


technique, 

Ce la banlieue 

SE ne 

AÉRONAUTIQ de 
. Pymarigne, 1 sime le travail ca équipe. 

+ L'angiais courant est indispensable. 


ce mt og a préeons 
5, rue de Monttessuy, 


, 75007 PARIS. 


A. 










PHYSIQUE ET CHIMIE DES POLYMERES 


INGENIEUR R & D 


CHEF DE GROUPE APPLICATION 






THOMSON SINTRA 


premier rang de la compétition internationale, nous étudions et 
dcr de à des équipements rites de détection sous-marine. 


dus notre Département de. CAGNES-SURMER 

















50 Person piueire 


INGÉNIEURS D'ÉTUDES 


de forrnation Grande École (Si Éleé ENSTElécom, té) 'ayent au moins . 
‘ : 2 à 8 années dexpérience | 
* Ils doivent être motivés par des actiuités touchant les domaines süivanis : % 
- = Acoustique, se Dr 
= Traitement de signal .dntelligence artificielle : : 
. Ingénieurs In téressés püréciperont à Li conogplion ot à la hlision 
Le ensembles complexes faisant appel à 008 lechriques | 
Sa she cou équr de ue de 8 es us rat 


remercions dudresser vire candidature )MSON- 
SINTRAASM. chemin des Travalls, 06800 ) CAGNES SUR MER. 


+ AN THOMSON-CSF - 


recherchons électronique, spécia- 

br er sq 

bonnes notions de programmation. : devrez encadrer, aLtTES 

2 ans d'expérience dans actuité analogue. ! groupes de FRS apar es 
Angjais souhaité. 


de gé de 30 à 40 en 


manuscrite et prétentions à : 

JCW conseil 

41, boulevard da Valmy - 59650 Villeneuve d'Ascq | 
FACEN ELECTROHIQUE ES EEE PARIS LYON ES 


19, avenue Viadimir Homarov 
RSR ER ETC EEE 






| KAVASCONTACT - 









-_ REGION PARISIENNE 
* Encraprisn nn en ue expansion 


TECHNIQUES DOPRONIQUE 
‘ TRATEMENT D DE LIMAGE 


| Respowsasze | _ 
“DELEXPORT À | Ingénieur Électronicien 


Méthodes 


Au sein d'équipes pluridisolinaires, 1 participera à la conception de 


a nav ee Dre ah. 
L'EFRICACITÉ PASSE PAR. LNNOUTION 


l ‘Vous qu soute développer de pris avéc CONNAISSANCE 
du PRODUIT de AaZz- 














ez une PMI PMI DYNAMIQUE leader dans son domaine 
ten 1/3 du CA à l'exportation) qui recherche cens te cadre 


de PEXPANSION de son-SERVICE 


‘FORMATION TECHNIQUE DE HAUT NIVEAU PR Le . . 
k + INGÉNIEUR où UNIVERSITAIRE ci - : © erpérienc) SO DD 0 na prétirnce : mettra en œuvre de nouveaux moyens de production et l'outil informia: 
: ICEN EXPÉRIMENTÉ pour ÉTUDES ICIEL : KE que et l'Export tique thodes fonction d'industrialisal 
| Tone à MICrOprOCEESEUT. Re ÉNUDER LOGE gère pe ee réoares né ne oh report 
ù réel ‘ r. niveau ©! Aémunération particulièrement mien rience professionnelle de l'industrie (méthodes ou fabrication ou BE). 
A gs PAR pa dc à pose nee dE LE tas aaront Be à VON où à PAR. 





: ocäiseton duposte banlieue EST.” A Re du A 
: resser CV, os et prétentions aux: | 
‘Æ ar ER. nr LE. BP:25 
in : 
— Zac (à Jrentaine. 77500 CHELLES 


(OETOTITIREETITS 
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LITE TT 


Fonctions Nationales ‘et Internationales 












importante Société d'importation et de distribu- 
fon alimentaires en Afrique Francophone (300 salariés, 
400 mllions de F de CA plusieurs étoblissements) et nous connais 







= 
Ë 
ri 
PSS sons une ès forte croissance. Nous conirôlons Sgalernent 3 soclé- 
E = $ és de disibutlon et d'agro-industie. Nous recherchons nofre 
= =« 
=, 2e - 
MOLS nome Un es eee de TRcuane Ainnertee (Venpees PR PISS SAUPIQUET PASSEC RAIN) lue on w _ Directeur 
nos projets 651 la modernisabon Ge notre Uruté pers. nous allons rcaménager pour en f: 2 € : £ 
es Unes Is lus paromanies das 30n Gomane ” cs ==> Financier et Administratif 
Pour mener à bien ce projet. nous souhaitons mtegrer un Fesponsable d'Etabhssemen de 35 ans au mmmimum, de for- = 0 basé en Afrique Francophone 
mation Ingenieur (A M. INSA où equivalent) completee par une formalon supeneure à la gestion 4{AË } ot ayant we 
PH montae = La mission proposée : © diriger l'ensemble de nos services finan- 





clers, comptables et administratifs du Groupe (25 p) : contrôle de 
geston, trésorerie, comptablifé générale, service juridique, nfor- 
Matique (IBM 34 at PC), ® assurar f' de Finan- 


Fa 


UML MEMBRE DE LA CHAMBRE SYNDICAL 





PS 






L'équpe en place par son & 
sonnahté de Quañte pour qu le MANAGEMENT est mons une scence Qu'un savorr-larre el une volonté de reussir 9 
La connaissance de FANGLAIS est ndspensable Ê 





hodes et d'outils, conception 5 
© àägé de 30 ans environ, onnake de formation (Ecole de 
Commerces, CG. # esttituloire d'une bonne 

Contrôleur de Gestion, Audit Inteme ou R 

alimentaire, e possède une excellente culture informatique, @ est 
doté de grandes qualités humaines et morales ainsi que d'une forte 
copacilé de travail et du goût des Nous offrons : 


MerG d'adresser voire doser Sous ré 1476M ou transmeñez-le a CV PLUS en composant le 43 59 40 25 sur voire 
autel, 


Jean-Claude Maurice S.A. 


12, rue de Ponthieu - 75008 PARIS 





tion, lieu de travail dans une grande métropole en bord de 


Adressez votre dossier de candidature comprenant obligatoirement 

CV. lettre de motivation, rémunération actuelle et souhoïtée, 

récente (retournée), s/rél. CHA 234 ou CNPG Conseil, 105 Avenue 

M6 Victor Hugo, 75114 PARIS, qui l'examiners en toute confidenticté. 
c 


SECTEURS DE POINTE  ‘* 


Une importante Société industrielle française cherche pour 
l'une un Divisions un 7 








L 









































Ingénieur Technico-Commercial Tr 1 
b iolisari nos. « AR 
Pre re en RE nl Jeune Diplôme 
1 est Chef de Produit et, à ce titre, oriente le développement des : juer da en 
CL Pinfommatiaue, Logistique. gas psisene PLASTICS DANCE 
des relations avec les autres Divisions de la Société. e Niveau Bac + 4. R Ten 






e intéressé par problèmes logistiques. 
e Poste devant évoluer vers encadrement. 
e Formation complémentaire assurée au 









Le candidat, de formation, est Ggé d'environ 30 ans. 
A s'est familiarise avec les mmunications ou un domaine voisin. 
Il a une première expérience commerciale et parle Anglais. < 


Ingénieur des ventes 











Le poste est basé à PARIS. siège à Cergy-Pontoise (85). 
F Adresser C.V. détaillé à : 
Envoyer C.V., photo et rémunération actuelle sous réf. 58158 AMP de FRANCE A mors de 35 ans. avec une formation Boc+ 3 minimum, vous nous opportez- 
à PROJETS 12, rue des Pyramides 75001 PARIS Parc Industriel d'incarville eune expérience commerciole particulièrement réussie de quelques années 
qui transmettra en toute discrétion. TN 27100 VAL DE REUIL comme responsable de secteur dons un environnement de renom intemational 
sur des produits industriels élobonès, 





eun goût poussé pour ia négociation de produits techniques: 

eun tempérament fort, capable d'autonomie mois oussi Ge travail en équipe, ” 
un très bon standing personnel, du poids et de la défense. 

e une ouverture d'esprit intemarfionoie ei, bien sûr une bonne pratique de 


l'anglais. 
Leader dons le domaine des résines thermoplastiques techniques de houtes 


industriels, nous vous proposons de prendre lo responsabilité totale d'un 
de nos plus importanfs secteurs de vente en France. 

:. Bo à nore siège. en région parisenne, Ce poste irès en vue est susceptible 
5 de vous ouvrr dé belles opportunrés de Camière dons notre groupe qui vous 
Offre toute sa pussance technique, marketing et financière. 

Merci d'ocresser à ARCHE-CONSER, nos Consultants en Ressources Humaines, 
votre dossier complet. ou votre carte de visite profersonnele, sous référence 
355 M. Anne PHILIPPE vous assure de toute so decrétion et vous 
recevra st à Pons, soit à Lyon 











emplois internationaux emplois internationaux 


{et departements d Outre Mer) {et departements d'Outre Mer) 




























Economiste forestier 


- Afrique francophone 


. SEMA-METRA CONSEIL est une filiale du Groupe SEMA-METRA, l'un des tout premiers 

. groupes européens de Conseil, de Services en informatique. Management et Marketing 
(2.500 personnes). Regroupent les compétences d'une centaine de consultants, nous 

- développons de nombreuses activités de conseil de haut niveau dans les pays en dévelop- 
pement. Nous recherchons un conseiller technique en économie forestière. 
Détaché en mission de longue durée auprès d'un Ministère, dans un grande capitale afri- 

* caine, il sera chargé du plan de développement de l'économie forestière du pays. De forma- 
tion ingénieur, il à au moins Cing ans d'expérience, d'excellentes qualités relationnelles et 
une grande autonomue de travail. Expérience de l'Afrique souhaitée. È 
Merci de prendre contact avec M. LE GOFF en adressant une lettre manuscrite, C V. et 
prétentions, sous ref. L4/M. SEMAMETRA CONSEIL, 70, rue Cortambert 75016 Paris 





mècha-systern 










arche 
conseïll} 69006 Lyon. 











VOUS ETES 
HYPER COMPETENTS 
ET IMAGINATIFS... 


Veus avez donc le style des gesnonniares que ous recherchons ! fn traces, ra 
ronds de car mass à l'espnt combat et press à sie Pour élever de 
perpetuels defe Vour eres de Iosmanon 


ESC ou Maîtrise de gestion + DECS 


Nous vous mméresserons Nôtre Groupe gagne Dans le crereau AGRO-ALIMENTAIRE nou 
Sommes parmi les 1C0 prensers No, meirlodes des Projets am2iceux, Je goût Le l'acnon €: une 
grance ouveriure d'ésent 


Ë 









MISYISEMA-METRA CONSEI 


GROUPE MULTINATIONAL 
Amplanté dans de nombreux pays d'Afrique Noire 
recherche un jeune professionnel de haut mveau pour lu conher. après une 
formation, ka fonction de : 


























AMNESTY INTERNATIONAL 
recherche 
















ee SECRÉTAI ë et 
- a ns 2e audit consolidation 
CHEF DES VENTES || 0 email I | 3350 acomee ccm Ur center ne ce ce ce conan 
a Poids lourds - engins — contrôle de gestion 
dans l’une de ses sociétés d'Afrique Noire francophone. 4 276 d'experience en mieu mduanel Une parfare maitre des crmques budgerates et 
analyuques modernes et performantes, 






‘Notamment chargé d'assurer la promotion et les ventes fe candidat retenu 
devra : + 


© - posséder un dipläme d'ingénieur de typæ A at M ISA. ENI_ 
- faire preuve de réelles quahtés de vendeur et d'arumateur. Ô 
-i une première expérience prolessionnelle acquise de preférence : 
DA mois les candidatures de débutant seront examunées/. | 
- être capable de s'exprimer en Angles . ; 
1 bénificiere des nombreux avantages et d'une rémunération hés au statut 
d'expatrié. = 










vie au Ceur d'une régron aturarue, l'OUEST @ fémunéranon à la hauteur exe xr, 
Auers appelez “Conuar-telephone” au [1] 42 61 82 BI [En 30 à 18 h 30 cuirs er sean 
10 n 3 13h le samec} pour des srformanions complementaire ou acressez lettre rar CV.en 

Precisint le poste hors Sous reference 8916 à A 


(Crganisation et Pubiicité) 


2. rue Marengo - 75001 PARTS, qui transmetya 




























+ A remercions d'adresser voire centieiure sous référence 347 à 
CURRICULUM 4, rus Tronchet 76008 Pens. - 


emplois internationaux 








Nous prions instamment nos annon- 
ceurs d’avoir l’obligeance de répondre à 
toutes les lettres qu’ils reçoivent et de 


restituer aux intéressés les documents qui 
leur ont été confiés. 






Cetté classification permet aux, sociétés 
nationales .ou internationales de faire publier 
pour leur siège ou leurs établissements situës 
Yrs de France leurs appels d'affres d'emplois. . 
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INGENIEUR TECHNICO-COMMERCIAL 


Muni d'üne‘expérience d'au moins 5 ans dans La ve 

vente de roduits oléo-chimaf- 

PE Pr fe dore pou mr pen Le one 
e 

contexie de grande autonomie et de forte Concurrence. gas + 

























*- Aume formation scientifique (ENSCP- ENSIC - ENSCL.), ou commerciale (HEC - UNILEY Mer: daresses vor Goesee Outer 
loue does vs jouterez des té determination apte ou A FAENSION composant 18 3.58 40.25 sur vove ” PI 
insi qu'une excellente connaissance de l'an- INDUSTRIELLE - : 
ou nel te d'évolution s sont à l'échelle d'un grand groupe international. ë 
*_. Recrutement des Cadres - UNILEVER FRANCE SERVICES, 8, av. Delcassé 75384 HUMAINE 





Paris Cedex 08. Réf. 1/86 M 






12. rue de Pontiweu - 75008 PARIS 





emplois régionaux 





DIVISION D'INSTRUMENTS S.A. 
PREMIÈRE ENTREPRISE FRANÇAISE 
D'INSTRUMENTATION SGENTIMIQUES 
ISTE MONDIAL EN ÉQUIPEMEN 
DE CHE POUR LA MICROËL EC 
TRONIQUE Je LANADSE en très forte 
expansion sur le mari français et interna 
tions (JAPON, USA, URSS. EUROPE..; 


souhaite renforcer ses équipes de Scientifiques 
et Techniciens de haut niveau et recherche 


emplois régionaux emplois régionaux 

































ADJOINT | INGENIEUR 









Le ELECTROMECAN : ; 
Usine <'Allzay (Rouen) DIRECTEUR DE L'USINE TROMECANICIEN ingénieur 
Flo iençoie Gun puissent groupe chmique dont ce ue RUE un démmn canté re Gba Gras ns ne en ou éme san mecanique 


marchés, nous venons de doubler asc de nouvelles (Robes er à mRG Monnoree on géo ke 


DDASS à Coups Lee Leren AE EM onoper qu 
+ SU 2PRON one emonent à 1e pe 


pour son DÉPARTEMENT SEMI-CONDUC- 
TEURS ET MATÉRIAUX AVANCÉS ayant 

pour activité la définition, l'étude et la réalisa- 
tion de nouvelles machines de fabrication de 
Couches Semi-Conductrices, PR nent 
sous ultra-vide. 1l aura pour mission d'! por 
ter aux équipes de RECHERCHE ET DÊVE- 
LOPPEMENT et d'ÉTUDES ses compétences 
en mécanique de précision etautomatismes. 
Ce poste. impliquant créat ivité et sens de 
l'efficacité, s'adresse à un INGÉNIEUR en 
MIGROMÉGANIQUE, ayant participé pen- . 
dant quelques années à des projets mettant 
en œuvre des technologies de pointe. 

. Une connaissance des TECHNIQUES DU 
VIDE sert appréciée. : 


“8e BTe as rh MALMAISON 


























: Souhols ai le potentiel d'évolhion les plus élevés. 


remercions d'adresser lente, CV. pus et 
rémunération sous le référence choisie à Mme 
pennes, 80. EL Taitbout 75009 Pans, que us poires 























dames re 2 


L “vue des Sanaa 


… . . | | IN page : | EE 2 

| JEUNES INGÉNIEURS THERMICIENS cd 

”_….. Diplômés Grande École (ECL, IDN, ENSAM, IGC ou équivalent) 2 Domaique ssprénées. 
< Vous avez quoique années duxpérance ndutiae ef de bornes connaissances en otre de bis En. CV. dérané + rose à 
énergétiques, équipements de 


Fancsvanires || URG 
combusfon, problèmes de génie thermique. vers BR SET Rioux, CMPE. recrute des 
Vous sarez chargés de promouvoir les économies d'énergie dans la chontèle inuekièlle. 


Ta D'INFORMATION 
pour animer des 
centres d'information réglonaux 
Nous sonbaitons: 


Drm d'information locale (&us, 



















Lieu de travail: STRASBOURG ou LL, éventuellement MARSEILLE ou BOURGES avec nombreux 6 
£ 
$ 


déplacements. 
Évolution ullérieure de corrière ou soin des diverses acivités du Groupe. 
MSN Utiles ne ce nn 















ie a 2 : | D. 4 a 
a | ADIONTAUCHEF DE ERNKE = 
2 ADONTAUCHFDELGE can unconete de esion de production tr 
——— moteurs diesel—— 












Nous offrons : 


Un pessionsant en province, en relation 
"Rev ns ane ee 


CI mener 


du groupe. 
rémunération ttractive tenant dr 
e Un " 2 compte "expé- 
Ne 

, Ecrivez sous réf. : CIV/ 


Méssie-Josée BILLIAUD, LE 
#, AR Piles Che — 7001 PARIS. 



















matisée, à aura pour mission de 
“aider le responsable à le me en place et au 
‘développement de ce serviæ nouvellement 








La pour rt des : + .réé.. 
| en ar de la valeur.des 
ET charge probièmes ee participer à l'ensbse produits 


7 Sim re 2 responnabaé de a gne de - Une première expérience industrielle est souhait À 

























. Département, Ï aura pour missions 
‘= l'analyse « marketing » des divers pays vers 
nous souhaitons nous développer, 






1 CHEF DE VENTE 
RÉGIONAL 


















Paris + R.P. 
EN 2 £a | GROUPE en forte expan: s 
de Nationales et ! term + 
eu mm cn Énten cuemars semi en dos L ARTIGLES DE PAPETERIE : 
LÉ ‘at 1e À noue eur mothaion nous on paré: Rats, 
conperär Es Sa Nora roux Je cad ain 3 fgnes de produite, 





. Encadrement équipe de 6 V.R.P. $ 
: Gestion de Ja distribution, animation : des” 
accords commerciaux, participation à : 










Poste fre de suite. 

Ecrire sous réf. 3415 M à BLEU Publicité 
- 17. rue du Docteur Lobel 

94307 VINCENNES CEDEX - Q.T. 






DRESSÉ SDAÉDEÉE LD. 
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ENERTEC 


La Division ENERTEC INSTRUMENTS, 
leader dans le domaine de is Mesures électronique 
{instrumentation générale st Télécommunicsrions} 
recherche dans is cadre de son développement des : 


Ingénieurs 


technico-commerciaux 
Paris - Rennes - Toulouse 


* OFFRES D'EMPLOIS 


OFFRES D'EMPLOIS 


























Intégrer la DRH d’un grand groupe 
comme consultant en recrutement 


Votre formation Psycho + Economie par exemple, ainsi que votre 1" expérience de 2 ans environ dans le recrute- 
ment, soit dans un Cabinet soit au sein d'une entreprise, nous intéressent. 

Intégré(e) à une équipe très soudée, vous serez plus particutièrement chargé(e) d'intervenir pourune des sociétés très 
commerçantes de notre groupe, comme Conseil sur des postes techniques (financiers. informatique.) et sur l'ensem- 

ble des postes commerciaux. 

Votre évolution future : celle d'une équipe travaillant sur plusieurs aspects de la gestion des Ressources Humaines 
dans un groupe très ouvert et donnant la priorité absolue à la promoton interne. 

Pour réussir à nos côtés, vous devrez nous démontrer votre aisance dans les contacts, vos capacités d'analyse et 
d'écoute, et un potentiel équivalent à celui des candidats que vous aurez à recruter. 

Pour un 1® contact, merci d'adresser lettre, CV, photo et prétentions sous réf, 176 à Michèle Chiron, 

Compagnie Bancaire - Service oriantation-recrutement 

5 avenue Kléber - 75116 Paris... 










Spécialistes an électronique, ces ingénieurs débutants ou bénéficient d'une x 
première expérience rejoindront une équipe de ventes pour gérer et 
développer un chifire d'affaires réslisé sur un secteur géographique. . À 
La moîtrise de l'anglais at la mobilité seront des atouts complémentaires Ÿ| 
pour les opportunités d'évolution qui vous seront proposées au sain du + 
Groupe Mesure et Régulation Schlumberger. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature 4 C. RIOS, 

Service du Personnel, 5 rue Deguerra - - 42030 SAINT ETIENNE cédex 2. 







SOURCES 














BP groupe de la compagnie bancaire 






ENERTEC 


Apparianat au Groupe Systèmes assistés par ordinateurs 66 SCHLUMBERGER Schlumberger 


SENTRY est le leader mondial dans le domaine du 


TEST DE CIRCUITS INTEGRES 


SENTRY EUROPE regroupe un Centre d'Etudes et Production à Saint-Etienne et un réseau de vente en Europe. 
Pour son agence commerciale française SENTRY recherche un 







VOTRE CARRIERE ET 
LA BANQUE CREDIT DU NORD 









7 = = e s = , s 
Ingénieur technico-commebrcial Re ee 
de Haut Niveau 
Diplômé d'une grande école d'ingénieur, bilingue anglais, cet k Une prammge erperencs.l2 8 5 ans) dans verte de Diens 
Php ce Ci il once ne fui D pemetre, de FOI rapidement dans cæ un jeune 
S DUvrr des és au sein 
Le dns e cLa ns den une SALUMBENOEN enr ou orge contrôleur de gestion HE 
niques, de l'informatique, de la télécommunication, de l'élec- Ce poste est à pourvoir en région parisienne, à Montigny-le- 
tronique de pointe. Bretonneux. 
MISSION : PROFIL : 


Merci d'envoyer votre C.V, à ENERTÉC SYSTÈMES DE TESTS - Service du Personnel - 
34. rue Necker. Z.L de Montreynaud, 42028 Saint-Etienne cedex. 





I aura pour fonction au Diplémé de l'enseignement supé- 

sein deeette Direction: rieur (Fooles Supérieure de Com- 

— d'assurer le suivietle Ce fatur colisboratear devra dis- 

Le. contrôle budgétaire des poser : 

activités internationales de la Ban-  _ J‘une expérience similaire de 2 

Lu SAR Dome: 2 prod 

— de participer à l'élaboration d’un  — d'une 

nouveau système d'informations financiers et de trésorerie 

de gestion. — d'une pratique courante des ou- 
tils micro-informatiques. 









SENTRY 
Schlumberger 


Les lettres de candidature seront accompagnées d'un curriculum 

soi complet, dune, photo, de es souhaite, et 
adressées sous érence Direction_du 

CRÉDIT DU NORD - 6/8, Boulevard Haussmann 75009 PARIS. 


Crédit du Nord 


premier ordre dans le domaine des techniques de Les l'espace et nous 
haïtons in! au sein de notre Direction des Relations Extérieures un LE TECHNIQUE 
DE TION. Placs(e) sous l'outorité du Directaur des Relations extérieu- Fe 
res, vous devrez : 


e apporter le soutien téchnique nécessaire aux autres services de la Direction, ainsi qu'à la direction £ one . S 






















commerciale dans les disciplines suivantes : 















& pro et édition : cn avec les protestonnels, con R dossiers, cartes... À 

. et cinéma : en relation avec les cinéostes et ctagrophes, . 

É . vidéotransmission : : relation avec les sociétés de production et del transmission télévisée, en France #* RENE BANQUE : 
; et à l'étranger, k 
- ra RS réalisotion de diaporamas, vugrophes, présentations de la Société. RENE POPULAIRE “ 

Vous êtes de pes scaique peines et vous pouvez justifier d'une expérience R FEDÉRALE DE ï 

ee For Ep e e c MMM DEVELOPPEMENT : 
F Votre disponibilité est à la hauteur de votre goût pour les déplacements fréquents et à votre sens du HXBPFD : 











concret, Enfin, curiosñé d'esprit, foculté d'adaptation et travail d'équipe, sont parmi vos quolités 
ce 

nvoyer votre dossier de candidature {C.V., lettre manuscrite, photo et prét.j s/référence 1507 à Fe 
CONTESSE PUBLIQITÉ, 20, avenue de l'Opéra, 75040 ro cedex O1, ei tronsmettra. DS 









recherche pour PARIS 


REDACTEURS 
ETUDES DE CREDIT 


Nous sommes un établissement spécialisé du groupe des BANQUES 
POPULAIRES duns les domaines de l'affacwrage er du financement des 
investissements. 


Vous serez churgés, dans le cadre de notre activüé CREDIT d'étudier 
des demandes de financement d'équipement d'erureprises de sous secteurs 
et d'établir les contrats concernant les dossiers acceptés, 


Diplômés de l'enseignement supérieur en gestion (maitrise ou école de 
conunerol, vois êtes déburants où avez une première expérience dans 
ane Bartque cac cor Gcablissement fiuncier. 


Envoyer lettre manuserue, C.V., photo et prétentions sous réf. 622 à 
BPFD - Service du Personnel 
#1, qu de Grenelle - 75738 PARIS Cedex 15. 
















INGENIEUR 
RESPONSABLE DE FABRICATION 











Pierre Lichau SA. 





Agé denaron 20 an dmé dur grande D 
une prennére ExDÉNENCE rÉLSE Le Tee mcrionmes. 
CLS STE 









éd a syste 





ee ce perneeer n Momsan Cuvre, THOMSON-CUIVRE 


eur D 2 A IGN ES AE EN Are A EU CRU GNT ee 





Chargé d'Affires Immobilières 


Pa ia pre 





ANALYSE - CONCEPTION 


Soir, Roven, Liplonie, - 





ANALYSTE DE GESTION 


Sous l'autorité du Responsable are en 
Jaire du poste est de l'analyse ae ds Dao re nformatques de ln sictè . 


ns avec l'ensemble des secieurs 
nue d une! anne réaliser analysc choctionnclecturgant- 


Len ls établis et former les ne 
qui ns pon d eo an Get e formation suputicure lévule dirai 
au S'MIAGE mu. possédant une reclle eapénence du COBOL ct du pa 3 
Le Soibilités d d'évolution sont à l'échelle dus grand groupe tateraaluul. 


Delanse 
Recrutement des Cndres - UNILEVER FRANCE SERVICES = 8, aunuc 
PSE PARIS Cedex GK. Réfurenee HL36 M. 





Curnoufan 





FORMATION 






jeu ion supérieure type (Sciences Fo, HEC 
Se ESC ou équivalent ec doté d'un incomparable tempérament com 
merci 


Une première expénence professionelle d'au moins 3 ans lui aura donné 
une bonne vision des problèmes économiques et commerciaux - voire 
fhQux - de l'entreprise ec l'aura préparé aux négociations à faut niveau, 
Ce poste basé à Paris implique des déplacements en province. 


Nous remercions les candidats d'adresser CV, photo et niveau de rémunération 
souhaicée à IMMOBAIL BTP. Serge DELETRE, 118 rue La Boëtie, 7S00B Paris. 








DESSEIN 


NILE 
se ME NSIUN 
No LSTRIELLE 


À L'ÉCHELLE 
HUMAINE w 
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SA. ‘de PRESTATIONS de SERVICES 
Collaborant avec la main d'œuvre one 
banlieue Nord-Ouest recherche 50 


Chef du personnel « 


"Environ 40 
des Fr go ans, formation supérieure, activité pragmatique, apt 


- 2 Expérience et pratique ds relations sociales iales 
- € Suivi et concrétisation des re 
 Parfaite connaissar ce des lois Aro 


° sion administrative informatisée et gestion des postes de la 
SO De , 
Connaissance pratique dés conditions de travail de diverses ethnies. 


Q 


- Poste à pourvoir rapidement, rémunération de 260.000 F. . 
A An 
f sous réf, 0055 à notre Conseil 
PARIS 








































ders communcoton 
Oins Qu'un « dynornisme créofif » Lu pement cn. 
jumer à a Kas un espnt maeling Bt Une Comborund 
commerce . 






MERÏBRE DE LA CHAMBRE BYDICALE | — 
DES CHSENS EN RECRUTEMENT, 


-Adresser lettre manuscrite, CV 
IPAGE - 51 rrue Vivienne 75002 












Time manager international 


Jeader mondial dans la formation à la gestion du temps 
È et au développement personnel, 


présent dans 25 pays 


recrute un 


ANIMATEUR DE FORMATION 





Homme de terrain, vous aurez trés étroitement 
associé à toutes les actions commerciales. 







idutiol fronçais cherche Ce sù Groupe dynamique : 
un pére T cape Ge Rem ao on ve ë A ___— études supérieures et animatear d'expérience confirmée, s'intégrera À 
Agé 'niron 30 ana. mgénieur de formation pourrez évoluer. .. Er pire pay ah pr gimp ui) 
féussie dans los rave SR PUBS re La connoissance des applications informatiques 
a serait un atout supplémentaire. = Dr Pont da roue rm TIME MANAGER, promotion commerce, à 


‘ “Doduits et intégrerez Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V.. photo 
r rouen (exo) et prétentions ous. 3058/LM. négociation et le suivi de ses contrats. 
re comeercil d'études Ang. Communiqué 
5e chiffres, vous analyserez les merchès \ = D. Bd des rokens. 76002 PARS | 
LL Qui tranemettre. 


11 devra faire prenve de flexibilité, d' ouverture, d'imagination ct de capacités de gestion, U bonne” 
comaissance des A ec uiies Wemlorahs SEM Crime lanes prutinees Le Tania vont elles ttes 


Son revenu annuel se situerait entre 300 000 et 400 000 F. 










et mesurerez leur adéquation avec AE non produts 


Envoyer cv. à Catherine Schon, TIME MANAGER INTERNATIONAL SARL 





Pour renforoer an équipé | 68, rue du Fasbourg-Saint-Honoré, 75008 PARIS, TEL : 42-66-61-72. 





| Organieme Professionnél Sos Assurances PARIS se 
Ë fechercne 5 







Responsable Marketing 














. our la ‘gestion de ses immeubles _ 
La fonction inluerÿ notamment : 3 Sa bonne en. rs pi dæ |. 
-.la maintenance des installations connssenos Wakement de | Un Poste Tremplin, à créer 

"les travaux neufs et d'en . :,oeppprédée : 
“ie a ce _s cn FEDF. GDF, PTT. EAU... etle sui ses coûts, ï | | Le La Desciar Gérdra Général gun Etablissement Fin France. | connaissant depuis phsieurs mes ns bons 
Les candidats devront avoir une expérience de la fonction reposant: sur: ee de ja pracie TS de l'Entreprise. 
-“’une"formation d'ingénieur ou un BTS. ee on es STENO-DACTYLO Go a ï je oies tant a l'exténeur 
L | Envoyer C.V.. photo, lettre manuscrite et | : ss di réseau commercial de l'entreprise, ra de la concurrence, permettant 
_préfentièns de salaire annuel à M. D'DERYNCK * ce Fe mines ne urande Fées les Hécsiuns de D Direction Generale sur es is onto à réahser et, plus generalement, 

sin AGSAA E Cr sur la politique de production et de commerciahsation de là société. 
26. Bd Haussmann - 76311 PARIS CEDEX 09 Ade EV-ep a. . 11 suivra la mise en œuvre des orientations ainsi définies, 







0 #. Spontiol Dor18 F Pare. 


ou d'ingénieur, des connaissances des techniques 
pare une expérience réussie de Gérant coma, de pes rs à amob 
immobil phrase garant hop mrsmnenos 
















be” ru Mrs # " a me 
ÉTABLISSEMENT FINANCIER | et d'industrie de Paris | Pour FOX de or de ner ms Faurci re VrS oser de CN ture SOUS 
INTERNATIONAL ‘. . FE Se ce, rançols garanti 
-recherobe pour participer à l'éaboration EQUIPES ET ENTREPRISES -: 





11 bis rue Portalis 75008 PARIS 





. DANS LE CADRE DE SON DÉVELOPPEMENT d'une banque de données. 


| FINANCE MANAGER 





DEUX JURISTES 









-_Rarscté Aro lt, 1e monde a mé de tt ;  Diiaée du 3ème cycle de 'enoeignement. PE restre r E € à Lu 
Fm : die teens apousbe ar û ; -MAQUETTISTE. — — Consultant 
are «SpécialséaenDrotces fier at/ouscaté. EXÉCUTANT H/F ? Responsable Commercial  reu rioue 
ee Te pm ro gt mm RSA, photo 6 De renone À OU | Se ere dE = j © Cons en n 006 .h OU grpote nos 
— des approbations de ent Direction du des Relations Sociales s/rét. 4786 à P. LICHAU SA —  —— = gemeni oi de FOulplacement. 
em à. r0 Chatseubriand 76006 FANS. Ë Noos me pe noi à sue 
F ee : = ÿ Pat AO Go Eon con Dar une Er SR Ferre gere > 
$ : è ne =" =: For 10 Gén de lo Pole 01 de lu strtèpie commerce e ses à 
mevelA les conesee pounnéconeameenne | € “ETDE TRANSPORTS + “FE È 2h propoaliors d'ervenson de cons fa gcENoN de conti de Ou {à 
ox “ÈÈNE E GUMATQUE == ë Le candidot recheschf : © 30 ons min. de supérieur 
1 INGÉNIEUR = ! ÉÉSRSSSESEEne 
re DER mme 
see D à RÉDACTEURS] Re D mens 
Adresse lettre maeserite, CV, pbote, prétastions à F. Schwartz : INGÉNIEURS FORMATION SGEN ob 





LARK CREDIT CE 
{24 RP PO PARIS CRE 14). 






PE nr Rrn GeR Re que a EN Mens me 


; *: “30ens meme, %=° $ BASE 2 Darrain À DURAND) S CO Conaels 15 A 
masser) CONFIRMÉS | -2ERRS- 58 










— Conception du dévatoppement domaine. V 
SEM des soauetcons des ets dérainé et Prit, «5 
La « 
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- BTS sténo-dactyclo, 4 ans d'expérience minimum, vous êtes 
la secrétaire personnelle du PDG. Vous êtes également res- 
ponsoble de la = logistique » et devez assurer une organlsa- 
tion administrative optimum : éfablissement et suivi des pro- 
cédures, coordination des dossiers de recherche, 


déjà un ordinateur de bureau (BM PC AN). 
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Chaque ASE IP « Emplois Cadres » ENETIES 
publie une sélection des offres d'emplois 
destinées aux cadres, parues la semaine 
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SALLES DE RÉUNIONS | 5: rue de Monriseeuy, Parie-7". 
po ttiinenes Lien 

sÉRÉTAMAT TELE Hôtel restaurant : 15 chbres, 
11047271660. | 2,5, 0ans pers 1 ha et cité mé 


ÉTOILE - GEORGE | Étapes: ai 
dense mm. stand. 45031727. 


Un document de synthèse indispensable 
aux cadres qui voyagent et aux entreprises 
nationales ou internationales qui les 
recrutent. 


En vente chez les marchands de AE :10F 
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les annonces classées 


BON DE COMMANDE « Emplois Cadres » numéro : 








Nom Prénom 









Adresse ‘sont reçues par téléphone 





du lundi au vendredi 
de 9 heures à 18 heures 


au 45-55-91-82 





Code postal …… Ville 
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Commande à faire parvenir avec votre règlement au Monde, Service de la vente au numéro 
| 5, rue des Italiens 75427 PARIS CEDEX 09 à 


Votre commande vous parviendra dans les plus brefs délais 
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Jean-Phitippe BOIS, : (banquet, suivi de bal}. $. portes) 
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ont le grande tristesse d'annoncer ja de tous droits de succession. Pour rextsei- chevaux. Pour les portefeuilles, caisse, s’ils limitent les mouvements 
mort de ; fnements, s'adresser à l'Association Or 1200 francs de sur k prix de de Ia carrosserie, n'évitent pes one 
. - 'Hsytm, 3, rue Richer, à Paris®. | base. A ce ne ut pas modification du comportement roù- 
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leur très regretté © | | Ge ANTON SD 





 Epinette «HUBERT DEDARDe 




















un. survenn à Mosaco, Le 24 janvier 1986, à a Se à Titere se A 
n à ; Se ie is AE TT PS recsrofr le cursiogs déni ” 
MC RL (EC RTS ECE TT demandez a documentation 240: EM eu 
M i1i1t 100 LES RTS INSTRUMENTS HEUGEL __. partit 
-elé EDITIONS A. LEDUC 














ë ‘418 re SaintHonoré - 75040 PARIS CEDEX 81 
ere Mas Dimos; ‘: 

: M. Arcodine . Guelkees et M % 

M ct Me He 

nel 






























Fuite de oaion Ni, 

ie jeudi 6 Fever 1986 2 14 houses 
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2) 3,me e Jean Mouïn - ANTONY 
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cat la dénlen de ire part du décès de 
uen R 


ES 


an Doté Laiamal (ctaus), 
survenu le 27 janvier 1986, & Paris. 


L'inhumaños aura lion le mercredi 
EE me Le 
: Saint-Jacques, à Perpignan. : 
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DENNERY-HALPHEN, avocat à BOULOGNE (92), 12, rue de Paris 
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UN APPARTEMENT: 3h Pr Gaia 
M. à P. 200 000 F - S’aër. Mer BOUDRION 


svocut À PARIS ,.55, bd, Malesherbes - T6L 
4 le 10 FEVRIER 1986, de 11 à 12 beurre, 
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grande instance Se VERSAILLES, Palais de Justice, 
Je merereël 5 février 1986, à 9 à 39 


COUPE DE PARTS SOCIALES 
 dnséit vwoeuice mn coin does 990 Tone 
MARLY-LE-ROI (Xr yvelines) : 


APPARTEMENT DE PIÈCES FPALES 
7 GARAGE, UN 





[Vane:sur Bcitstion au Tribunal de’ 










Los steèquesatront Bou le mercredi” 
D ONE TRS AIS leurs en ee 
Gère de Bagneux. : 









Le Sénat etle projet dei 
sur l'aménagement du temps de traval 


Quinze jours à trois semaines de débat 


Pour les communistes, le gou- 
vernement a d'ores et déjà essuyé 
un «échec», mais ils estiment 
que le + danger » constitué par ce 


‘ texte « rHOnStrHeUX » ne STA pas 
- écarté, même s'ils parviennent à 
” enrayer le procédure parlemen- 


taire jusqu’au renouvellement de 


: FAssemblée nationale. La pro- 


chaine législature pourrait, 


: observent-ils, de nouveau traiter 


socialistes, 
. bles» dans la mesure où le projet 


| gences patrons 


s'inscrit nn ee 
Es », 
Un accord entre opposition et 


: gouvernement est-il possible ? 


Pour le président de la commis- 
sion sénatoriale des affaires 
sociales, un tel accord sera impos- 


* sible si l'objectif du gouverne- 


ment est de ir à une nou- 


° velle réduction du temps de 


travail. A l'inverse, il.sera possible 
si le but est de « favoriser la négo- 


’ ciation et de revenir à la loï 


” Auroux ». D'une part, juge 


* M. Louis Boyer (RI) 


rapporteur, 


: il s'agit de favoriser « le dialogue 


social », de l’autre, assure 


M. Fourcade, il ne faut pas 
« sacrifier au mythe social- 
démocrate du partage du tra- 


















pou 10 CV éblès (c'est fou. 
11 bis, rue Ste Anne, 45000 ORLEANS 
Pour en savoir Plus æ 38 53 66 66 









périote de Sans ap SE 
- sur une période de 10ans (depuis le 31 12: 


rédigée à l'occasion du débat sur 
l'aménagement du temps de tra- 
vailLe bilan social de la légista- 
ture conduit, écrit-il « à s'inrerro- 
ger sur la possibilité de maimenir 
les acquis sociaux », en matière 
de pouvoir d'achat, de durée du 


travail, du niveau des retraites ou . 


internationale par une législation 
du travail contraignante et 
archaïque ». Autrement dit, pour 
lui, Je texte est « 4rop 
rigide et trop complexe ». À faut 
donc la transformer en « texte- 


chusien» de la politique de 
Temploi responsable de La perte 
de six cent mille emplois produc- 
tifs en quatre ans ; Le poids de ces 
pertes d'emplois sur le budget de 
l'Etat mais aussi sur les comptes 
sociaux augmentant par là les 
charges des entreprises : la dégra- 
dation de La compétitivité des 
entreprises f — même si 
elle s'améliore, a- 
t-il reconnu — la « régression 
marquée » du ir d'achat qui 
avait, dit-il, « progressé de 
manière excessive en 1981 et 





Les amendements ‘ 
provoquent de vives réactions 


M. ep mi a vive- 
ment réagi i aux propos tenus 
par M. Jean-Pierre Fourcade, lors 
d'une conférence de 


« reprendre les thèses les plus ca- 
ricaturales et rétrogrades du 


.CNPF ». « M. Fourcade en 
dait 


ivi le ministre ; &/ 


SIN 


projet. À In première question portant = 
Fourende (RD, Elliot @ M-esmmialen de 7 


M. Jean-Pierre 





L'opposition tient à la possibilité d'accoids entreprise par entreprise 


La polémique émique entretenue par 
r'oppodion réolue de le COT ex 
du PCF et, dans nne moindre 
mesure, par ke refus de Force 
ouvrière, auteur du projet de lai 
gouvernemental sur l'aménage- 
ment du temps de travail, à teu- 


tion dans telle entroprise de règles 
échappant au droit commun. 
Sous réserve de pouvoir justi- 
fièt de + données économiques et 
sociales » Hip nécessaire 





la BANQUE ns 
45 Boukévard Haussmann 75009 PARIS (Tél. 42.66.90.10) et dans ses diverses agences. 


CZIIIIINNUNXIQQ 


dance à faire oublier le texte lui- 
même. Comme si les arguments Vérifier 
échangés n'avaient plus besoin de 
se référer aux quatre articles du 
projet du ministre du travail, 
M. Michel Delcbarre. 


horaires (…) aux varialons 
Or, que propose ce texte? Il 
tend à réunir les conditions d'un Wsé des exreprises» On 
du temps de travail 
qui puk être négociées par les 


salariés et organisations 
d'em dans les branches 


professionnelles. 
la loi définirait le cadre dans 
pourrait 


lequel un accord être 
signé entre des à com- 
pétents et mandntés. En l'absence 
d'accord de branche, les disposi- 
gralement applicables. 
Cette première garantie, clé de 
voûte du texte, correspond à une 
série de précautions voulues par le 
législateur. Si les accords déroga- : - 
toires sont d'ores et déjà possibles 
en matière d'aménagement du 
temps de travail et le demeure- 
PRE 5 
accords illé- à 
pus dans les entreprises encore il autorise le changement 
pos des ci . M ae 
ou même en raison de situations de façon à ce que les moments de 
colncident avec les 
permet de commercialisation. 
pourræ travailler plus à cer- 
taines nn et moins à 


ns 
moyenne annuelle fr mme 
trouve avantage. |” 


dre - impossible tout compromis 
à la sonne cs oh 
taire », estime est | PRE 
comme si la plume de la majorité | ‘LA souplesse  tyhrf Ceres 
sénatoriale avait êté tenue par le 
CNPF » a déclaré M. Jean Kas- 
per, secrétaire national de la 
CFDT, qui a reproché aux séna- 
teurs d’avoir cédé à une tentation 

« électoraliste et politicienne ». 
Interrogé sur le sujet à Focca- 
Sion du colloque organisé par 
Liaïsons sociales, M. Alain 
Juppé, délégué national du RPR, 
distances 


amendements É 

don de ia référeuce à l'annualisa- 
tion du temps de travail et La pré- 
férence affichée pour les accords 
d'entreprise. « < Je ne suis pas sûr branches 
que cela soit raisonnable : jé | hebdomadaire 
pense même que c'est une er- 
reur », a dit M. Alain Juppé. 
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compemssienr de 125 & Les 
beures et 42 150 % 


pour Les bezres sefvuntcs. 


le texte impose de réduire de 
130 heures à 80 beures par au, le 


ten “: à Afin que les revenus ordinaires 

des salariés ne soient pas SOUMIS aux 
variations de leur temps de travail 
effectif, il est en outre fait référence 
& ans rémunération mensuelle calcu- 
lée Sur La base de 12 durée annuelle. 
ln er ee 02e 


des dispositions particulières 
Dour Le salariés « dont Je tondraï a 
été rompu au cours de cetie période 
annuelle et de ce qui n'ons pas 
travaillé 


de tels accords aux salariés 
employés avec un cootrat de travail 
à durée déterminée où pour une miis- 
sion d'intérinn 


ju 


réintègre la possibilité d'accord 
d'entreprises si, « dans un délai d'ur 
an», ua accord de branche n'a pu 


contrepartie 

don de tes de Dual e compen 
sation pouvant être obtenue par 
«toute autre modalité laissée à 
l'appréciation ». des partenaires 
"sociaux. En conséquence. la 


#4 pr semaine » Où « dans 


PE 
beures supplémentaires, au-delà 

de compet somme, ne Lai Fobiet 
particulière, 


tions SR Te à restreindre 
: l'usage fait jurisprudence de 
. Les Re PR UE 
accord signé aux fromageries Bel. 
Selon ce jugement, en effet, seront 


47 beures à l'initiative du chef 
d'entreprise sans repos compensa- 
teur ni beure supplémentaire. 


ALAIN LEBAUBE. 












Dollar : toujours la baisse à 7,3450 F 


Sur des marchés des changes assez actifs, le doliar a poursuivi sa 
baïsse mardi 28 janvier, aussi bien à Tokyo, où il a glissé de 
150-80 yone à VE. 10 vers qua Francfort, où il est tombé en 
dessous des 2,40 DM (2,3890 DM, contre 2.4025 DM pose BB 
- première fois depuis mars 1983, et à Paris, où il a coté 7,3450 F, 
contre 7,3695 F, La livre est. repassée au-dessus de 1,40 dollar 

{11,4120 dollar, contre 1,3930 dollar}, en isison avec la prestation 
Mme SN Re le 
ARS Sn nn er % à 


Commerce interallemand: j|a 


RFA redevient excédentaire 


Après avôir enregistré un déficit record de 1,5 milliard de 
!deutschemarks en 1984, la RFA est redevenue excédentaire dans 

























poussée de 23,3 % à 7,9 milliards des exportations de l'Allemagne 
de l'Ouest et une baisse de 1,4% à 7,62 milisnés de ses 
importations de produits est-allemands, Des résultats qui semblent 
confirmer un ratour à la normale du commerce mteralemand après 
une période de stagnation qui avait permis à ja RDA, en 1968, 
d'enregistrer un très inhabituel excéciont. 


Irrégularité : amende de 2 milliards 


de dollars pour Exxon 


La Cour suprôme des Etats-Unis 3 confirmé le t 
condamnant le premier pere 





prix trop élevés pour 
pétrole extrait du champs de Hawkins. au Texas, da 1975 à 1980 
réelisant ainsi des bénéfices indus de 895,5 millions de dollars. La 
total des sommes dues per le groupe, soit environ 2 milisrds de 
dollars, y compris les intérêts, est à comparer à son bénéfice net : 
5,5 mülierds de dollars en 1984 et 3 milliards au cours des neuf 
premiers mois de 1988. La direction du groupe 8, toutefois, précisé 
que ce jugement n'a lecterait pas ses résultats, les sommes 
étant déjà provisionnées. Fe 
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% 27 janvier, poux mme opération beaucoup 
D en on np Bale rom plus ambitieuse des pays tudcités. À Bruxelles, le 
Fesoer à la ra une x commissaire européen chargé des relations 

: majorité & in, À Nord-Sud, M. Claude Cheysson, reprochait an rome 





Lénêres. — Les nombreux 

: participants, surtout des banquiers, 

Symposinm . errae 

: nrernarional 

j Beni Tiene sur je thème 

«L'Amérique latine au-delà de la 

. crise de l'endettement: les dix 

“ », attendaient 

* particulièrement l'exposé du 
ministre 


appuyé par nn dispositif propre à 
# aBéger La charge d'intérêts des pays 


"Le plat Baker, a rappelé le 
5! ministre mexicain, consiste à 


ainsi que les institutions spécialisées 
. * dans l'aide aù Séveloppement 
° mondiale, etc.) À prêter 


40 mil nets, 8u Cours 

de la période de trois ans 
* commençant cette année, aux 
$ que pays les plus endettés (dont 
Ç sont des pays latino-américains) . 
* Or, selon M. Herzog, ces quinze 
. pays doivent déj, année, 
- verser à l'étranger presque 
: «40 milliards de dollars sous forme 


à ‘M. Süva Herzog, le plan Baker, s' 
était appliqué, ne fournirait d'argent 
frais qu'à concurrence du tiers des 
- versements d'intérêts effectués par 
les pays bénéficiaires. . 

Pour les deux tiers restants, 


. il faudrait donc que-ces pays 


-" continuent à dégager de très. 












4 , Ui-aBatisement. de. 
* récisé, se. traduirait 
se de nd 









leur propre crofssance. Mais à 


demandé que le Baker soit, en 
quelque rte, ublé, mais son 
propos conduisait resque 
inévitablement à cette lusion. 
. Pour iflustrer la situation propre 
aux pays de l'Amérique latine, le 
ministre mexicain a encore cité 
quelques chiffres siguificatifs, en 
parténhor les suvants : au cours de 
riode triennale 1983-1985, 


efflux net de capitaux en. 
les 


UE de l'extériour vers 
pays de J'Amérique latine aura été 
seulement de 18 milliards de dollars, 
soit la moitié de ce que recevaient en 
une seule année ces pays an début 
de cette décennie. 

Pendant la même période, les 
versements d'intérêts et do 
dividendes à l'extérieur auront été 


de 105 milliards de dollars, soit un ‘ 
transfert AE ressources de 


ue- 


Amériq créanciers 
de l'ordre de 87 milliards de dolisars. : 


La fuite des capitaux 


Un sujet particulièrement 
apiaux bons d'Amérique laine 
capitaux F ue 
Faute d'informations de la part des 
bommes politiques et hauts 
fonctionnaires sud-amériçains, c'est 
le gouverneur de 1a Banque 


d’Angleterre, M. Robin | 
Leigb-Pemi 


recherche d'une solution au problème de Ja dette. 


at-il ajouté, que celle-ci 
ag soit pas icielicment stimul£e, 
Avant que n’éclate In crise de 


l'endettement, Re latine 
avait conne, pendant ms 


prenom, HE ne 
développement, 


ML Ans Oxtie Mens os cs 

des deux dernières décenmies, le 

produit national brut do la zone a 
triplé et le revenu par habitant 

Cane Ce pu Eh 
it n'est pas suffisant pour fai 

j industriels les 


oublier à 
énormes difficultés 
ce continent. C'est ainsi | 
PE M4 Potor Wallenberg 
grande 
souhaité bien du paisie ar 
investisseurs doivent, 


réussissent, dens 
û délavorabics, à faire de: boauzx 


bénéfices. 
‘ PAUL FABRA. 


qui devait, sur ce |" 


point, -apporter quelques précisions : 
selon les études effoctnées par 
l'Institut d'émission britannique, les 
fuites de capitaux hors de 


l'Amérique. latine se seraient . 
la allant de 


élevées, pour. Feria 
5 18 à 1984, à. ce 80 milliards | 
de dollars. rs 


chiffre représente 


presque le re l'endettement , Æ 


total de ces pays. . 
Quant au gouverneur de la 
Banque de France, M. Michel 


Camdessus, qui pepe 


également à ce symposi 


m, il a 
: notamment déclaré que Îes : 


suropions .2e dersicos pes s :8e 


da déner badgéaire américain. Les 


se doivent également 
d'apporter Teur contribution L 
l'économie mondiale en a: 


Bull-Transac vient d'inaugurer 
sa nouvelle usine de Villeneuve-d'Ascq 
_ pour produire sa gamme de micro-ordinateurs. 


Ingersoll Endirie est + fier 

d'avoir fait partie dé l'équipe 
qui a assuré la conception : 
‘et la réalisation de cette l usine. - 


Ingersol ersoll Engineers en est d'autant thin: fier que: 
. = ‘l'usine estl'une jus modernes du monde: 
7 ©. - la totalité des flux de production est 
[. 7: . automatisée et liée à un système informatique 
7 intégré de gestion assurant les en-cours “ 

ie les plus bas et les déläis les plus courts: . 

"12 -.1"7..l'usine est flexible pour répondreaux ‘ 

à besoins du marché tout en garantissant le 
niveau de qualité maximal : 

- l'usine a été Che et réalisée en à peine 
début rois 





travaillé avec ses ‘clients pour 

mettre en œuvre l'ensemble des ressources industrielles . 
=" éxistantes.ou potentielles, internes ou externes, : 
-au On ARTe IMPR PR ee 








ramenée À 4 % pour Les experts offi- 
ciels, et à 3% où méme 2% pour 


pe D pr mins 
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un. . . ÉTRANGER 


Le Mexique plaide pour un doublement 
du. plan Baker en faveur des surendettés 


d'expansion a suivi le 
Di Rr eme 


traumatisme 
ble à cetai du premier choc 


- pr Mans font remarquer des 
observateurs 


avisés, l'environnement 
général est désormais moins favora- 
ble aux nippons : les 


- livraisons vers les Etats-Unis ont 


commencé à fléchir avant même que 
le yen 2’amorce sa remontée e1 la 
Chine réduit ses importations. 


Un obstacle de taille se dressait, 
toutefois, devant tout abaissement 
des taux d'intérêt à Tokyo (en fait, 
celui du taux d'escompte, fixé à 5 % 
depuis octobre 1983) : il n'était pas 
quesion. du moins jusqu'à mainte- 
nant, de prendre une telle mesure 
sans qu'elle soît imitée par les Etats- 
Unis. Toute réduction unilatérale au 


japon aurait risqué de rendre encore 


plus attrayante la rémunération des 
capitaux à New-York. déjà très éle- 
vée (2 à 4 points d'écart} et de pré- 
cipiter l'afflux des capitaux nippons 
(5 à 6 milliards de dollars par mois 
älFheuresctmelle). + ° 


Cette exportation de. capitaux 


vers les Etats-Unis se traduit par des 
achats de dollars contre yens, ce qui 


New-York par les Cinq, pour 
réduire les 


japonaises 


exportations 
vers les Etats-Unis et tenter de Cal 
devenu 


RE ae Due 
imait donc que toute initiative 
ü était 


conjarer 
d'une remontée du dollar en le fai- 


| SUR TOUS LES VOLS 


3 . 
uses 
.… donne droit entre autres avantages à 30% . 
de réduction sur fous les vos Ar ter vous 
par igne, ignes groupées, lectures 
… Égnes= ù 
._ Renseignez-vous vite auprés d'Air 
Inter Er ou de re ront de 


Au INTER 


Le Japon baisse ses taux d'intérêt 
pour relancer son marché intérieur 


sant baisser davantage d'unc 
manière C'est ce qu'a 
fait le ministre des finances 
M. Noboru Takeshita, en 
la semaine dernière, au Hasnagen 
Post, que le Jan pouvait, sans 
dollar tomber 
de 200 yens à190 190 yens. L'effet sar 
les marchés des changes fut immé- 
diat, puisque le billet vert plongea 
incontinent à 198 puis à 195 yens. 


Ce faissnt, M. Takeshite revenait 
sur ses déclarations antérieures 
selon lesquelles les exportateurs 
Japonais ne pouvaient supporter de 
voir le dollar descendre de 250 yens 
en septembre 1985 à moins de 
200 yens. N faut, sans doute, voir 
dans ce changement d'aritude un 
compromis avec la Banque du 
Japon, dont le gouverneur, M. Sato- 
shi Sumita, s'opposait, jusqu'à pré- 
sent, à toute baisse des taux, tou- 
jours par peur de voir le dollar 
remonter et déclencher ainsi les fou- 
drés américaines, Nouvelle hausse 
du yen contre diminution des taux : 
un tel marché est significatif et 
révèle là nécessité vitale où se trouve 
le Japon de relancer son Economie 
domestique. 


Cette baisse du dollar à Tokya 
relance celle du billet verr en 
Europe, bloquée depuis trois 
semaines aux environs de 7,50 F et 
de 2,45 DM. Si les pays européens 
avaient laissé la devise américaine 
fléchir chez eux, alors qu'elle restait 
stable vis-à-vis du yen, ils auraient 
enregistré uoe. dévaluation du yen 
par rapport à leurs monnaies, ce 
qu'ils ne peuvent accepter en ce 





protester 
les limitations dpi l'importation d de 
produits sidi ques semi-finis 
décidées de manière unilatérale par 
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AFFAIRES ÉNERGIE | FINANCES 


TRAVAUX PUBLICS Lan ds ad pére L'Etat modernise la pofitique d'émission 
Les pertes de la SCREG L'EGYPTEVARÉDURE |: et de gestion de sa dette intérieure 


LU pre SAPRODUCTION ‘ | Le ministère de réconomtieet des veaux socxripieurs, entreprises ct 

s'élèvent à 1,4 reel de francs ontoes vien de prendre ane série particuliers, le Trésor procéders à 

Tandis que les cours du pétrole | de mesures de nammre à moderniser une Emission par semaine (le 

La SCREG (Société M. Jean-Pierre Bussière, (le Monde daté 29-30 décembre | brut sc rodressent légérèment sir ire | La poïitique d'émission et de gestion mardi) et fera counaître publique 

routière et d' ue quinze ans à ce poste, par M. 1985). L'audit comptable et finam- merci iniccmoncex de fait. de sa dette Intérieure, de manière à ment, au début de chaque rimestre, 

sovs le de Bouygues  Augercan, vice-président directeur _cier confié au cabinet Barbier révèle | notamment, de ls vague de froid Qui | aMéger Je 5 

27 décembre 1985, 2 fait au Cours général de Bouygues. l'importance des difficultés. Du fait, | Soutienc momentanément a | bocr je conditions dans Docs, doet la gamme sera réduite et 

Se prenant La réunion du ose d'adminis de © la nécessité de décisions re NP Le Toéoe Sie appel an dé à mplfée Enfin, la technique des 
res tration de lundi », Bouygues, commu. | exéordinaire semble | facifiter je développement p pe “ 

Eu mière manifestation publique” de Div, « s'est à proposer au | frire son chemin parmi certains pas | tramêgts fi Femme, Son demcnn 





le conseil, Deere toto 
fé : o que les pays de et l'Arabie 
Sftendues, et la otañon des acons Por Pamlour des pores de le drdenenen ne du Pia sonde w soient pes une re | | Tout d'abord, je Fonds de soutien TS, pour ln mourant global de 


' 
: 
e Ë: 
F 


SCREG qui . 
repreneur “ moyen à créé par ue 
Ré du and 27 Janvier. dans ts les ee ei à d'une affaire a toujours imtérét à | restreinte, prévue à Vienne le une pour régulariser lo francs) va être aménagé. 


le lendemain), qui annonce égale- 300 millions de francs, puis à noircir quelque pen le tableau des Berne LS ceng paye eut dé. gations d'Etat, Une ad jon aura lieu théori- 
réalités consta! l'arrivée pour | peront les cinq pays d'Eté î cel adndication 2 
ment le rsmpiasomont da 100 millions de perse apurer finance res PORT LE pays + onu D quemeut le premier jeu de chaque 


l'agence de presse du Koweït avait DE - ‘ ., chargée de dépouiller les soumis 
Sages es sous Re an annoncé que les treize ministres do | Cette régularisation = pour objet "ges ndjudicataires, en lieu et 
ENTREPRISES d'inventaire uisqu'il a acquis de | l'Organisation se rénniraient en ses- | de « lisser » les cours et les taux des place de la Caisse 
Puce 39 du epiale a réaer sion d'urgence su cours: de In | fonds d'Etat, en achetant ct en On ani cet amenée à soumission 
vant de lever, le 30 juin prochain, | secoide quinzaine de février pour | revendant sur les marchés, financier ner. Enfin, et c'est le plus important, 
l'option prise sur les 17% restants Fer a nouvo Pond de prono et boursier, sans bénéfices ni pertes. ; js nux enchères, non scule- 
que le groupe pétrolier belge détient Le Fonds, qui est Le « bras séculier = seront mue SUX C2 des d 
LE ardent, es og ne mem | 6 Eu 2 ro moe doute Men qu one daitieneat 
de l'Organisation commencent £ c #5 : : : 
L'AUGMENTATION DE CAPITAL | à À rer. L'Egypte vient ainsi gestion est assurée par la Caisse des Sn nine EubUe 
DEMONTEDISONRAPPORTERA | ‘emoncer qu'elle alla réduire sa | DAS dues eee 
production - de 100 000 à sa politique d'émission . : ER 
550 MILLIARDS DE LIRES -150 000 berils/jour, afin de soutenir de bons négociables pour les nou- É 
e marché. Ên même temps, | = ss seu AD IS 
groups en Mondin, cconp l'Egypie a annoncé une beisee de es | FAST-S-ET. CHIFFRES 
uis plusieurs jours et dont es tarifs pour le mois de janvier jus a 
ont été annoncées 3 dolars par baril pour les Social © La fédération CGT de l'Ener- 
Rire 551 out ste 


















Accord de fusion entre deux grands 
du textile britannique 


Deux des plus grandes entreprises textiles britanniques, Coats 
Paton et Dawson international, devraient fusionner prochainement, 
après que Coats Paton a accepté l'offre publique de son rachat, pour 
630 mülions de livres (6,7 milliards de francs}, lancée par Dawson 
International. Le nouveau groupe ainsi créé, Dawson Coats Paton, 
dont l’activité couvre tout le secteur, depuis Le traitement des fibres 
teurs Requar prêt-à-porter, devrait être une des grandes 
entreprises à l'échelle mondiale, juste derrière l'autre géant 
britannique, Courtaulds. Son chiffre d'affaires est estimé à 
1.3 milliard de livres, et il comptera plus de 51 000 employés. 


légères. contre, le sultanat 
liards de lires (2,4 milliards de | d'Oman, autre producteur de 2 SAC: M Dep qe 
de 





5 = Li francs) quidités. pétrole extérieur à l'OPEP, a assuré ét le «virage à 139 âle 
British Telecom pourra IBM va réduire Dune d'administration a ea | Qu'il n'envisageait pas dans l'immé- CNPF =. — Après le publication du Se ci aime den sation lsi tion 
racheter sa participation dans Intel effet décidé de proofier à nue diat de réduire ses prix pour ne P@s | projet de réforme du SMIC par le d'EDF-GDF en raison de l'augmen- 

ln ÉS: MÉel IEM , le géent américain de | mentaion de capital de 1110 mit | aggraverlechaos dumarché. * | CNPF (le Monde du 16 janvier), taie rapide de le soustraiance. 
l'informatique, va lancer un Hards à 1661 Fnalirés de lire ——————— | M. André Bergeron s'est déclaré Elle à demandé qu'à l'occasion de 


British Telecom, la société 300 millions de 
privatisée qui exploite le télé- DR US 8 à 
phone en Grande-Bretagne, a société Intel, dont il possède 
reçu l'autorisation du gouverne- environ 22 % du capital. La part 
ment de Londres pour acquérir d'IBM dans cette société califor- 
51% de la société cänadienne ni championne  mondisie 


L'augmentation aura licu par émis- « très heureux » du «virage à son quarantième anniversaire, Î! 
/ 2 q anni a 
sion de quelque 150 millions | * : 80 degrés > du patronat, estimant direction de l'entreprise - accorde 
d'actions ordinaires Ceres à « sur ce point, comune sur celui salariés. 
son de 3 nouvelles 25 déjà déte- | M ne 4 
nues) et 400 ions d'actions 
(8 pour 25) au nominal 
de 1 lires, chacune étant émise 
me. Les actions 


























contrôle 75 % du marché) mais nge- 
‘ M. Brittan, ministre du com- ment stratégique à l'égard des 
merce et de l'industrie démis- sociétés, dont IBM pris 
sionnaire, est passé outre. 








e Faut laisser s'étendre le secteur public dans les transports ? 
L'expérience le montre: la SNCF, ses filiales routières, les régies municipales et départementales 


de transport faussent la concurrence et constituent une charge croissante pour tous es 
contribuables. 


e Faut-il créer de nouvelles liaisons routières ? 
La France est le seul pays d'Europe à ne pas avoir un réseau complet “hors gel. 


Des déviations d’agglomérations, des liaisons transversales et le 
désenclavement routier du territoire restent à faire. 


e Faut:il construire l'Europe des Transports ? 


L'Europe des 12 est une grande opportunité. Les transporteurs 
routiers français doivent y participer à conditions égales avec 
leurs partenaires. 









A toutes ces s questions, la FNTR, ses 95 Syndicats 
ses 22 Unions Régionales répondent dans 
le livre blanc du transport routier 86. 






En 


Pour en savoir plus, écrivez à la Fédération Nationale des Transports Routiers: 2, avenue Vélasquez - 75008 PARIS 
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_CONJONC TURE 





:. PRIX DE DÉTAIL-EN 1985 : 
La hausse la plus faible depuis 1967 


cn 1967. En moyenne il 
l'année 197} avait no 


: Jourrésultat (+ feel 


© Les prix de 


È Falimentation on: 
augmenté de 02% en décembre ct à 


de 4,7 Sen an an, 
@ Les prix de produits manafac- 
tnrés ont augmenté de 0,1% cn un 


mois et de 4,3% en un an. Parmi 
". CEUX: 


manu: Bons textile qui com- 
prennent r } sont restés par- 
aitement sta ns en décembre 


(+ 3,6% eo un an). du fait notam- 


Dent de Ja baisse des tarifs du 


C- 2%) et de l'électricité (— 1%) 












$e la cHentèls et pour qu'il évite Les 
àoups de la conjoncture, il Lu 
rie 


ier. Les 
218 sièges et 5 200-8 500 km) et 


"STAR 150 sièges et 3.500 kon) 


êre du en 
res _. Aérospatiale 
(Grance) British Acrospace 


lesserschmitt- 
(RFA) et can 


Boclkow-Blohm 
(Espagne) de lui accorder 
financiers nécessaires à 


moyens 
. cette nouvelle étape», comme l'a 


grande capacité ainsi qu'avec le : 
McDonnell Pis 


- jet MDII de 


(250-330 places). Vu sous un autre 
augle, l’A-340 occapera un créneau 
er relative pete 

aux compagnies de. 


ns miens de Le à 


fréquentées pour justifier 
Sarre 
nets 


Airôus. Industrie à misé our Le 
«_communité » 


Mo 
are c'est-à-dire sur le. 
pu. seront nant. "Ainsi 
du même 


de Is même aile. Le 
: tag scra dérivé de 


LA:310 et l'A-320 et ru 
7 Drenene en j 


è Des : 
teur d'avions soit crédible aux yeux 


©: ‘La Financière de Suez 
‘sera détenue à 20% par le public 


de 1e Moncho auxquels le groupe est F 


confirmé M pol S 


gammes r 
.. Sivile. La bataille s'annonce 


d'autant plus. rude que les projets 


Se SR LE 










uné gamme Complète d'a; 
reils, Avec l'A-330 et TAHIO. 
Airbus 










décidéc le gouvernement le 
6 décembre. Fe 


5,3% ox ua an). Les 
privés (excluant les tarifs publics) 
Progressent Un peu pis ue 
& % Gt + 59 8). Parmi 

les services de santé r'augmentent 
que de 0,1 % en décembre {+ 3,5% 
enunan), 

Q if 
baissé de 0,5 % en d 
menté de 3,4 Éenunan.. . 


TRANSPORTS 


blics, ils ont 
et ang- 


Airbus veut construire deux nouveaux avions 


Le conseil de surveillance 


de partici, construction et au 
Sarncembn des ous D futurs appa- 


Le conseil de surveillance à, 
d'autre part, entériné un certain 
nombre de nominations qui vont 
dans le sens d'une plus inter- 
nationalisation de l'équipe se 


géante ue-là dominée é 
ana M Henri Martre 
l'AErospa- 


(France), 
tiale, a 
conseil surveillance en remplace- 
ment de M. Bernard Esthière. 
M. Heribert Flosdorff (RFA), de la 
été nommé adrainis- 
adjoint et directeur 
général, en remplacement de 
M. Johann Schacfler (RFA). 
M. Stuart Te (G-B), de British 
Aerospace, a pou: directeur 
M Pleme Puleret (Pranee). Ec 
ts M: Angel H do &Es RS 
ra pagne), 
société CASA, devient directeur du “ 
service achats en remplacement 
M. Georges Ville (France). 


DE FARIS, LONDRES, AMSTERDAM, 
_ MILAN, DÜSSELDORE MADRID 
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BANQUE INDOSUEZ 









OFFRE PUBLIQUE D'ECHANGE 


DE TITRES PARTICIPATIFS FEVRIER 1984 
* EMIS PAR LA BANQUE INDOSUEZ 
















CONTRE 






A EMETTRE PAR LA COMPAGNIE FINANCIERE DE SUEZ 













Bénéficiaires : tous les porteurs de titres participatifs 


février 1984 émis par la Banque Indosuez 























Base de l'échange : CINQ titres participatifs Banque Indosuez contre 


eee 





| : au maximum 700.000 titres participatifs 


Montant 
L cu minimum 100.000 titres participatifs 











: du 28 janvier où 28 février 1986 



















Avis à la Cote Officielle des Agents de Change : 27 janvier 1986. 
Fiche d'information tenue à la disposition du public (visa COB du 24 janvier 1986) 








PHONE MARKETING 


communique avec L'EUROPE 


LA DIMENSION INTERNATIONALE 


"Les clients de PHONE MARKETING “leader incontesté 
du téléphone en France” (STRATEGIES janvier 1985) 
demandent désoruais dans les principaux marchés 
européens, des services de qualité identiques et les 

. mêmes niveaux de résultats que ceux obtenus en France 

” par PHONE MARKETING. 


PHONE MARKETING International à travers une 
structure intégrée dans chaque pays, conseille, crée et 
réalise les programmes de Marketing téléphonique les 


référence du « phoning » “TELEPHONE 
MARKETING” (édit: BORDAS) qui-décrit les méthodes 
uniques de travail dé PHONE MARKETING. 


PHONE MARKETING compte aujourd’hui 500 
personnes en France réparties sur PARIS ét les 12 
. principales régions Françaises. 


Les effectifs de la société sur l'ensemble de l'EUROPE 
dépasse les 1000 personnes ce qui représente le plus 
important nombre de spécialistes du « phoning » sur le 
plan international. 


.mieux adaptés aux demandes spécifiques d'entreprises à 


vocation européenne. 


PHONE MARKETING devient ainsi la seule spciété de 
- « phoning » installée directement dans les principaux 
pays européens au service des annonceurs 


- internationaux. 


‘ LA MAITRISE D'UNE TECHNOLOGIE 


UNIQUE 


© PHONE MARKETING a prouvé en France son avance 
technologique dans le domaine de l’utilisation 
commerciale du téléphone en devenant “la première 


L'UTILISATION STRATÉGIQUE 
DU PHONING® 


Utilisé avec rigueur et professionnalisme, le « phoning »- 
le plus souvent combiné avec d’autres médias - est - 
devenu an support stratégique. dela communication 
commerciale, 


Pour améliorer-son efficacité, PHONE MARKETING 
‘est organisé en douze départements spécialisés par 
marché vertical dirigés par un expert en stratégie 
commerciale sur chaque marché (industrie, bureautique, 


société de conseil en marketing téléphonique” (Médias médical, service, distribution, automobile, biens 
novembre 1985). d'équipements...) 


© Bemard CAIAZZ0, Président de PHONE  . 
MARKETING, a écrit pour la France, l'ouvrage de . 


| PHONE MARKETING SA. 


: PHONE MARKETING SYSTEMS EUK) LED 


| PHONE MARRETUNG SYSTÈME (A V. 


Hu unten sr Via G:Boceis 2 


Les clients de PHONE MARKETING ont ainsi la 
Barantie d’avoir un inrerloeuteur solide connaissant leur 


secteur d'activité. 
4, rue du Colsuef Pierre Avis PÉIS PARIS . 11:06 
Cactus Mouse, D6 Rogemt Same LONDRES- WIRSDA Tél : (1) AS7A00 
nt AMSTERDAM MISCH. T@.: 008 27705 


205 NÉLAN Ta : 05 6.251 
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DES CERTIFICATS D'INVESTISSEMENT PRIVILEGIES NOUVEAUX 


SIX certificats d'investissement privilégiés nouveaux 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 


ET COMMERCIAL NOTICE OF OPTIONAL REDEMPTION 


1 533 188 actions 10- 
minal de 100 F émises au prix de 115 F 
par titre. à 

La souscription, 
fonds propres = cte Paris Durée: 12 ans. 
176316 se El ser cesie fière de Cr. Intérêt nominal : 10,100. . 
Mt mdustriel ee et commercial, qui détient Notice is hereby given that in accordance with the Prix d'émission : 98.50%. : Modalités d'échénge: chaque porteur d'une 
SEA La quest de cpial de sn description of the above Notes, Crédit Foncier de France, Paiement différé: 24700%au 1021988, .. .… obligation st de deux bons d'échange peut 

Ses dr has elected to redeem al fine outstanding Notes ar their 74:10 au 10.618868, demander Féchange one tion contre 
; Rs com principal amount on 19th March, 1986, interest on the de jouissance et de règlement: - une obligation à taux 
président Georges Dumas a déclaré que Notes will cease to accrue. 10 février 1086. référence 1” janvier au 31 décembre). 
La mosens nécessaires aticindre Repayment of principal wifi be made upon presentation and Remboursement: au pair en totalité je. 10.211908. Manoues gerenti: lois ee glees de B50% a 
ses objectifs de développement. LI a indi- surrender of the Notes with all unmatured Coupons Remboursement anticipé : Lg 10 ” ‘ féchéance, diminué de 1/40 
rennes attached, at the offices of any of The Paying Agents bourse Paciité d'amortissement anticipé Période d'échange: du 10 février au 10 mars 
rat le am fond A Li di ea ut 688 vo Pa de 1e ot des inaon Sen , neue | 
‘vue et aux comptes 10 février 1994. 1896 et 1997. Toux 

à régime spécial, tandis que les emplois normal manner against presentation of Coupon No. 7. 
ont progressé de 4% au profit notam- : 


ment des entreprises moyennes 


cr %) et des particuliers (+ 13%). 
Les opérations sur le marché financier 
tout 


Emprunt à taux variable TMO 
F 2000000 000 


© 


The Sumitomo Bank, Limited 
Fiscal and Paying Agent 


: Ztranche 
+ Montant: 5000000900 F 
‘Durée:9. ans. : 

Prix d'émission: 99,040, soit 4082 F v° Prix d'émission : 09,100, soft 4055 F. 
Intérêt: de rendent a rlemes ae imtérèt: 5,25/+ de le moyenne dés taux Cu 

non indexés garantis mprurts no indexés garantis par l'Etat 

précédant l'échéance. . À décembre précédant l'échéance. 

intérêt minimum : taux le plus élevé de 6.50% et Intérêt méniomen : taux le plus élavé de 650%ou } 
du TAM du mois de décembre précédant du TAM du mois de décembre è 
l'échéance, diminué de 17 8°. l'échéance, diminué de 17800. 





(Publicité) 
STRATÉGIES D'ENTREPRISE 
ET MÉDIAS AUDIOVISUELS 


MAITRISEZ VOS RELATIONS 
AVEC LES MASS MEDIA 
ee nn 


Pour vous, nous organisons les 4 et 5 février 1986 avec la partici- 
pation de FR3 un séminaire de baut niveau centré sur la commu- 
nication d'entreprise : 
UN ATOUT POUR L'ENTREPRISE : 
télévision 





Règlement et dsie de jouissance: 10.219086. Réglement et das de jouineance: 1021966. 


- mr) 
Une nota d'information (visa COB n° 86-3t du 2.1.1986) peut être obtenue sans frais auprès da is CNE 
etdes des Etablissement du placement. 
La Caises Nationale de l'Energie 


est chargée du service des titres. 
BALO. du 27 janvier 1988. . 


le passage à la 
RS 
— De mieux maîtriser le p 
_ Darren 1e contes du tretrement de lialormation; 
_ De rechercher es cumplémentarités des stratégies de comm 
nication interne et externe de l'entreprise. 


Cette action, immédiatement profitable res entreprise, 






















et la place du 93° ge 
dans nos sociérés 
industrielles 
68F 


ET Det 


vous mettra en relation directement avec tervenants de très 


hant niveau, tous professionnels et journalistes. 
Inscription: Annie BILLAY, CNOF 
3, rue Cassette, 75006 PARIS 
Téléphone : 45-44-38-80 





CETTE 
LL LR TT 


LA COMPAGNIE FINANCIERE DE SUEZ AUGMENTE SON CAPITAL 


par émission de 2.163.345 certificats d'investissement privilégiés “CiP" 


el on nt en 
et aux porteurs de C.LP. 

Prix d'émission : F 825. 

Jouissance : 1“ janvier. 1986. 

Délai de souscription : : 3 février au 13 mars 1986. 

Fntions repos Es BANQUE DDORUEZ 


Offre publique de vente 


de 1.056.644 lots de 6 droïts de souscription 

Date de l'O.PV.: 3 février 1986. : 

Prix d'offre : F 75 par lot de 6 droits. _ 

Date limite de remise des ordres d'achat : 3 février avant 11 heures. 
Modalités de l'OPV. définies par avis à la Cote Officielle des Agents 
de Change du 27 janvier 1986. ; 


LES ORDRES D'ACHAT DE LOTS DE DROITS COMPORTENT L'ENGAGEMENT IRRÉVOCABLE 
DE SOUSCRIRE AUX CLP. CORRESPONDANTS, À RAISON D'UN CLP. PAR LOF. 
LES LOTS DE DROITS ATTRIBUÉS NE SERONT PAS NÉGOCIABLES. 





ere 
place des SICAV 
«Actions» en 1985 * 


AGF 5000 


(SICAV MONORY - CEA) ** 





Prix d'acqnisition d'un CLP: ‘ 
achat d'un lot F 75 + souscription F 825 = F 909 soit : 
— 18% de décote sur Je conxs moyen du 1° au 21 janvier 1986, de F 1100. 
RS nn mr ; de F 1300. 
D) PR Tate eupte Rois 

fois le bénéfice net consolidé estimé de 


COMPAGNIE 


FINANCIERE 


DE SUEZ 


ea tous ks 
Busx guichets des banques et chez Balo du 27 jonvier 1986. Note d'ifonmation tenue à la disposition du pobc (so COB n° 86-24 du 21 jemvier 1986). : 


. agents de change 
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MARCHÉS FINANCIERS 
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DES AGENTS DE CHANGE 
: (uso 100 : 31 dée. 1981) 
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VERS UNE RÉUNION DU ) COMITÉ CENTRAL 


Le PCs "apprête à accentuer 


Sa campagne contre la droite 


Intlexion ? Rééquilibrage ? Ajustement ? Modification 
ice dans ln does seen den mme ST OS ane | 
tations vont entourer la convocation du comité central de PCF pour le 
lmdi 3 février. Toutefois, cette convocation était encore ignorée de la 
plapart des membres du comité ceutral mardi 28 janvier. 


er réunion du ‘« 
u pa rti, pourrait concrétiser 
Fa in, 


duo du discours de 
; Le ent de de 


ro 22 janvier, . de l'émission 
« L'heure de vérité » sur Antenne 2, 
le secrétaire général du PCF a mis 





| DANS LEUR DÉCLARATION SUR LA LUTE CONTRE LE TERRORISME 


: Les Douze se sont abstenus 
| de désigner la Libye 


Le chef de is diplomatie libyenne, M. Abdessalam Ali Triki, a 
denrandé, landi 27 janvier, au secrétaire général de l'ONU de prendre des 
mesures pour mettre un ferme aux mancurres de la marine américaine 
En large du golfe de Syrte qualifiées » de prorocations ef 
contre son pays. Dans un message adressé à M. Perez de Cuellar, 
M. Triki dénonce «Le terrorisme d'Etat pratiqué par l'administration 
américaine contre les petites nations pacifiques, dont fa nation 


| Sbyenne ». Dans une interview à Antenne 2, le colonel Kadhafi a indiqué, 


pour sa part, qu’il allait = proposer aux pays méditerranéens d'interdire 
Les manœuvres militaires dans la z09e économique - contigué aux eaux 
territoriales. 

Les navires américains ont toutefois poursuivi sans incident, lundi, 
les manœuvres entamées ce week-end au large des cûtes libyennes., dans 
le golfe de Syrte, que la Libye considère unilatéralement depuis 1974 


a conne 
n'avaient qu es 
er gl 


page la droite n'était jamais 
oubliée, mais sa critique était expé- 














(les tapant direc- 
, ft 
tement leurs articles sur écran, 


aux Etats- 

Vs n3tiopal 
Le itional des journa- 
mnt CRD p .que les discus- 
sions en. cours « Me-porient nulle- 
ment rs ge de la 
saisie au roftt. journa- 
listes >. 1 SE Que ceux-ci 
« n'ont Jamais de 


LES cation su pra de 
ee fe érabi nos Dre 


la presse 
Fiona a cœus des saleté = 







n'était pas indifférent que l'éditorial 
du quotidien communiste fit réfé- 
rence au , Sans 
Sean nent” spé 
Ce discours de le 
dirmeslon de PEP. est - ultra- 
selon un membre du 
comité central. Plus que tout autre, 
le PCF a pour habitude de faire des 
électoral 


ESTES », pOUT 


se porter avec plus de vigueur, au 


“cours de la seconde partie, sur le 
rappel de la décessité de - « battre la 
Le». 


C nSErééraiibrege de la toner 


Een une majori 
ds siche ré ilibrée », dit 
M. Marchais — en encore 

dans Her du 28 ÿ 


bes de lès 


lors 
que les semaines précédentes 
avaient été consacrées à une démoli- 


nee ne Free 





comme faisant 
concept de « baje historique ». 


partie de ses - eaux intérieures - en se fondant sur le 


Des sources proches du Pentagone ont indiqué que les chasseurs 
Hibyens évitaient tout contact avec Les appareils de La marine américaine. 


— AFP.) 


De notre correspondant 


Bruxelles (Communautés euro- 
- Les ministres des 





le lundi 27 janvier une déclaration 
sur - {a lutte contre le terrorisme 
international =, dont la principale 
caractéristique est de ne pas mer 
tionner le nom de la 1 Libye. Au reste, 
ce fut l’objet unique du débat. 
Oserait-on 


Libye qui a &t6 formellement accu- 
sée par le président des Etats- 
Unis? + — (telle était la formule 
audacieuse que l'on trouvait, entre 


appuyée par l'Îta- 

ee 
mesure. gique, 

une réponse négative. 


Le texte, approuvé lundi. lundi. 
sauté l'échec des efforts 
par les Etats-Unis spores 
em gi mer 
d'anant phs eà Vhiagon que 

tant plus vive à ue 
le débat entre les Douze, même s'il a 
duré, n'a été ni serré ni tendu. Les 
pays du Nord, plus lain de la Médi- 
terranée et plus des Etats- 
Unis, auraient que le nom de 
Îa Libye figure dans une déclaration - 

laquelle l'Europe sepprtait à 
donner un caractère rela! 
singe MaE voeu d'entre eux 
s'est battu et ongles pour l'obte- 
nir. Tous, à des degrés divers, ont 
426 comtents de pouvoir Pabriter der 
rière la ferme opposition de la 
Grèce. 

Que retenir du texte 1sexuÉ qui a 
été publié ? Un appel du pied, appa- 
remment voulu par La France, aux 
pays arabes modérés, pour qu'ils 
contribuent à faire échec aux com- 
mandos de tueurs : - Les Douze sou 
haitens coopérer avec tous les Etats, 

ceux de la région concer- 
née, afin de refuser aux terroristes 
tout soutien, abri ou refuge. = 
Comme pour b ceux qui 
répondraient favorablement à cette 
invitation à collaborer, Je paragra- 
gen rappelle que le pro- 
est davantage politique que 
policier: + [les Douze] sonr prêts à 
Farrell parent er 
la plus appropriée avec les ne 
La région sur le problème 

rise international et sur a néces- 
sité de s'ottaquer à ses racines. = 

Sur ke plan pratique de l'action 
antiterrorisie, les Douze ont 
d'éablir un - ete De 
manent = Qui superviscra Fes 


DECHETS TOXIQUES: 
LA MENACE 


Les poubelles de t' industrie débordent. Tous les 
chiffres officiels sont faux et La plupart des déchets 
dangereux ou trés toxiques disparaissent clandesti- 
. nement. Où se trouvent donc ces dépôts sauvages 
qui menacent | environnement et La survie des 


. hommes ? : 
E osier done cà dans + 


+ Du nouveau pour celcuier l'âge de Funivers. 
‘ .e La Recherche malade de In bureaucratie. 
« Grnithotogie : écouter les pics pour contre 


Aansture . 
e Canon T 90: 1: 


appiaren phôto d'une toute nouvelle 


enr. er 





- actions communes » Que l'on veut 
promouvoir en matière de sécurilé 
dans les aéroports, les ports et les 
gares, de contrôle des personnes qui 
entrent ct sortent de la Commu- 
nauté et de politique de délivrance 
de visas. Les Douze annoncent leur 
décision “de ne pas exporter des 
armes ou d'autres équipements 
militaires vers des pays qui soutien. 
rent le terrorisme =, ainsi que feur 
volonté de prendre les mesures 
nécessaires pour que leurs ressorlis- 
sants et leurs entreprises « rm tirent 
pas un avantage commercial - des 
mesures prises par les Etats-Unis en 
réaction aux attentals Lerroristes. 


PHILIPPE LEMAITRE. 


Sur Le vif 





On se demandait où étaient 
passés les parents d'élèves. 
C'est vrai, au début du règne. on 
n'entendait qu'eux. ils n'arré- 
taient es de tempêter, de pro- 


gueulaient comme des Bnes. Et 
là, depuis quelque temps, depuis 








Tout juste si l'autre jour. à 
Lille, la mère d'une gamine, 
exclue d'un voyage d'études en 
Angleterra pour mauvaise 
conduite, a eu un léger sursaut. 
Elle s'est secoués, Elle a pris son 
sac et son parapluie. Et elle est 
allée dire à l'enseignante respon- 
sable de cette odieusa punition 
ce qu'elle pensait d'elle. L'autre 
a reçu son paquet. Emballage 
cadeau. Un chapelat de mots 

grossiers. injurieux, orduriers, 
Prin des très vilains mots. 


Au feu de les lui recracher à la 
figure : pisque tu l'as dit, c'est 
toi-même. vieille salope, la prof 
s'est comentée de se plaindre 
par écrit au procureur de La Répu- 
blique. Et ses collègues se sont 
mis en grève pour s’élever contre 


dans les établissements sco- 
laires. 5 


En Pologne 





Un procès-test pour M. Walesa 


que M. Waless sara jugé. Certes, Ï a 
été interné — sans jugement — pen- 
dant près d'un an, après le proclama- 
tion de l'état de guerre, certes, ä a 
été convoqué à de multiples occa- 
sions dans le cadre de toutes sortes 
d'enquêtes et d'instructions judi- 
Ciares. Mais jamais, jusqu'à présent, 
les autorités de Varsovie ne s'étaient 
senties assez fortes Pour passer au 


Plus hauts dirigeants du parti et du 
gouvernement, y compris du général 
Jaruwsisk lui-même. 


Toutes sortes de moyens ont été 
utisés contre lu — y compris lo dif 
fusion de textes ou d'enregistre- 
ments truqués, tencis qu'offiels et 
organes da presse s’évertument à le 
tourner en ridicule. Mais, ssiss par 
une sorte d'inhibrion, les outortés 
semblaient hésiter à aller au-delà. Le 
| porte-parole, du gouvernement, 
| M. Urben, n'avait-d pas lu-même 
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déciaré que le pouvoir ne « s’axpose- 
reit pas au ridicule » d'arrêter ce per- 
sonnage « lamentable » ? 

On n'en est pas encore là, 
M. Walesa fera face au mibunal en 
prévenu libre, et le procès a toutes 
les chances de se présenter comme 
une betaille d'arguties j 
M. Walesa pouvant faire valoir qu'il a 
communiqué ses « estimations » de ln 
participation aux élections avant que 
les commissions électorales qui 
s'estiment «diffemées» n'alent 
publié les résuhats officiels. 


En tout état de cause, on imagine 
assez mal que le prétexte invoqué 
puisse suffire à faire emprisonner un 
homme dont le prestige s'en trouve- 
rait peut-être conforté. Mais il s’agit 
de toute évidence d’un test, d'une 
occasion Saisie par les autorités pour 
täter les réactions de l'opinion polo- 
naise et étrangère, quitte à reculer si 
elles estiment que la situation n'est 
pas enCore mûre Pour franchir un pas 
supplémentaire. 


JAN KRAUZE. 


Bourreau 


le climat d'insécurité qui règne . 









Ils ne croyaient pas si bien 
dire. Ce matin, Rires Fai 
sppis m'a laiir. 
L RE  reuoe deur 

















d' # 
s'agit d'obtenir [1 maintien de 
normalement devraient êtra Sup- 



















de 19 heures à 19 Hi 30 


: à Paris {89 MHz} 
à Lyon {100.3 MHz} 
à à Bordeaux (101.2 MHz) 
Nantes-Saint-Nazaire 


à Limoges (102,1 Mt} - 
à Toulouse (63,6 MH) * 
MARDI 28 JANVIER 
«le Monde » reçoit 
: M. LOUIS MERMAZ 
président 
de l'Assemblée nationale 
avec PHILIPPE BOUCHER - 















MERCREDI 29 JANVIER | 
AIIô «Le Monde » 

L'AVENIR | 
DES RALLVES AFRICAINS 
avec GÉRARD ALBOUY 
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